
Chers partenaires précurseurs de solutions sociales, 
agronomiques, économiques et bienveillantes pour 
tous, c'est avec plaisir que je vous écris ces quelques 
mots de félicitations et d'encouragement dans les 
démarches positives pour tous engagées sur vos 
exploitations depuis des années.
Vous êtes de plus en plus nombreux à utiliser et 
prôner les outils que nous vous proposons à travers 
les Technologies Marcel Mézy pour un "monde 
meilleur".
Une agriculture positive des producteurs aux 
consommateurs, une agriculture économe en 
énergie, en dépenses et riche en qualité, santé et 
bien-être pour tous.
Tout nous incite à penser que vous êtes exactement 
au rendez-vous de l'agriculture verte et vertueuse 
prônée par nos décideurs et souhaitée par la 
majorité des citoyens. L'agriculture n'est pas une 
start-up et les agriculteurs ne doivent plus nourrir 
les êtres humains mais les alimenter sainement.
La planète n'est pas un jouet et c'est l'affaire 

de chacun d'adopter les comportements qui 
conviennent.
Vous êtes des exemples de ce qui peut engager 
l'humanité vers des solutions bénéfiques à chacun, 
et en ce sens, l'ensemble de notre entreprise tient à 
vous tirer son chapeau.
Continuons ainsi ensemble et soudés, poursuivons 
cette quête du travail bien fait, accompli dans le 
respect total des consommateurs et de nos terres. 
Travaillons ensemble d'arrache-pied à la prise en 
compte et à l'appui de nos politiques pour valoriser 
et faire reconnaître nos pratiques, notre façon de 
concevoir un modèle agricole pérenne et porteur 
d'espoir et de satisfaction pour la Terre, pour les 
générations actuelles et futures.
Parlons de nos solutions et continuons ensemble 
à les vulgariser alors que la majorité des directions 
est de vous interdire des produits, de toujours 
plus normer sans vous donner de moyens ou de 
conseils pour retrouver votre indépendance et votre 
autonomie.

Nous sommes des précurseurs, des avant-gardistes, 
il est temps que vous soyez reconnus comme 
tels et que vos exploitations servent de modèle 
à une agriculture rentable et respectueuse de 
l'environnement et de l'humain.
Nous allons continuer à vous soutenir et à vous 
faire connaître de façon à ce que vous puissiez 
être reconnus et récompensés pour avoir choisi 
une agriculture positive bien avant qu'on ne vous 
l'impose.
C'est un sentiment agréable de partager avec vous 
tous ces perspectives, de vérifier les satisfactions 
que cette façon de produire nous apporte à 
tous. Vous avez su utiliser nos solutions pour une 
agriculture et des agriculteurs qui démontrent à 
chacun que l'on peut tout simplement améliorer 
le contexte social et économique en adaptant ses 
pratiques, en respectant le sol, le vivant, le bon sens 
pour le bien-être de tous. 

Christophe Mézy,
  Co-gérant
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UNE GAMME DE PRODUITS AU SERVICE DE TOUS

Une gamme de solutions au service de tous accessible en bio 

S’utilise sur tous types d’effluents 
(lisier, fumier, déchets verts ...) 
pour activer leur transformation 
biologique rapide en humus et 
améliorer leur efficacité.

S’utilise sur tous types de cultures 
pour créer rapidement de l’humus 
dans tous les types de sols ce qui 
permet de développer la fertilité, 
en réduisant les intrants et en 
fixant le carbone.

Des terrains de sport et espaces 
verts où il est possible de concilier 
qualité, performance et 
environnement. 

Des greens de golf répondant aux 
exigences de qualité souhaitées 
par les professionnels et aux 
critères de confort et d’esthétique 
demandés par les golfeurs.

BACTÉRIOLIT
CONCENTRÉ

BACTÉRIOSOL
CONCENTRÉ

Des greens de golf répondant aux 

BACTÉRIOSOL 
COLLECTIVITÉS

BACTÉRIOSOL 
Spécial Green

TOUS TYPES D’EFFUENTS TOUS TYPES DE CULTURES ET DE SOLS TERRAINS DE SPORT, PARCS ET FLEURS GOLFS

S’utilise pour améliorer le processus de digestion sur les substrats 
en amont ou directement dans le méthaniseur.

Gamme associée 
aux solutions SOBAC

SOBAC propose une gamme de produits pour aller plus loin dans l’autonomie.

BACTÉRIOMÉTHASEMENCES (PRAIRIES, PROTÉAGINEUX, COUVERTS VÉGÉTAUX)

Solutions SOBAC
méthanisation

POUR PLUS D’AUTONOMIE GAMME MÉTHANISATION

QUATERNA
PLANT

BACTÉRIOSOL 
BOOSTER 10

BACTÉRIOSOL 
BOOSTER 50

S’utilise en localisé en complément de la gamme Bactériosol - 
Bactériolit sur vignes, arbres et plants maraîchers pour optimiser 
la réussite de vos plantations, complantations et cultures

S’utilise en complément de la gamme Bactériosol-Bactériolit. Son rôle est 
d’apporter un complément localisé au moment du semis pour une qualité 
optimale du produit végétal récolté.
Le choix du produit sera déterminé par le matériel dont disposera l’utilisateur.

CULTURES  AU SEMIS ARBRES ARBUSTES ET PLANTS MARAICHERS À LA PLANTATION COMPLANTATIONS

SOLUTIONS SOBAC EN PLEIN

SOLUTIONS SOBAC EN LOCALISÉ A UTILISER EN COMPLÉMENT DU BACTÉRIOSOL ET/OU BACTÉRIOLIT

GAMME ASSOCIÉE AUX SOLUTIONS SOBAC SOLUTION SOBAC MÉTHANISATION
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>es usines Ěe ŵétŚanisaƟ on en voie sğĐŚe ou voie ΗinĮ niŵent ŵélangéΗ͕
dous les substrats organiƋues agriĐoles ou résiĚus agroaliŵentaires͕ 

hne aŵélioraƟ on Ěe la transforŵaƟ on Ěe la ŵaƟ ğre organiƋue et Ěu ƉroĐessus Ěe ĚigesƟ on Ɖar le vivant ͗
1- PRÉPARATION DES SUBSTRATS
 o Améliorati on de l’ambiance bâti ments 
 o Augmentati on de la producti on d’énergie ͗ н 3ϳ % Ě͛énergie sur Ěes fuŵiers résultats    
  /EZ� 20ϭϴ 
2- PROCESSUS DE DIGESTION
 o Améliorati on de l’homogénéité et de l’agitati on 
 o Diminuti on des consommati ons d’énergie d’agitati on : entre 20 et 30 % de moins de   
 consommati on résultats uti lisateurs

Par l a͛ũout Ěe s/s�Ed séleĐƟ onné ͗
Ͳ ^ur les fuŵiers ou substrats ligneux ͗ ĐoŵƉlexe Ěe ŵiĐroͲorganisŵes Ƌui ĚéstruĐturent les fraĐƟ ons 
ligneuses

Ͳ �ans le Ěigesteur͕  ĐoŵƉlexe Ěe ŵiĐroͲorganisŵes anaérobies séleĐƟ onnés Ɖour oƉƟ ŵiser le ƉroĐessus Ěe 
ĚigesƟ on 

   

La gamme Bactériométha est à positi onner dans les substrats (fumiers, lisiers, déchets agroalimentaires, 
CIVE, Issues de céréales …) avant méthanisati on. 

�eux soluƟ ons en fonĐƟ on Ěu tǇƉe Ěe substrat ͗
- le Bactériométha qui s'uti lise à 1 kg/m3, 
- le Bactériométha TL qui s’uti lise à 280 g/m3

�étails sur www.sobac.fr

MÉTHANISATION

Le concept SOBAC au service de la méthanisation

Améliorati on de la producti on 
de biogaz

Gaz 
carbonique

CO2

Méthane
CH4

-

Préparati on 
de la mati ère 
organique

Méthanisati on

SOBAC

>es agriĐulteurs uƟ lisateurs Ěe Ěigestats
>es usines Ěe ŵétŚanisaƟ on ;orĚures ŵénagğres͕ staƟ ons Ě͛éƉuraƟ on Ě͛eaux uséesͿ et Ěe ĐoŵƉostage ;orͲ
Ěures ŵénagğres͕ ĚéĐŚets vertsͿ souŚaitant gérer les Ěégageŵents gaǌeux ;stoĐŬage͕ ĐoŵƉostageͿ 

>a gaŵŵe BaĐtériolit BaĐtériosol Ɖerŵet Ě a͛ŵéliorer la valeur agronoŵiƋue Ěes Ěigestats et leur retour au sol
- Réorganisati on de l'azote minéral en azote organique
- Diminuti on des pertes d’azote par volati lisati on et lessivage : Ͳ ϴ2 % Ě a͛ŵŵoniaĐ Ěégagé /d�s/ et 30 % Ěe 
lessivage en ŵoins >�Z� EhZOPE 
- Plus de carbone et d’azote dans les sols ͗ PurƉan ϭ4͕ϴ % Ěe Ɖlus Ěe Đarbone et ϵ͕4 % Ěe Ɖlus Ě a͛ǌote 
- Améliorati on de la structure des sols et de la gesti on de l’eau Ɖar la ĐréaƟ on Ě͛Śuŵus ͗ н ϭϭϳ % Ě͛aĐiĚes 
ŚuŵiƋues aveĐ BaĐtériolit 
- Meilleur développement et mainti en des légumineuses 
- Diminuti on des odeurs ͗ Ͳϳϲ % Ě a͛ǌote Ěégagés en ϭ5 ũours Ěe séĐŚage Ěes Ěigestats 

>a gaŵŵe BaĐtériolitͲBaĐtériosol est ƉosiƟ onnée aƉrğs ŵétŚanisaƟ on͕ le BaĐtériolit aƉƉorté Ěans le Ěigestat 
s͛uƟ lise entre 30 et ϲ0 Ŭg/Śa suivant les Đultures͘ >e BaĐtériosol aƉƉorté ĚireĐteŵent au sol s͛uƟ lise entre ϭ00 
et 200 Ŭg/Śa suivant les Đultures͘

�étails sur www.sobac.fr

QUI PEUT PROFITER DES EFFETS ? 

QUELS SONT LES BÉNÉFICES ?  

COMMENT ÇA FONCTIONNE ?

COMMENT IL S'UTILISE ?

QUI PEUT PROFITER DES EFFETS ? 

QUELS SONT LES BÉNÉFICES ?  

COMMENT ÇA FONCTIONNE ?

COMMENT IL S'UTILISE ?

Plus d’infos en contactant Claire Mazars, ingénieur développement au 07 87 36 97 80
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verse) et MOINS SENSIBLE
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qui gère mieux 

l’eau

Création d’HU-
MUS 
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Création d’HUMUS
Mise en place de 

SYMBIOSES
FIXATION des 
éléments C, N

RÉORGANISATION des 
éléments
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DÉVELOPPEMENT 

racinaire
Meilleure 

ALIMENTATION de la 
plante : -> meilleure 
RÉGULATION de la 

nutrition
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du RENDEMENT

Une plante MIEUX 
CONSTRUITE (moins de 

verse) et MOINS SENSIBLE
aux maladies 

Un SOL VIVANT, aéré 
qui gère mieux l’eau
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POUR LES USINES POUR LES CHAMPS

BACTÉRIOSOL

BACTÉRIOLIT

QUATERNA

RÉ-ENSEMENCEMENT 
DES SOLS - CRÉATION 

D’HUMUS
BACTÉRIOSOL BACTÉRIOSOL

PRAIRIES 
MULTI

ESPÈCES

COUVERTS 
VÉGÉTAUX

POUR LES INTER-RANGS, 
PENSEZ AUX PRAIRIES 

MULTI-ESPÈCES OU AUX 
COUVERTS VÉGÉTAUX SOBAC

AUGMENTE LA PRODUCTION D’ÉNERGIE : 
MOINS D’ÉNERGIE CONSOMMÉE ET MOINS D’USURE
DIMINUTION DES PERTES ET DES ODEURS AVANT MÉTHANISATION

ENSEMENCEMENT 
DES CULTURES 

-> BACTÉRIOSOL

CRÉATION D’HUMUS - RENDEMENTS ET QUALITÉ DES 
PRODUCTIONS  - REMPLACE TOUTE FERTILISATION 
MINÉRALE ET ORGANIQUE - RESISTANCE RENFORCEE À LA 
SECHERESSE - AMÉLIORATION DES MARGES - DIMINUTION 
DES PERTES PAR LESSIVAGE ...

- ENRICHIT LES FUMIERS, LISIERS ET DIGESTATS, CRÉE DES ACIDES HUMIQUES 
- RÉORGANISE LES FORMES MINÉRALES CONTENUES DANS LES MATIÈRES 
ORGANIQUES ...

SUBSTRATS DIGESTATS BACTÉRIOLIT 
OU BACTÉRIOSOL

BACTÉRIOMÉTHA



Retour sur la journée «Portes Ouvertes» au GAEC PANEL

Nicolas, Sylvie, Gilles PANEL et Guilhem 
CRUET, les 4 associés du GAEC PANEL (4 UTH)
>a 'ranĚe �aniğre Ͳ ^ainte Darie >auŵont 

ϭ4350 ^Oh>EhsZE EE BO��'E
ELEVEURS LAITIERS 

^�h ͗ ϭ24 Śa Ͳ ϭ00 vaĐŚes laiƟğres 
DontbéliarĚes н 40 :ersiaises 

BOVINS LAIT

>es  obũeĐƟfs  Ěu  '�E�  Panel  sont 
Ěe  sΖorienter  vers  un  sǇstğŵe  in-
novant  et  Ɖerforŵant  Ƌui  leur 
Ɖerŵet Ěe faire vivre un ŵaxiŵuŵ 
Ěe  Ɖersonnes͘  Pour  aller  Ěans  Đe 
sens͕  il  reĐŚerĐŚe  ă ŵaxiŵiser  la 
ƉroĚuĐƟvité  fourragğre  et  ani-
ŵale͘
�eƉuis  l͛uƟlisaƟon  Ěu  BaĐtério-
sol �onĐentré͕  ils ont  réĚuit  leurs 
ĐoƸts Ěe ferƟlisaƟon Ěe 25 % tout 
en  aŵéliorant  la  ƉroĚuĐƟvité  Ěe 
leurs ƉarĐelles et en assurant une 

Ƌualité  oƉƟŵale  Ěe  leurs  four-
rages͘  �ela  leur  Ɖerŵet  Ě a͛ug-
ŵenter  les  litres  Ěe  lait  Ɖerŵis 
en  autonoŵie/Śa  Ěe  ^&P͘   �eƉuis 
20ϭ2͕  le  ĐŚargeŵent  a  Ɖu  ainsi 
ġtre augŵenté Ěe ϭϵ % Ɖassant Ěe 
2͕4 ă 2͕ϴ5͘
>a  réĚuĐƟon  Ěes  ĐoƸts  Ěe  ferƟli-
saƟon Ɖasse Ɖar une  suƉƉression 
Ěes  engrais  Ěe  fonĚ  et  ĐŚaulage  
ainsi  Ƌu͛une  ĚiŵinuƟon  Ěe  30  % 
Ěes aƉƉorts aǌotés ;ex ͗ ϵ0 unités 
sur orgeͿ͘

Dans le but de démontrer l’impact du concept SOBAC sur l’amélioration de la rentabilité, une journée portes ouvertes a été organisée
au printemps 2018 sur l’exploitation du GAEC PANEL. Lors de cette journée, 165 personnes, utilisateurs ou non des solutions SOBAC se sont rendus 
sur le site pour échanger ensemble et avec Marcel Mézy sur l’intérêt du concept.
Le but de cette journée était de montrer qu’il est possible d’associer  performance et rentabilité grâce à une fertilisation par les micro-organismes.

20ϭ2 20ϭϳ %

�t
el
ie
r l
ai
t �Śargeŵent ;h'B/ŚaͿ 2͘4 2͘ϴ5 + 19 %

�oƸt Ěe ferƟlisaƟon ;Φ/ŚaͿ 22ϴ ϭϳ0 - 25 %

ProĚuĐƟon/Śa Ěe ^&P ;>Ϳ ϲ ϲ32 ϴ 300 + 20 %

�t
el
ie
r 

Đé
ré
al
es
 ;o

rg
eͿ ZenĚeŵent Đéréales ;en ƋxͿ ϴϭ ϴ4 + 4 %

�oƸt Ěe ferƟlisaƟon ;Φ/ŚaͿ 25ϴ ϭ52 - 41 %

Prix Ěe vente ;Φ/tͿ ϭ00 ϭ33 + 33 %

Darge brute ;Φ/ŚaͿ 2ϭϭ ϳ0ϳ + 235 %

GAEC 
PANEL

Moyenne 
CER France

ProĚuit lait/ϭ000 > en Φ 3ϴ5 345

ProĚuit vianĚe / ϭ000 > en Φ ϭϭ2 42

ProĚuit Ě͛aĐƟvité en Φ 502 3ϵϭ

Darge brute atelier lait/ϭ000 > en Φ 25ϵ 2ϭϭ

Darge brute atelier lait /Śa ^&P en Φ 2 ϲ44 ϭ ϲϳ3

LES OBJECTIFS 

CONCLUSION

->  Amélioration significative de la fertilité des sols
-> Amélioration de la qualité des fourrages : équilibre SOL / PLANTE / 
ANIMAL / SANTÉ
-> Une production de lait en quantité et en qualité
-> Production de céréales avec un niveau d’autonomie élevé (peu 
d’intrants chimiques utilisés)
-> Une exploitation qui fait vivre 3 familles
-> Vers un système AUTONOME, INNOVANT, INTENSIF ET DURABLE qui allie 
performance et rentabilité

� 42 ans͕  JEAN-LOUIS LECOUVEY͕  éleveur  laiƟer Ěe 42 ans est Śeureux͘ 
Environ ϲ0  vaĐŚes  laiƟğres  ă  ^aintͲ'erŵainͲsurͲ�Ǉ͕   il  uƟlise BaĐtériosol  et 
BaĐtériolit ĚeƉuis 200ϴ͘
Η: a͛i augŵenté la ƉroĚuĐƟon Ě͛Śerbe ă l͛ŚeĐtare͕ et le noŵbre ĚΖh'B/Śa͘ 
: a͛i réĚuit les ĐoƸts véto͕ ũ a͛i vu les Ɖrairies ĐŚanger Ě a͛sƉeĐt aveĐ bien Ɖlus 
Ěe léguŵineuses͘ :e suis Ɖlus Ƌue saƟsfaitΗ͘
:eanͲ>ouis >eĐouveǇ a obtenu le Η�Śallenge Ěe ƉerforŵanĐe éĐonoŵiƋueΗ 

ă la �Śaŵbre Ě �͛griĐulture Ěe la DanĐŚe en 20ϭϲ͘

AYMERIC BENOIT est un ũeune agriĐulteur Ěe 2ϲ ans͕ il Ɵent Įğreŵent :ules͕ 
son ƉeƟt garĕon ągé Ěe ϴ ŵois sur ses genoux͘ ProĚuĐteur Ěe lait͕ 30 vaĐŚes 
norŵanĚes͘
Η:e ne suis Ɖas enĐore uƟlisateur Ěu ƉroĐéĚé ^OB��͕ ŵais͕ Đela ŵ͛intéresse 
Đar ũe vouĚrais ġtre le Ɖlus autonoŵe Ɖossible͕ valoriser ŵes eŋuents le Ɖlus 
Ɖossible et ne Ɖlus aĐŚeter Ě͛engrais͘ : a͛i ϴ5 % Ěe la surfaĐe en Śerbe͘ ^i le 
sol est vivant et eĸĐaĐe͕ il Ǉ a ŵoins besoin Ě͛intrants͕ ;engrais et ƉesƟĐiĚesͿ͘ 
>e but͕ Đ͛est Ěe Ěevenir autonoŵe Ɖar raƉƉort ă tous Đes ƉroĚuits Ěans un 
souĐi  éĐonoŵiƋue  et  environneŵental͘  :e  suis  Ɖrésent  ă  ĐeƩe  ũournée 

Ě͛inforŵaƟon Ɖour toutes Đes raisonsΗ͘

MONIQUE ET DENIS LECOCQ͕ 4ϭ et 4ϴ ans͘ Eleveurs laiƟers ă BerniğresͲleͲ
PatrǇ͕  installés en ϭϵϵϲ͘ /ls élğvent Ěes vaĐŚes Ěe raĐe norŵanĚe et uƟlisent 
les ƉroĚuits ^OB�� ĚeƉuis 20ϭ3͘
Η�u Ěébut͕ il faut faire la transiƟon Ěe ŵaniğre Ɖrogressive͘ 
Ensuite͕ en Ěeux ans͕ on voit la ĚiīérenĐe͘ >a ŵaƟğre est Ɖlus nourrissante͕ 
Ɖlus riĐŚe͘ �uũourĚ͛Śui͕ nous faisons Ěe grosses ĚiīérenĐes sur la santé Ěes 
aniŵaux͕  nous  avons  beauĐouƉ ŵoins  Ěe  frais  Ěe  vétérinaire͘  /l  Ǉ  a ŵoins 

Ě͛oĚeurs Ěe lisier et Ěe fuŵier et les renĚeŵents sont tout aussi bonsΗ͘

PATRICK OBLIN a 5ϲ ans͕ il ƉroĚuit laitͲvianĚeͲĐéréales͘ �griĐulteur ă ^ainteͲ
DarieͲ>auŵont͕ il a Ɖrġté un terrain Ɖour le ƉroĮl Ěe sol Ƌui a lieu Đet aƉrğsͲ
ŵiĚi Ěu ϳ ũuin͘ /l n͛est Ɖas uƟlisateur Ěes ƉroĚuits ^OB��͘ 
ΗPourƋuoi votre ƉrésenĐe ă ĐeƩe ũournée ͍Η
Η:e ne suis Ɖas enĐore uƟlisateur Ěu ƉroĐéĚé DarĐel DéǌǇ͕  ŵais tout Đe Ƌue 
ũ͛entenĚs lors Ěe ĐeƩe ũournée ŵe Ěonne envie Ě͛essaǇer͘  
ΗPourƋuoi Ɖas Ɖlus tƀt ͍ Η
Ηdout siŵƉleŵent ƉarĐe Ƌue ũe ne Đonnaissais Ɖas Đes ƉroĚuitsΗ͘
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P�'E 4 ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

> Produire le maximum de valeur ajoutée pour faire vivre le 
maximum de main-d’œuvre
>  Optimisation du temps de travail
> Se démarquer et innover
> Recherche de la performance

QUELQUES TÉMOIGNAGES À L'ISSUE DE LA JOURNÉE PORTES OUVERTES

Pesée réalisée ă l a͛utoŵne 20ϭϳ aveĐ uƟlisaƟon Ěe BaĐtériosol �onĐentré 
;ϭ00 Ŭg/ŚaͿ н Booster 50 с ϭϴ d Ěe D^ /Śa
saleurs nutriƟonnelles ͗ 0͕ϵϭ h&>/ 45P�/E
^oit 3ϳ 22ϳ > Ěe lait Ɖerŵis /Śa en h&> et ϭϲ ϴϳ5 > Ɖerŵis /Śa en P�/E 
;Śors besoin Ě͛entreƟen Ěe l a͛niŵalͿ
-> 0 apport d’engrais minéraux, ni chaulage depuis 7 ans

AUTONOMIE - INNOVATION - MAÎTRISE DES CHARGES - RENTABILITÉ - QUALITÉ

RÉSULTATS DU GAEC PANEL

^Ǉstğŵe laiƟer ͗ ϵϴ0 000 >
2 trouƉeaux ĚisƟnĐts ͗ 

Ͳ ϭ00 DontbéliarĚes
Ͳ 40 :ersiaises

ϳ000 > Ěe ŵoǇenne /s>
3ϳ5 aniŵaux aveĐ un ĐŚargeŵent Ěe 2͕ϴ5 h'B/Śa
50 % Ě͛Śerbe Ěans la raƟon н ŵaŢs ensilage toute l a͛nnée
hƟlisateur Ěu ĐonĐeƉt ^OB�� sur ϭ00 % Ěe l͛exƉloitaƟon ĚeƉuis 20ϭ2

PRÉSENTATION ET ASSOLEMENT

50

12,74,88

48,5

Maïs
Blé
Avoine
Orge
Prairies

RÉSULTATS SUR MAÏS

Reportage de la JPO sur la chaîne You Tube, 
"Les solutions naturelles SOBAC"

-> en ha



BOVINS LAIT

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E 5 

Don  Đarton  Ě͛invitaƟon  en  ŵain͕  ũe 
Ɖénğtre  ƉresƋu͛un  Ɖeu  ƟŵiĚeŵent 
ũeuĚi  ϳ  ũuin  20ϭϴ͕  Ěans  la  salle  Ěes 
fġtes  Ěe  ^ainteͲDarieͲ>auŵont͘  >a 
soĐiété  ^OB��  organise  une  ũournée 
Ě͛inforŵaƟon  sur  les  ƉroĚuits  Ƌu͛elle 
ĐoŵŵerĐialise͘ >͛aƉrğsͲŵiĚi les ƋuelƋue 
ϭϲ5  Ɖersonnes  Ƌui  ont  réƉonĚu  ă 
l͛invitaƟon͕  se  renĚront  au  '�E� 
Panel  Ɖour  ƉarƟĐiƉer  ă  trois  ateliers 
teĐŚniƋues ŵis en ƉlaĐe ă leur intenƟon͘ 
:arĚinier  aŵateur͕   ũe  ŵe  ĚeŵanĚe 
si  ũ a͛i  vraiŵent  ŵa  ƉlaĐe  Ɖarŵi  Đe 
Ɖarterre Ěe Ɖrofessionnels͕ agriĐulteurs 
Ɖour  la  granĚe  ŵaũorité͘  >a  soĐiété 
^OB��  ĐoŵŵuniƋue  sur  ses  ƉroĚuits 
BaĐtériosol et BaĐtériolit͘ �ans la salle͕ 
Đertains  sont Ěéũă uƟlisateurs͕ Ě a͛utres 
Ɖas͕  ŵais  tous  sont  intéressés  Ɖar  le 
suũet͘  :e  n͛Ǉ  Đonnais  Ɖas  granĚ  ĐŚose͕ 
ũe suis toutefois sensible aux Ɖroblğŵes 
environneŵentaux et ŵe refuse ă tout 
ƉroĚuit  ĐŚiŵiƋue  Ěans  ŵon  ŵoĚeste 
ũarĚin͘ �onĐ͕ le suũet ŵ͛intéresse aussi͘ 
:͛observe  aveĐ  intérġt  les  intervenants 
Ƌui  vont  se  suĐĐéĚer͘   Et  trğs  vite͕ 
ŵon  voisin  ŵe  souŋe  ă  l͛oreille  Ƌue 
DarĐel  DéǌǇ  est  venu  Ěe  l �͛veǇron͘ 
:e  Ɖressens  Ƌue  ĐeƩe  ƉrésenĐe  est 
iŵƉortante͘ Dais  Ƌui  est  ĚonĐ DarĐel 
DéǌǇ ͍ ͨ�͛est lui Ƌui est ă l͛origine Ěes 
ƉroĚuits BaĐtériosol et BaĐtériolit͕ͩ ŵe  
ƉréĐiseͲtͲon͘  ͨ/l  a  trouvé  une ŵaniğre 
Ěe  valoriser  la  ferƟlité  Ěes  sols  Ƌui 
Ɖerŵet Ě͛éviter  les  engrais  et ƉroĚuits 
ĐŚiŵiƋuesͩ͘  : a͛ƩenĚs  Ƌue  l͛Śoŵŵe 
Ɖrenne la Ɖarole aveĐ intérġt͘

>es  intervenants  se  suĐĐğĚent  ă  la 
tribune͕  raƉƉellent  le  ƉrinĐiƉe  Ěes 
teĐŚnologies  BaĐtériosol/BaĐtériolit͘ 
:e  ĐoŵƉrenĚs  Ƌue  le  faŵeux  ƉroĐéĚé 
DarĐel  DéǌǇ  est  un  savant  ŵélange 
ĐonfeĐƟonné  Ěans  l �͛veǇron  Ɖrğs  Ěe 
ZoĚeǌ͕  ŵélange  Ěe  ŵiĐroͲorganisŵes͕ 
entre  autres  Ěes  ĐŚaŵƉignons  et  Ěes 
baĐtéries͘ :e suis rassuré͕ ũ a͛ƉƉrenĚs Ƌue 
^OB�� ne ĐoŵŵerĐialise Ɖas seuleŵent 
Ɖour  les  agriĐulteurs͕  ŵais  aussi  Ɖour 
les  ũarĚiniers͘  :e ŵe  vois  Ěéũă  en  train 
Ěe ũeter les granulés Ěans ŵon Ɖotager͕  
Đar les inforŵaƟons et les téŵoignages 
Ěes  uƟlisateurs  sur  les  bienfaits  Ěes 
ƉroĚuits͕  ŵ͛iŵƉressionnent͘  ͨOn 
aŵğne  trois  ƉeƟtes  usines  au  sol͕ͩ 
exƉliƋue  l͛intervenant  &lorent  :oret͘ 
ͨdout  Ě a͛borĚ͕  le  ƉroĚuit  engraisse  et 
enriĐŚit  le  sol ƉerŵeƩant Ěe ĐaƉter et 
Įxer l a͛ǌote et le Đarboneͩ͘ Et ensuite ͍ 
ͨ>es ĐŚaŵƉignons et les baĐtéries vont 
faire évoluer ĐeƩe ŵaƟğre et ƉroĚuire 
Ěe l͛Śuŵus͕ un véritable garĚeͲŵanger 
Ɖour  le  solͩ͘  Et  la  troisiğŵe  ƉeƟte 
usine͍  ͨ&aire  le  lien  entre  le  garĚeͲ
ŵanger et la Ɖlante͘ /l s a͛git Ě a͛liŵenter 
la  Ɖlante  Ěe  faĕon  réguliğre͕ͩ  ĐonĐlut 
l͛intervenant͘

ͨ>͛obũeĐƟf  Įnal  est  Ěe  ƉroĚuire 
en  ƋuanƟté  et  en  Ƌualité  Ěe  faĕon 

autonoŵe en générant un ŵaxiŵuŵ Ěe 
rentabilité  sur  l͛exƉloitaƟonͩ͘  DarĐel 
DéǌǇ vient Ěe ƉrenĚre la Ɖarole͘͘

�  ϳϳ  ans͕  la  Đarrure  rassurante͕  l͛oeil 
vif͕   le  ton Ɖassionné͕  l͛Śoŵŵe n a͛  rien 
ƉerĚu  Ěe  son  entŚousiasŵe͕  et  Ɖorte 
touũours  son  ŵessage  aveĐ  la  ŵġŵe 
ĐonviĐƟon ͕ le Đoŵbat Ěe sa vie͕ ă savoir 
la santé Ěes Śoŵŵes͘ 

�ar Đ͛est bien Ě͛une ƋuesƟon Ěe santé͕ 
Ěont il s a͛git ͊

EstͲĐe  lorsƋu͛il  était  enfant͕  et  Ƌu͛il 
garĚait  les  ŵoutons  sur  le  �ausse  Ěu 
EorĚͲ�veǇron͕  Ƌue  gerŵa  Ěans  la 
tġte  Ěe  DarĐel  DéǌǇ͕   l͛iĚée  Ěe  Đréer 
un  ĐoŵƉost  enƟğreŵent  naturel  ͍ 
Observateur Ěe l͛éĐosǇstğŵe et Đurieux͕ 
le ƉeƟt DarĐel ă  l a͛bri  sous  les arbres͕ 
reŵarƋuait alors͕ Ƌue les feuilles ŵortes 
avaient la faĐulté Ěe reĐonsƟtuer le sol 
sous la forŵe Ěe ĐoŵƉost͘͘͘

�élibéréŵent ă ĐontreͲĐourant͕ DarĐel 
DéǌǇ  a  trğs  tƀt  ĐonsĐienĐe  Ƌue  le 
ͨtout  ĐŚiŵiƋueͩ  ŵğne  les  uƟlisateurs 
Ěans  une  iŵƉasse  Ěangereuse͘  ͨ>e 
glǇƉŚosate͕  Đ͛est  un  Ɖoison  Ɖour  la 
terre͕ Ɖour nos ƉeƟtsͲenfants͕ͩ ŵartğle 
Đelui  Ƌui  se  ƋualiĮe  Đoŵŵe  ͨƉaǇsanͲ
ĐŚerĐŚeurͩ͘ 

>es lobbies sont Ɖuissants͕ les ŚabituĚes 
tenaĐes͕ le Đoŵbat Ɖeut seŵbler inégal͘ 
Et si une fois Ěe Ɖlus͕ �aviĚ avait raison 
Đontre 'oliatŚ ͍

En ϭϵϴ0͕ ils ne sont Ɖas noŵbreux ă le 
ƉrenĚre au sérieux lorsƋu͛il ĐoŵŵenĐe ă 
ĐoŵŵerĐialiser son ƉroĚuit ƉerŵeƩant 
Ěe  ferƟliser  les  sols  aveĐ  Ěes  ŵiĐroͲ
organisŵes͘  /l  est  ŵġŵe  Ɖris  Ɖour  un 
iĚéaliste voué ă l͛éĐŚeĐ͘ Prğs Ěe 40 ans 
aƉrğs͕ la soĐiété ^OB�� ĐoŵƉte Ɖlus Ěe 
ϭ20 salariés et exƉorte ͨBaĐtériosolͩ et 
ͨBaĐtériolitͩ un Ɖeu Ɖartout en &ranĐe 
et Ěans le ŵonĚe͘

�ans  la  salle͕  le  bonŚoŵŵe  insƉire 
le  resƉeĐt  ͖  Đ͛est  éviĚent  ͨYue 
les  uƟlisateurs  n͛Śésitent  Ɖas  ă 
téŵoigner͕ͩ  reƉrenĚ  DarĐel  DéǌǇ͘  /l 
n͛en  fallait  Ɖas  ŵoins  Ɖour  Ěélivrer  la 
Ɖarole͘ >e reƉrésentant Ěu '�E� Panel 
vient  exƉliƋuer  ƉourƋuoi  l͛exƉloitaƟon 
est  uƟlisatriĐe  ă  ϭ00  %  Ěu  ĐonĐeƉt 
^OB��  ĚeƉuis  ϳ  ans͕  et  les  bienfaits 
Ƌu͛elle  en  reƟre͘  Ensuite͕  Đ͛est  au  tour 
Ě͛un  Đéréalier  Ěe  la  BeauĐe  Ěe  Ěire 
tout  le  bien  Ƌu͛il  en  Ɖense  ĚeƉuis  4 
ans͘  >es  téŵoignages  se  suĐĐğĚent͘͘͘ 
«J’ai beaucoup moins de frais 
vétérinaires» exƉliƋue l͛un͘ «Il y a une 
nette diminuation en besoins d’eau»͕ 
Ɖoursuit un autre͘ 

«Les végétaux sont plus résistants aux 
maladies»͘͘͘  «Il y a une limitation de 
l’érosion des sols» ͘͘͘ 

DatŚilĚe ^ĐŚeuer͕  ƉŚarŵaĐienne͕ vient 
Ɖrésenter  l a͛ssoĐiaƟon  ͨPour  la  ^anté 

Ěe  la  derre  et  Ěu  sivantͩ  et  son  rƀle 
Ɖour Ɖroŵouvoir une nouvelle vision Ěe 
l a͛griĐulture favorable ă la santé Ěe tous͘ 
ͨ�eƉuis 40 ans Ƌue  le ƉroĚuit existe͕ͩ 
reƉrenĚ DarĐel DéǌǇ͕   ͨ3  000  ă  4  000 
ĐŚerĐŚeurs͕  vous  agriĐulteurs͕  vous 
ġtes observateurs Ěes bienfaits ͗ ŵoins 
Ěe  ŵalaĚies͕  ŵoins  Ěe  traiteŵents͕ 
ŵoins Ěe travail͘ �veĐ Đe ƉroĐéĚé͕ vous 
travailleǌ Ɖour l͛,uŵanitéͩ͘  

DiĚi trente͕ ũe n a͛i Ɖas vu le teŵƉs Ɖasser͕  
Đ͛est l͛Śeure Ěu reƉas͘ :͛en ƉroĮte Ɖour 
ŵe fauĮler et ũ͛éĐoute les téŵoignages 
Ěes uns et Ěes autres͘ :e Ɖose ƋuelƋues 
ƋuesƟons  Ɖour  aƉƉrofonĚir  ŵes 
nouvelles ĐonnaissanĐes͘

>͛aƉrğsͲŵiĚi͕  ĐŚaĐun  est  Đonvié  ă 
ĚéĐouvrir  trois  ateliers  teĐŚniƋues͘ 
hn  atelier  ͨaliŵentaƟonͩ  Ƌui  Ɖerŵet 
Ěe  ŵesurer  l͛iŵƉaĐt  Ěes  ƉroĚuits 
^OB��  sur  la  Ƌualité  Ěes  fourrages  et 
la  valorisaƟon  Ěes  eŋuents  Ě͛élevage͘ 
Eous  soŵŵes  invités  ă  goƸter  Ěes 
léguŵes et en aƉƉréĐier les ĚiīérenĐes͘ 
:e  suis  iŵƉressionné͊  hn  autre  atelier 
Ɖerŵet Ěe ŵieux ĐoŵƉrenĚre Đoŵŵent 
on  Ɖeut  ƉroĚuire  Ěes  fourrages  Ěe 
forte  valeur  nutriƟve͘  EnĮn͕  un  ƉroĮl 
Ěe  sol  Ɖerŵet  Ěe  ĐoŵƉarer  l͛iŵƉaĐt 
Ě͛une  ferƟlisaƟon  au  BaĐtériosol  Ɖar 
raƉƉort ă un sol non enseŵenĐé͘ :e suis 
ĐonvainĐu ͊

>e ŵot Ěe la Įn revient ă DarĐel DéǌǇ 
Ƌue  ũe  veux  saluer  avant  Ěe  ƉarƟr͘  
>͛ Śoŵŵe  est  sǇŵƉatŚiƋue͕  trğs  abor-
Ěable͘ ͨEotre ƉroĐéĚé suit son ĐŚeŵin͕ 
il Ǉ a Ěe Ɖlus en Ɖlus Ě͛uƟlisateurs͕ et les 
Ɖersonnes  Đurieuses͕  ŵontrent  Ƌue  le 
ƉroĐéĚé susĐite un gros intérġt͘ >e Ɖro-
Ěuit  reƉrésente  l a͛venir  faĐe  aux  ĚéĮs 
éĐonoŵiƋue et environneŵental Ƌui se 
Ɖosent͘ 

Eous͕  nous  Ɖarlons  santé  ͊  ^anté  Ěe 
la  terre͕  Ěes  aniŵaux  et  Ěes  Śoŵŵes͕ 
nous Ɖarlons environneŵent͕ ƉolluƟon 
Ěe  l a͛ir  et  Ěe  l͛eau͘  �ar  n͛oublions  Ɖas 
Ƌue le Ěernier ŵaillon Ěe ĐeƩe ĐŚaŠne͕ 
Đ͛est l͛Śuŵain͘ >e �r >aurent �Śevallier 
ĐŚerĐŚeur ă  l͛/nserŵ͕ ƉraƟĐien aƩaĐŚé 
au  �,h Ěe DontƉellier͕   sƉéĐialiste  sur 
les  ŵalaĚies  et  les  Ɖroblğŵes    ĚƸs  ă 
l a͛liŵentaƟon͕ s͛intéresse énorŵéŵent 
ă notre faĕon Ěe faireͩ͘ 

/l  est  ϭϴ  Ś͕  ũe  suis  sur  le  ĐŚeŵin  Ěu 
retour͕  il faut Ƌue ũe ͨĚigğreͩ toutes Đes 
inforŵaƟons͘ hne ĐerƟtuĚe s͛iŵƉose ă 
ŵoi ͗  le ͨ tout ĐŚiŵiƋueͩ ŵğne l͛Śoŵŵe 
ă  sa  Ɖerte͘  /l  Ǉ  a  une  autre  voie͕  Đelle 
Ě͛une  ƉroĚuĐƟon  eĸĐaĐe͕  rentable͕ 
resƉeĐtueuse  Ěe  l͛environneŵent  et 
Ěes ġtres vivants͘

Jean-Luc TABARD

«J’ai rencontré Marcel Mézy paysan-chercheur»

AUTONOMIE - INNOVATION - MAÎTRISE DES CHARGES - RENTABILITÉ - QUALITÉ



«Ma marge augmente.»
Pascal Ricordel cherchait une solution pour faire vivre ses sols et ne plus être dépendant de 
la chimie. Depuis huit ans, il fait route avec la SOBAC, persuadé « qu’il faut dépendre le moins 
possible de l’extérieur. C’est là qu’on va chercher le revenu ».

BOVINS LAIT

Résultats économiques de l’EARL AR DERVENN, Pascal RICORDEL

Moyenne 2007-2009 Moyenne 2014-2016

UTH ϭ͘ϲϳ ϭ

SAU en ha ϳ4 ϲ2

SFP en ha ϳ4 ϲ2

Dont céréales autoconsommées en ha ϵ 0

Cultures de vente en ha 0 0

Chargement/SFP ϭ͘02 ϭ͘33

Vaches laiti ères 50 5ϲ

Vente de lait en litres 3ϵ2 ϵϲ0 4ϭ2 5ϭ0

Vente de lait en € ϭ25 ϲ00 ϭ35 450

Vente d’animaux en € 2ϭ 2ϳ0 ϭϲ 5ϲ0

TOTAL VENTES ϭ4ϲ ϴϳ0 Φ (1 985 €/ha) ϭ52 0ϭ0 Φ (2 452 €/ha)
Aides PAC en € ϭϵ 00ϭ ϭϳ 00ϵ

PASCAL RICORDEL
� Plessé ;>oireͲ�tlanƟ ƋueͿ
Earl �r �ervenn ;le ĐŚġne 

en bretonͿ
/nstallé ĚeƉuis ϭϵϵϳ 
sur la ferŵe faŵiliale͘ 

ÉLEVEUR LAITIER

DEPUIS 2010

ͨ En 200ϵ͕ ũe suis toŵbé sur la ^OB�� sur internet͘ 
>es autres soĐiétés Ƌui Ɖassaient ă la ferŵe͕ Đ͛étaient 
avant  tout  Ěes  venĚeurs͘  /ls  ne  Ɖassent  Ɖlus  beauͲ
ĐouƉ͕  Ě a͛illeurs͘  >e  teĐŚniĐoͲĐoŵŵerĐial  Ěe  la  ^OͲ
B��͕ lui͕ ŵ a͛ Ɖarlé en ƉrofonĚeur Ěu ĐonĐeƉt ^OB�� 
et  Ěu  fait  Ƌue  Đertains  l͛uƟ lisaient  ĚeƉuis  Ɖrğs  Ěe 
trente ans Ěans l �͛veǇron͘ >͛ Śistoire ŵ a͛ bien Ɖlu͘ 
Don obũeĐƟ f n͛était Ɖas Ěe ƉroĚuire ă outranĐe ŵais 
siŵƉleŵent Ěe vivre Ěe ŵon ŵéƟ er en étant le Ɖlus 
autosuĸ  sant Ɖossible͘ �ğs la Ɖreŵiğre année͕ ũe suis 
Ɖassé ă ϭ00 % en BaĐtériolit et BaĐtériosol͘ : a͛i fait la 
Ɖreŵiğre ŵise en ƉlaĐe en 20ϭ0 et  le plus impres-
sionnant, ça a été l’évoluti on visuelle des fumiers. 
Quand on vide la stabu, il n’y a plus d’odeurs d’am-
moniac et dans le mois qui suit, sur le tas de fumier, 
ça sent les champignons. 
L’ambiance est plus saine dans les bâti ments même 
si les vaches y passent peu de temps. J’ai d’ailleurs 
constaté une diminuti on des mammites. 
^ur les ŵaŢs͕ il Ǉ a une meilleure résistance à la sé-
cheresse, ils restent verts plus longtemps et frisent 
beaucoup moins vite.  �u  niveau  Ěes  analǇses  Ěe 
fourrages͕ ũe suis touũours auͲĚessus Ěe la ŵoǇenne 
aveĐ le Đontrƀle laiƟ er͘
^ur les Ɖąturages͕ il Ǉ a beaucoup moins de refus. >es 
vaĐŚes Ɖąturent uniforŵéŵent les ƉarĐelles͘ 
Sans apporter de chimie et avec un chargement qui 
a augmenté de 0,3 UGB, nous sortons plus de ton-
nage à l’hectare qu’avant, plus de lait et avec un peu 
moins de correcteurs. 
:e Đonstate Ƌue ma marge augmente. :e sais Ƌue ũe 
ne revienĚrai  ũaŵais Ěans  le sǇstğŵe Ƌu͛on ŵ a͛ aƉͲ
Ɖris ă l͛éĐole͘

« J’ai simplement optimisé les coûts »
�veĐ la ^OB��͕ ũe suis Ěans l͛éĐŚange͕ Ěans un travail 
sur le long terŵe͘ �ertains se ĚeŵanĚent Đoŵŵent 
ũe fais Ɖour vivre sur ĐeƩ e exƉloitaƟ on sans intrants 

ĐŚiŵiƋues et  sans ġtre en Bio͘  J’ai simplement op-
ti misé mes coûts et appris à travailler autrement. 
Mon poste gasoil était bas, il l’est encore plus au-
jourd’hui puisque je passe moins sur les parcelles et 
avec moins de puissance. : a͛i un ĐoƸt Ěe ŵéĐanisaͲ
Ɵ on trğs bas͘ ̂ ur le ŵaŢs͕ ũe fais un labour͕  un ĐouƉ Ěe 
ŚerseͲtrainée et ũe sğŵe Ěerriğre en Đoŵbiné͘ 
: a͛i  un ŵiniŵuŵ  Ěe  ĐŚarges  Ěe  struĐture  et  ũe ŵe 
sens Ɖleineŵent bien Ěans ŵon agriĐulture͘ 
: a͛i ŵis  aussi  en  ƉlaĐe  un  Ɖąturage  tournant  ĚǇnaͲ
ŵiƋue  aveĐ  un  trouƉeau  Ƌui  ĐŚange  Ěe  ƉaĚĚoĐŬ 
toutes  les  24  Śeures  aĮ n  Ěe  resƉeĐter  le  ĐǇĐle  Ěe 
l͛Śerbe͘ �veĐ Đe sǇstğŵe Ɖlus le BaĐtériosol͕ nous alͲ
lons enĐore ŵieux valoriser les Ɖątures͘ Eous allons 
reĐonsƟ tuer Ěes  stoĐŬs Ɖour ġtre Ɖlus  sereins et  liͲ
bérer ƉeutͲġtre un Ɖeu Ěe surfaĐe Ɖour faire Ěes ĐéͲ
réales autoͲĐonsoŵŵées͘ Eous soŵŵes autonoŵes 
en fourrages͘ 
Les pâtures résistent mieux et il y a toujours une 
grande diversité de légumineuses dans l’herbe pro-
duite. �eƩ e  année͕  les  génisses  n͛ont  Ɖas  reĕu  Ěe 
foin͕ bien Ƌu͛il n͚Ǉ ait Ɖas eu Ě͛eau Ěe l͛été͘ 
L’harmonie et l’autonomie sont les mots qui me 
viennent à l’esprit pour qualifi er la fi nalité de ma 
démarche. /l faut ĚéƉenĚre le ŵoins Ɖossible Ěe l͛exͲ
térieur͘  �͛est lă Ƌu͛on va ĐŚerĐŚer le revenu ͩ͘ 

EN BREF...
> 0 odeur d'ammoniac, meilleure ambiance dans les bâtiments
> Evolution des fumiers, diversité fl oristique> Diminution des mammites
> Meilleure résistance à la sécheresse> Augmentation de la marge : + 175 €/ha > Intensifi cation du système 

OBJECTIFS, CONTEXTE ET ÉVOLUTION DE L'ASSOLEMENT
 > Intensifier le système pour compenser la perte de surface ;
 > Valoriser l’herbe au maximum : être rentable et productif avec de l’herbe ;
 > Mise en place des prairies multi-espèces ;
 > Mise en place du système SOBAC sur l’ensemble de l’exploitation ;
 > Préserver l’environnement en limitant au maximum l’utilisation de produits chimiques.

Après le départ de ses parents et la perte de 12 ha en 2010, Pascal Ricordel élabore une nouvelle stratégie en partenariat avec la SOBAC :

-> Comparaison entre les périodes 2007-2009 et 2014-2016 (moyenne sur 3 ans)
-> Prix du lait équivalent (320 € contre 328 €)
-> Conditi ons climati ques : diminuti on de la pluviométrie

ÉVOLUTION TECHNIQUE ET PRODUITS

ÉVOLUTION DES CHARGES - LES INTRANTS
Moyenne 2007-2009 Moyenne 2014-2016

Achat engrais/amendements 2 2ϵϳ Φ ;3ϭ Φ/ŚaͿ ϳ 4ϵ2 Φ ;ϭ2ϭ Φ/ŚaͿ х soluƟ ons ^OB��

> dont azote en T ϭ͘5 0

> dont starter sur maïs en T ϭ͘2 0

> dont chaux en T ϭ4 ;iŵƉasse en 200ϵͿ 0

Phyto en € ϳϳϵ ϵϴ2Ύ

Carburant en € 2 ϴϵϲ ϭ ϴϭ4

Frais vétérinaires 4 ϴ2ϳ Φ soit ϵϳ Φ/s> 3 ϳϭ0 Φ soit ϲϲ Φ/s>

ÉVOLUTION DES CHARGES - LES ALIMENTS
Moyenne 2007-2009 Moyenne 2014-2016

Achats d’aliments en € ϳ ϲϳ4 20 ϭϲ2

> dont soja/colza ϳ ϲϳ4 Φ ;2ϴ dͿ ϵ ϵ42 Φ ;2ϳ dͿΎ

> dont corn-gluten-feed en 
remplacement des céréales 0 ϭ0 220 Φ ;44 dͿ

Aliment produit autoconsommé 45 d

PERFORMANCES TECHNIQUES
Moyenne 
2007-2009

Moyenne
2014-2016 Diff érence Ecart

Litrage moyen par VL ϳ ϴ0ϳ ϳ 323 Ͳ 4ϴ4 Ͳ ϲ %

Quanti té d’aliment par VL (même aliment) 55ϲ Ŭg 4ϳϵ Ŭg Ͳ ϳϳ Ŭg Ͳ ϭ4 %

Producti on de lait/ha 5 3ϭ0  > ϲ ϲ53 > ϭ 343 > н 25 %

Frais vétérinaires par VL ϵϳ Φ ϲϲ Φ Ͳ 3ϭ Φ Ͳ32 %

Pour  faire  faĐe  ă  la  Ɖerte  Ěe  surfaĐe  et  Ěe  ŵain 
Ě͛ƈuvre͕  PasĐal  ZiĐorĚel  a  ĚéĐiĚé  Ěe  se  sƉéĐialiser 
Ěans  la  ƉroĚuĐƟ on  Ěe  fourrages  oƶ  il  est  le  Ɖlus 
Ɖerforŵant ͖ l͛Śerbe͘ Pour Đela͕ il a͕ Ěans un Ɖreŵier 
teŵƉs͕  ĐŚoisi  ĚΖarrġter  la  ƉroĚuĐƟ on  Ěe  Đéréales 
autoĐonsoŵŵées  Ƌu͛il  a  reŵƉlaĐé  Ɖar  Ěu  ĐornͲ
glutenͲfeeĚ͘ /l a aussi ĐŚoisi Ěe baisser la ƉroĚuĐƟ on 
Ěe  lait  Ɖar  vaĐŚe͕ ŵais  Ě͛intensiĮ er  en  augŵentant 
son noŵbre Ěe vaĐŚes͘

^a  stratégie  lui  a  Ɖerŵis  Ěe  Ěiŵinuer  les  aliŵents 
ĐonĐentrés  Ƌui  ont  Ɖu  ġtre  réĚuits  Ěe  ϭ4  %͕ 
Ě a͛ugŵenter la ƉroĚuĐƟ on Ěe lait Ɖar ŚeĐtare Ěe 25 % 
et Ěe réĚuire les frais vétérinaires Ěe 32 %͘
PasĐal  ZiĐorĚel  envisage  ŵaintenant  Ě͛introĚuire 
Ěans sa rotaƟ on Ěu ŵéteil aĮ n Ěe réĚuire ses aĐŚats 
Ě a͛liŵents͘  /l  sera  intéressant Ěe  suivre  les  résultats 
éĐonoŵiƋues Ěe ĐeƩ e Ěeuxiğŵe étaƉe͘

RÉSULTATS ÉCONOMIQUES GLOBAUX DE L’EXPLOITATION

Moyenne 2007-2009 Moyenne 2014-2016

Produit total/ha en € 2 24ϭ͘50  2 ϳ2ϲ͘ϭϭ 

Produit total/UTH en € ϵϵ 323͘ϵ5  ϭϲϵ 0ϭϵ͘00 

Charges prop. totales* €/ha 24ϭ͘53  550͘ϵϳ 

Charges prop. totales* €/UTH ϭ0 ϳ02͘40  34 ϭϲ0͘00 

Marge brute €/ha ϭ ϵϵϵ͘ϵϳ  2 ϭϳ5͘ϭ5 

Marge brute €/UTH ϴϴ ϲ2ϭ͘5ϲ  ϭ34 ϴ5ϵ͘00 

Depuis la mise en place de la nouvelle stratégie en partenariat avec la SOBAC, la marge brute par hectare 
a augmenté de 175 € et la marge brute par UTH de 52 %.

L’utilisation du système SOBAC a permis de :

-> Supprimer les apports de chaux, starter et d’azote
-> Ne pas perdre de rendement, alors qu’il n’utilise plus 
d'azote minéral
-> Améliorer le pâturage avec moins de refus
-> Obtenir un fumier qui ne sent pas et qui se composte 
bien
-> Optimiser les rendements technico-économiques

La mise en place du système de production proposé 
par la SOBAC a permis d’intensifier la production 
laitière par UTH en produisant en autonomie des 
fourrages en quantité et en qualité, ce qui a permis 
de réduire de 14 % les aliments concentrés par VL et 
d’augmenter la marge dégagée par UTH.

P�'E ϲ ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

QUANTITÉ - QUALITÉ - MAÎTRISE DES CHARGES - RENTABILITÉ

* charges proporti onnelles (engrais/amendements, phytosanitaires, carburant, frais vétérinaires, achats d’aliments) 

* Augmentati on du prix des produits phytosanitaires

* Même aliment mais augmentati on du prix

CONCLUSION
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ͨ :͛étais allé au ̂ oŵŵet Ěe l͛�levage en 20ϭ4 et ũ a͛vais 
raŵené Ɖlein Ěe ĚoĐuŵentaƟ on͘ :e suis toŵbé sur le 
ũournal Ěe la ^OB�� et ũ a͛i été sĐotĐŚé͘ : a͛i lu tous les 
téŵoignages͕  tous  Đes  agriĐulteurs  Ƌui  Ɖarlaient  Ěu 
ĐonĐeƉt͘  :e suis allé voir  les viĚéos Ěe DarĐel DéǌǇ 
Ěans les ũournaux télévisés͘
Je voulais une alternati ve aux engrais chimiques, 
arrêter de voir ce semi-remorque de 25 tonnes 
arriver dans la cour. 
�͛est ŵa granĚͲŵğre DaĚeleine Ƌui ŵ a͛ insuŋ  é ĐeƩ e 
envie Ěe  faire autreŵent͕ Ɖlus saineŵent͘ �͛est elle 
Ƌui ŵ a͛ fait lire ͨ >a féĐonĚité Ěu sol ͩ Ěe ,ans Peter 
ZusĐŚ͕ un  livre Ěe ϭϵ30 Ƌui ŵ a͛  fait ĐoŵƉrenĚre en 
ƋuelƋues ƉŚrases Đoŵŵent on Ěétruisait le sol͘ Pour 
s a͛ƉƉroĐŚer et ĐoŵƉrenĚre la ^OB��͕ il est iŵƉortant 
Ě a͛voir  Ěéũă  ĐeƩ e  sensibilité͘ YuanĚ  ũe  Ɖassais ŵon 
Bd�͕  ũ a͛vais aussi  lu ͨ>es bases Ěe  la ƉroĚuĐƟ on véͲ
gétaleͩ Ěe �oŵiniƋue ^oltner͘  :e ŵ͛étais ŵis ă ĐoŵͲ
Ɖoster ŵes fuŵiers ŵais ũe ƉerĚais beauĐouƉ Ě a͛ǌote 
Ěans l a͛ir͘  :e ŵe suis Ěit Ƌue la ^OB�� était la soluƟ on͘
: a͛i ĐoŵŵenĐé ă fonĚ en 20ϭ5 en enseŵenĕant tous 
ŵes  fuŵiers aveĐ BaĐtériolit͘ Dans ma nurserie, les 
odeurs et les émanati ons d’ammoniac ont disparu 
très vite. En quatre jours, ça ne sentait plus. 
YuanĚ le fuŵier sort Ěe  la nurserie͕  les pailles sont 
bien att aquées et quand on l’épand, il s’émiett e 
beaucoup mieux. :e ne ŵets Ɖlus Ěe ĐŚiŵie sur ŵes 
Ɖątures  et  ă  la  ŵoinĚre  Ɖluie͕  ĕa  reƉart͘  L’herbe a 
changé de couleur. �e n͛est Ɖlus  le vert ͨ Ɖoireau ͩ 
Ƌue générait la ĐŚiŵie͘ On sent le retour au naturel. 
Les légumineuses prennent le dessus, il n’y a plus de 
pression de rumex.

« De 3 000 euros à 800 euros en frais vétérinaires»

Eous éƟ ons ă 3ϳͲ3ϴ Ěe taux ƉrotéiƋue en Į n Ěe laĐͲ
taƟ on͘ �a veut Ěire Ƌu͛il Ǉ avait Ěe l a͛ǌote ĚisƉonible 
Ěans le sol Ɖour la Ɖlante͘ 

Sur des pâtures riches en trèfl e, les bêtes s’autorégu-
lent. J’avais beaucoup de problèmes de fourchet, de 
boiteries, et je n’en ai plus. Je n’ai plus non plus de 
diarrhées sur les veaux de 8 à 10 jours. Nous avons 
aussi moins de mammites. Une immunité s’est faite 
sur les bêtes. J’ai un bon colostrum sur les vaches 
que ce soit en automne ou en février. :e  vois  Ěe 
ŵoins en ŵoins le vétérinaire͘ �eƉuis Ƌue ũe travaille 
aveĐ la ^OB��͕ ũe suis Ɖassé Ěe 3 000 euros annuels 
ă ϴ00 euros͘ Dġŵe au niveau Ěe la ĐoĐĐiĚiose sur les 
veaux͕ ĕa va ŵieux͘ 
Par raƉƉort ă la Ƌualité Ěu lait Ƌu͛on ƉroĚuit Ɖour la 
ĐooƉéraƟ ve͕ ũ a͛i un gain Ěe 40 ă ϲ0 Φ Ɖar ϭ000 litres 
Ěe lait Ɖar raƉƉort ă la ƉluƉart Ěes autres aĚŚérents͘ 
^ur l a͛nnée͕ nous avons ϴ ă ϭ0 fois sur ϭ2 la ŵeilleure 
Ɖaie ŵensuelle͘ 
C’est toute mon approche qui s’est affi  née, avec 
toujours pour fi l rouge la réducti on des coûts et la 
qualité de la producti on. Sur l’année dernière, nous 
avons consommé 1 600 litres de gasoil pour produire       
260 000 litres de lait alors que des gars dans le coin 
en conventi onnel, à taille égale, en sont à 4-5 000 
litres. 
Mon excédent brut d’exploitati on augmente chaque 
année de 10 à 12 %, sans faire la révoluti on sur l’ex-
ploitati on.
J’ai 65 à 68 000 € de résultat brut pour 165 000 € 
de chiff re d’aff aires. La marge augmente doucement 
mais sûrement. 
Sur la moyenne de la coopérati ve, je fais 13 500 € de 
paie de lait en plus à l’année. C’est un bon treizième 
mois par la qualité. 

« Donner quelque chose de noble à la terre »

: a͛i  touũours été ƉroĐŚe Ěe  la nature͘ �͛est une telle 
saƟ sfaĐƟ on Ěe Ěonner ƋuelƋue  ĐŚose Ěe noble ă  la 
terre Ɖour Ƌu͛elle le Ěigğre Đoŵŵe il le faut͘ �veĐ le 

Đontrƀle laiƟ er͕  la �Śaŵbre Ě �͛griĐulture et le Đentre 
Ěe gesƟ on͕ on va ĐalĐuler notre eŵƉreinte Đarbone͘ 
:e  suis Ɖressé Ě a͛voir  les  résultats͘ Don Į ls  :uĚiĐaģl 
est Į er Ěe voir Đoŵŵent travaillent ses Ɖarents͘ /l Ěit 
Ƌue nous avons une bonne allianĐe aveĐ le terroir͘  
�Śeǌ nous͕ les vaĐŚes vont ũusƋu͛ă ϴ ou ϭ0 veaux͕ Đe 
sont Ěes exeŵƉles Ěe longévité͘ �a veut ƋuanĚ ŵġŵe 
Ěire Ƌue tout est en harmonie.  /l Ǉ a Ěe  la ĚouĐeur 
Ěans Đe Ƌu͛elles ŵangent͘ 
: a͛i ƉerĚu 25 ans Ěe ŵa Đarriğre avant Ěe ĐonnaŠtre 
la ^OB��͘ J’adhère à fond car on ne se sauvera que 
par la qualité».

�aviĚ ͗ ͨ Don Ɖğre était Ěéũă Ěans le ĐonĐeƉt avant 
ŵoi͘ �a  fait ŵaintenant 22 ans Ƌue nous Ǉ soŵŵes 
et  nous  soŵŵes  Ɖarŵi  les  Ɖlus  anĐiens  Ěans  notre 
région͘ ͩ
PŚiliƉƉe ͗ ͨ Je voyais la diff érence entre les prairies 
chez David et les miennes. Ce qui m’avait interpellé 
c’est que chez lui, quand il y avait un tas de fumier 
dans un champ, les vaches broutaient tout jusqu’au 

ras du tas alors que chez moi, il y avait au moins 5 
mètres autour quelles ne touchaient pas. 
YuanĚ  ũ a͛i  ĐoŵŵenĐé  ă  travailler  aveĐ  les  soluƟ ons 
^OB�� en 200ϳ Đ͛était avant  tout un souci environ-
nemental. :e Ɖréfğre sorƟ r la ŚerseͲétrille Ƌue le ƉulͲ
vérisateur͘  Eous uƟ lisions Ěéũă trğs Ɖeu Ě a͛ǌote͘ �aviĚ 
faisait    les ŵaŢs  sans  traiter et  ũe ŵ͛étais ŵis ă  faire 
Ɖareil͘ En fait͕ en ĐŚangeant nos ƉraƟ Ƌues Đulturales 
nous avions Ěéũă fait  le saut vers  le Bio͘  /l ne restait 
Ɖlus Ƌu͛ă trouver les ĚébouĐŚés ͩ͘ 
�aviĚ  ͗ ͨ On nous Ěisait Ƌu͛on était  fous͘ YuanĚ on 
ŵeƩ ait le BaĐtériosol͕ les autres agriĐulteurs Ěisaient 
ͨ  diens͕  ils ŵeƩ ent  leurs ŵorƉions͙ ͩ͘ Eous  avons 
eu Ěes ƉérioĚes Ěe Ěoute ŵais nous avons aussi Ěu 
ĐaraĐtğre ͩ͘ 
PŚiliƉƉe ͗ ͨ ^ans �aviĚ͕ ũe serai Ɖassé en Bio Ɖlus tarĚ͘ 
�eux  faĐteurs ont été ƉréƉonĚérants  ͗  le  fait Ƌue  la 
^OB��  nous  en  raƉƉroĐŚait  beauĐouƉ  et  ensuite͕ 
ũ a͛vais fait une forŵaƟ on ƉŚǇtos Ƌui ŵ a͛vait ĚégoƸté 
ă tout ũaŵais Ě͛uƟ liser Đes ƉroĚuits͘
Eous  soŵŵes  Ɖlus  en  aĐĐorĚ  aveĐ  nousͲŵġŵes͘ 
�vant͕ ƋuanĚ on aĐŚetait  les  seŵenĐes Ěe ŵaŢs͕ on 
nous venĚait en ŵġŵe teŵƉs les ƉroĚuits ƉŚǇtos Ƌui 
allaient aveĐ ͩ͘
�aviĚ  ͗ ͨ Les grands changements quand on quitt e 
le conventi onnel, c’est la qualité de l’herbe. Quand 
les vaches arrivent sur une parcelle, elles ne la tra-
versent plus. Elles s’arrêtent et elles mangent ͩ͘
PŚiliƉƉe ͗  ͨ  En Ɖlus͕ il n’y a plus de refus͘ Eous n a͛vons 
Ɖas sorƟ  une seule fois le gǇrobroǇeur ĐeƩ e année ͩ͘
�aviĚ  ͗  ͨ Dġŵe ƋuanĚ  Đ͛est  trğs  seĐ͕  ă  la Ɖreŵiğre 
Ɖluie  ça repart beaucoup plus vite sur les prairies. 
Et quand ça repousse, c’est de l’herbe riche en légu-
mineuses variées,  Ɖas Ěu  ruŵex ou Ěu  séneĕon͘  >e 
ŵaŢs tourne aussi la feuille beauĐouƉ ŵoins vite Ƌu͛en 
ĐonvenƟ onnel͘ 

« Les vaches vieillissent beaucoup mieux »

Au  niveau de la santé animale, nous constatons aus-
si que les vaches vieillissent beaucoup mieux. Eous 
avons réguliğreŵent Ěes aniŵaux en Ƌuatriğŵe laĐͲ
taƟ on et Ɖlus͘ �eƩ e année nous en avons ϭϳ ă Ɖlus 
Ěe Ƌuatre laĐtaƟ ons Đe Ƌui fait 25 % Ěu trouƉeau͘ �ilͲ
leurs͕ en ,olstein͕ la ŵoǇenne est ă 2͕3͘ Eous soŵŵes 
en fait Ěans une reĐŚerĐŚe Ě a͛utonoŵie trğs Ɖoussée͘ 
�u niveau Ěe la ŵarge͕ il n͛Ǉ a Ɖas ƉŚoto et nous ne 
soŵŵes  Ɖas  au  bout  Ěu  sǇstğŵe͘  Les charges ont 
beaucoup baissé. Nous sommes à 67 € de coût à 
l’hectare quand dans le département ça tourne en 
moyenne à 100/120 €. Nous l’avons réduit de moi-
ti é avec des rendements comparables à ceux du 
conventi onnel. �u  niveau  Ěu  foin͕  nous  ƉroĚuisons 
ƉeutͲġtre un Ɖeu ŵoins au ƉrinteŵƉs ŵais sur les reͲ
gains͕ Đ͛est exĐeƉƟ onnel ͩ͘ 
PŚiliƉƉe ͗ ͨ Les sols sont beaucoup plus faciles à pré-
parer. Quand on laboure pour faire le maïs ce n’est 
pas du tout le même rendu. Quand nous épandons 
le fumier ensemencé avec Bactériolit, nous faisons 
l’apport pour toute l’année. Nous gagnons trois pas-
sages sur les parcelles par rapport au conventi onnel. 
Quand on sait que le coût d’un passage c’est environ 
de 30 €, ça fait 90 € d’économisés à l’hectare, rien 
qu’en passages ».
�aviĚ ͗ ͨ �u niveau Ěe la ĐoŵƉtabilité͕ on voit bien la 
Ěiī érenĐe au niveau du gasoil͘ 
�ƀté  santé  aniŵale͕  les frais vétérinaires sont ré-
duits. Nous sommes à 11 € pour 1000 litres de lait 
produits, tarissements compris. Nous sommes à 
4400 € de frais véto pour 70 vaches laiti ères en pro-
ducti on. Eous avions inauguré un nouveau bąƟ ŵent 
un 3 ĚéĐeŵbre et le vétérinaire l a͛ ĚéĐouvert au ŵois 
Ěe ŵars͘ /l s͛était ĚonĐ Ɖassé Ɖlus Ěe trois ŵois sans le 
Ɖassage Ě͛un vétérinaire ͩ͘
PŚiliƉƉe ͗ ͨ Nous avons gagné en confort de conduite 
de l’exploitati on. Eous  voǇons  bien  Ƌue    nous 
soŵŵes Ěans le vrai et ŵġŵe en avanĐe ͩ͘ 

�aviĚ ͗ ͨ � nous Ěeux͕ nous avons ĐinƋ enfants Ěe ϳ 
ă ϭϲ ans͘ ^i on veut Ěonner envie ă un ou Ɖlusieurs 
Ě͛entre eux un  ũour Ěe nous suĐĐéĚer͕  nous voulons 
Ɖouvoir leur ƉroƉoser un bel ouƟ l ͩ͘
PŚiliƉƉe ͗ ͨ  :e Đrois Ƌu ă͛ Ěes ŵoŵents Ěiī érents͕ nous 
avons eu une Ɖrise Ěe ĐonsĐienĐe͘ Nous avons levé la 
tête du guidon et regardé ce qu’on pouvait faire pour 
être en adéquati on avec ce que nous éti ons au fond 
de nous-mêmes. Au démarrage, j’étais vraiment de 
l’autre côté »͘ 
�aviĚ ͗ ͨ Par raƉƉort ă notre ĚéŵarĐŚe͕ nous ne nous 
Ɖosons Ɖlus Ěe ƋuesƟ ons͘ �͛est aĐƋuis͘ Dais Đ͛est bien 
Ě͛ġtre ă Ěeux Ɖour ƉrenĚre Ěes ĚéĐisions͘
Eotre  réŇ exion  a  enĐore  évolué  ĚeƉuis  Ƌue  nous 
soŵŵes en '�E�͘ On va vers enĐore Ɖlus Ě͛extensif͘  
En fait͕ on Ɖeut gagner autant en extensiĮ ant enĐore 
Ɖlus͘  /l Ǉ a Ɖlein Ě͛iĚées reĕues ă goŵŵer͘  Cett e an-
née, nous allons sorti r 7 000 litres de lait en bio avec 
700 kg de concentré. Nous avons divisé le concentré 
par deux ».

BOVINS LAIT

«Un coût à l'hectare réduit de moitié»
Les fermes de David et Philippe étaient à un quart d’heure l’une de l’autre, d’où le nom du Gaec. Très proches dans la conception qu’ils ont 
de l’agriculture, ils ont uni leurs forces et leur savoir sous la bannière de la SOBAC et de l’agriculture biologique.

DAVID AYMAR ET PHILIPPE VENZAC
� Dourũou ;�antalͿ

'aeĐ Ěu Yuart Ě͛,eure
ÉLEVEURS

ϭϭ3 ŚeĐtares Ěe ^�h Ěont ϲ Śa 
Ěe ŵaŢs et ϲ Śa Ěe ŵéteil͘
ϳ0 vaĐŚes laiƟ ğres Ěe raĐe 
Priŵ͛,olstein et Brune͘

ϭ5 vaĐŚes allaitantes Ěe raĐe ^alers͘
En agriĐulture biologiƋue

DEPUIS 1997

EN BREF...
> Amélioration de la qualité de l'herbe> 0 refus
> Meilleure reprise
> Baisse importantes des charges> Moins de passages
> Baisse des charges de gasoil
> Réduction des frais vétérinaires > Facilité de conduite de l'exploitation> Diviser le concentré par 2
> Optimisation économique

«J'ai perdu 25 ans avant de connaître la SOBAC»
Rachel est partie surveiller les travaux à la fruitière de Brémondans, la fromagerie en AOP Comté pour laquelle ils travaillent. 
Joël, son mari, prend le temps de raconter son histoire avec la SOBAC avec, à la clé, de nombreux chiffres plus éloquents les uns que les autres.

EN BREF...
> Une alternative aux engrais chimiques> 0 odeur d'ammoniac
> Pailles bien attaquées, facilité d'épandage du fumier
> Diversité fl oristique, retour du trèfl e> Réduction des frais vétos
> Réduction des coûts de production et amélioration de la qualité
> Augmentation de la marge

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E ϳ 

JOËL BARBIER ET SA FEMME ISABELLE
'aeĐ Barbier ă �Ɖenouse ;�oubsͿ

ÉLEVEURS
5ϴ ŚeĐtares tout en Śerbe͘ 42 laiƟ ğres Ěe raĐe DontbéliarĚe͘ 

2ϳ0 000 litres Ěe lait ă ƉroĚuire en �OP �oŵté͘

DEPUIS 2015

Le GAEC BARBIER 
ouvre ses portes !

RDV mercredi 22 mai !
Plus d'infos sur sobac.fr



P�'E ϴ ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

«Quand les générations se succèdent en douceur»
A bientôt soixante ans, Daniel Coutant va se mettre un peu en retrait pour laisser son fils Maxime, 35 ans et Pierre, 29 ans, le nouvel associé,
prendre les manettes du Gaec des Champs Fleuris à Maulévrier, dans le Maine-et-Loire. 
Une passation en douceur et dans l’échange, sur cette exploitation fidèle à la SOBAC depuis 25 ans et qui est en Bio depuis 17 ans.     

Daniel Coutant : ͨ :e suis en ƉŚase aveĐ Đe Ƌue ũe fais͘ 
�e Ƌue font les autres Ɖar Đontre ŵe Ěésole souvent͘ 
:e ŵe suis Ɖosé Ěes ƋuesƟ ons ă un ŵoŵent et ũe sais 
Ƌue ũe ne Ɖourrai ũaŵais faire ŵaĐŚine arriğre͘ 
>͛autonoŵie  a  touũours  été  ŵon  ĐŚeval  Ěe  bataille 
et͕ en fait͕ il Ǉ a 25 ans Ěéũă͕ ũ͛étais ă la reĐŚerĐŚe Ěe 
ƋuelƋue ĐŚose Ěe siŵƉle͘
On venait Ěe Ɖasser Ƌuinǌe ans en suƉer intensif et ũe 
ŵe renĚais ĐoŵƉte Ƌue nous ƉarƟ ons ă la Ěérive͘ >es 
terres ne suivaient Ɖlus͘ :͛étais ĐonsĐient Ƌu͛on uƟ liͲ
sait ŵal les fuŵiers et avec le Bactériolit, j’ai accepté 
de diminuer les quanti tés de fumier à l’hectare pour 
en mett re partout. Le procédé SOBAC, c’est un équi-
libre entre le monde végétal et le monde animal. 
Quand on a compris que la terre n’est pas qu’un sup-
port et que c’est par elle qu’il faut commencer, en la 
valorisant, on a déjà fait un grand pas. La sorti e du 
chimique passe par une prise de conscience.
�e  Ƌue  ũ a͛i  ressenƟ   la  Ɖreŵiğre  fois  en  renĐontrant 
DarĐel  DéǌǇ͕   ũe  le  ressens  enĐore  auũourĚ͛Śui͕  25 
ans aƉrğs͘ >es granĚes ĚéĐouvertes se sont touũours 
faites un Ɖeu Ɖar ŚasarĚ͘ /l Ǉ a Ěes gens Ƌui ont le Ěon 
Ɖour ŵeƩ re le Ěoigt sur Ěes ĐŚoses Ƌui vont entraŠner 
Ěe véritables révoluƟ ons͘ DarĐel DéǌǇ en fait ƉarƟ e͘ 
�͛est Đe Ƌue ũe ĐŚerĐŚais sans  le savoir͘   /l est ouvert 
sur  le ŵonĚe  et  ĐonƟ nue  Ě͛évoluer  aveĐ  beauĐouƉ 
Ě͛Śuŵilité͘ �eƩ e Śuŵilité est sa forĐe͘
>e ŵonĚe agriĐole ne se Ɖose Ɖas  les bonnes ƋuesͲ
Ɵ ons͘  YuanĚ  ũe  vois  Ěes  ũeunes  Ěe  trente  ans  Ƌui 
ĐonƟ nuent  Ěe  boŵbarĚer  en  ĐŚiŵiƋue  au  Ɖéril  Ěe 
leur santé et Ěe Đelle Ěe Đeux Ƌui les entourent͕ ĕa ŵe 
renĚ ŵalaĚe͘ Daxiŵe et Pierre vont ă Ěes  ũournées 

Ěe forŵaƟ on Ɖour leur installaƟ on et ils sont aƩ errés 
Ěe voir la réalité Ěe l a͛griĐulture͘ >a ũeune généraƟ on 
Ɖarle Đoŵŵe nous ă leur ąge͘
/Đi͕  la  ferŵe  Đ͛est  ƋuelƋue  ĐŚose  Ƌui  fonĐƟ onne͘ 
Eous essaǇons Ěe tout ŵeƩ re en Śarŵonie et nous 
n a͛vons ũaŵais été aussi ă l a͛ise͘ Pour l’installati on de 
Maxime et Pierre, la comptable nous a dit : « J’ai-
merais avoir chaque semaine un dossier de jeunes 
comme le vôtre à présenterͩ͘ 
^ur nos Ƌuatre garĕons͕ il n͛Ǉ en a Ƌu͛un Ƌui s͛installe͕ 
Daxiŵe͘  �a  fait  treiǌe  ans  Ƌue  nous  travaillons  enͲ
seŵble ŵais  ũ a͛i  tenu  ă  Đe Ƌu͛il  fasse Ěes  stages  en 
agriĐulture ĐonvenƟ onnelle aĮ n Ƌu͛il voit autre ĐŚose͕ 
Ƌue ĕa lui ouvre les Ǉeux͘ /l a Ɖassé un Bd^ ŵais il a 
aussi travaillé un an en usine avant Ěe s͛installer͘  �͛est 
un  ĐŚeŵineŵent auƋuel  ũe  tenais  avant Ƌu͛il  ne  reͲ
ũoigne l͛exƉloitaƟ on͘ �ans ŵon travail aveĐ Daxiŵe͕ 
tout  est  éviĚent  Đar  on  Ɖartage  les  tąĐŚes  ĚeƉuis 
longteŵƉs Ěéũă͘ Daxiŵe  ĐoŵŵenĐe  ă  ƉrenĚre Ɖlus 
Ěe resƉonsabilités͕ Ɖlus Ě͛iniƟ aƟ ves͘ C’est la concréti -
sati on d’une passati on qui se fait intelligemment, en 
douceur. C’est ce que je voulais. 
:e sens Pierre͕  le nouvel assoĐié͕  trğs réĐeƉƟ f͘   /l ĚéͲ
Đouvre  enĐore  ŵais  c’est important d’avoir un œil 
neuf, un regard criti que. �a  eŵƉġĐŚe  Ěe  toŵber 
Ěans un trainͲtrain Ěéŵobilisateur͘  >a réƉarƟ Ɵ on Ěu 
travail  s͛est  faite  naturelleŵent͘ Notre système est 
construit aujourd’hui autour de la régularité au ni-
veau des rendements. Nous avons réussi à les lisser 
malgré les variati ons climati ques. �e toute faĕon͕  il 
fauĚra s͛Ǉ aĚaƉter͘  �vant͕ on seŵait les Đéréales Ɖour 
le ϭ0Ͳϭ5 oĐtobre͘ �uũourĚ͛Śui͕ Đe n͛est Ɖas avant le ϭer

noveŵbre ͩ͘

Maxime, 35 ans : ͨ : a͛i fait un BEP�͕ un B�� Pro et un 
Bd^͘ : a͛vais ϭϳ ans ƋuanĚ nous soŵŵes Ɖassés en Bio 
et ă l͛éĐole on nous traitait Ěe ŵarginaux͘ Don Ɖğre 
avait Ɖris Đe ĐŚeŵin lă et ĐeƩ e oƉƟ on ŵe Ɖlaisait͘ :e 
n a͛i  ũaŵais  été branĐŚé  sur  les  engrais͘  :e  n a͛i  Ě a͛ilͲ
leurs ũaŵais vu Ěe ŵatériel Ɖour traiter Ěans la ferŵe 
faŵiliale͘  ^i  on ŵe  Ěisait  Ěe ŵeƩ re  un  ƉroĚuit  Bio 
aveĐ un Ɖulvérisateur͕  ĕa ŵe ferait Ěe la Ɖeine͘ �et aƉͲ
Ɖareil est telleŵent le sǇŵbole Ěe toute une Ěérive ͩ͘

Daniel : ͨ �veĐ Daxiŵe͕ nous avons la ŵġŵe vision 
Ěe  l a͛griĐulture͘ �͛est un granĚ soulageŵent Ěe voir 
Ƌu͛on Ɖartage les ŵġŵes iĚées ĚireĐtriĐes ͩ͘

Maxime : ͨ On va bien entenĚu rester en Bio͘ �veĐ 
Pierre͕  on va essayer de travailler sur la qualité 
du travail, sur la pénibilité. On  va  oƉƟ ŵiser  Ɖlein 
Ěe  ĐŚoses͘  On  Ɖense  Ěéũă  au  robot  Ěe  traite  Ƌu͛on 
va  ŵeƩ re  en  ƉlaĐe͘  : a͛i  envie  Ƌue  ŵes  gaŵins  ŵe 
voient͘ : a͛i troƉ le souvenir Ěe ƉaƉa Ƌue ũe ne voǇais 
Ɖas ƋuanĚ ũ͛étais ƉeƟ t͘ Nous prati quons le pâturage 
tournant dynamique. Améliorer toujours et encore 
la qualité de l’herbe. C’est une belle histoire ͩ͘ 

Pierre, 29 ans : ͨ  >a Ɖreŵiğre  fois Ƌu͛on a Ɖarlé Ěe 
s a͛ssoĐier͕   Đ͛était  un  ĚiŵanĐŚe  aƉrğsͲŵiĚi  au  borĚ 
Ěu  terrain͕  en  regarĚant un ŵatĐŚ Ěe  foot͘ � a͛borĚ 
nous soŵŵes Ěe la ŵġŵe généraƟ on aveĐ Daxiŵe et 
aveĐ l͛exƉloitaƟ on en Bio͕ ũ͛étais asseǌ branĐŚé sur Đe 
genre Ě a͛ƉƉroĐŚe͘ La mise en valeur de l’herbe, des 
pâturages, dans un contexte extensif, c’est ce que je 
recherchais. En Bd^͕ ũ a͛vais fait ŵon Ɖroũet sur le Bio 
et on nous Ěisait Ƌu͛on allait Ěans le ŵur ͩ͘

Maxime : ͨ  PaƉa  est  aussi  Ěans  le  Ɖroũet  Ěe  robot 
Ěe traite͘ dous les trois͕ nous ĚisĐutons beauĐouƉ Ěe 
toutes les ŵoĚiĮ ĐaƟ ons͘ �es éĐŚanges sont trğs riĐŚes 
et nous savons Đe Ƌue ŵon Ɖğre Ɖeut nous aƉƉorter͘  
Prendre le temps de la réfl exion, partager le vécu, on 
parle de tout entre nous. C’est la même chose avec 
Pierre et son regard extérieur. Nous sommes dans le 
bon wagon et je pense qu’on aura d’autres virages à 
négocier, c’est ce qui est intéressant. Oui, j’ai le sen-
ti ment que nous apportons notre contributi on pour 
la planète ». 

Daniel : ͨ  Doi͕  ũ͛étais  tout  seul  ă  réŇ éĐŚir͘   :e  ŵeͲ
sure  le Đonfort  intelleĐtuel Ƌue Đ͛est Ě͛ġtre Ɖlusieurs 
ă éĐŚanger͘   >e ϭer avril 20ϭϵ͕ Daxiŵe et Pierre vont 
ĐoŵŵenĐer ă éĐrire une nouvelle Ɖage Ěe  l͛Śistoire 
Ěu 'aeĐ Ěes �ŚaŵƉs &leuris͘ ͩ

DANIEL COUTANT
� Daulevrier ;DaineͲetͲ>oireͿ

�ssoĐié aveĐ son Į ls Daxiŵe͕ 35 ans 
et ĚeƉuis le ϭer avril 20ϭϵ

aveĐ Pierre͕ 2ϵ ans͘
'aeĐ Ěes �ŚaŵƉs &leuris

ÉLEVEURS
200 ŚeĐtares Ěont ϭ50 Śa Ě͛Śerbe 

et 50 Śa Ěe Đultures͘
ϵ0 vaĐŚes laiƟ ğres 

Ěe raĐe DontbéliarĚe 
et une Đentaine Ěe génisses͘
En agriĐulture biologiƋue

DEPUIS 1994

EN BREF...
> 25 ans de recul avec les solutions SOBAC> Un équilibre entre le monde végétal et animal

> Une passation en douceur
> Régularité des rendements
> Pâturage tournant
> Mise en valeur de l'herbe

BOVINS LAIT - OVINS VIANDE

«J'ai saisi la relation qui existait entre la SOBAC et la terre»
Il a commencé sa conversion Bio en 2015 et s’est lancé dans la démarche SOBAC en 2016. Il en voit les premiers résultats.

ͨ : a͛i  renĐontré Daxiŵe :olǇ͕   le resƉonsable 
Ěe  région Ɖour  la ^OB�� et nous avons ĚisͲ
Đuté  ƉenĚant  Ɖlusieurs  Śeures͘  /l  ŵ a͛  fait 
ƉrenĚre la bġĐŚe Ɖour aller voir les ƉarĐelles͘ 
: a͛i  tout Ěe suite saisi  la  relaƟ on Ƌui existait 
entre la ^OB�� et la terre͘ Daxiŵe ŵ a͛ aƉƉris 
beauĐouƉ Ěe ĐŚoses en trğs Ɖeu Ěe teŵƉs͘ 
: a͛i  ĐoŵŵenĐé  le BaĐtériosol  il  Ǉ  a  trois  ans 
et ĐeƩ e année sur les blés͕ ĕa a été Ň agrant͘ 
�u niveau Ěe la struĐture Ěu sol͕ on a bġĐŚé 
ĐŚeǌ un voisin aveĐ Eŵŵanuelle͕ la ĐoŵŵerͲ
Điale͘ �a sentait la vase ƋuanĚ Đ͛était ŵouillé͘ 
^ur le ƉroĮ l raĐinaire͕ il Ǉ avait beauĐouƉ Ɖlus 
Ěe raĚiĐelles sur les terres enseŵenĐées aveĐ 
BaĐtériosol͘ 
L’eau de pluie est mieux fi ltrée et mieux res-
ti tuée. 
Daintenant Ƌue ũ a͛i ŵon trouƉeau Ěe brebis͕ 
ũe  vais  réĚuire  l͛éƉanĚage Ěe BaĐtériosol  au 
ƉroĮ t Ěu BaĐtériolit͘ 
Si les brebis mangent de l’herbe ferti lisée 
avec le concept SOBAC, elles vont être en 
meilleure santé et la boucle sera bouclée. 

Nous aurons aussi un meilleur pouvoir 
«tampon» en cas de sécheresse.  L’été der-
nier, il y a des blés qui ont grillé sur pied, les 
miens sont tranquillement arrivés à maturi-
té fi n juillet, j’étais à 80,2 de poids spécifi que 
en conversion 2ème année. �͛est ƋuanĚ ŵġŵe 
enĐourageant ͊
: a͛ƉƉréĐie Ěe ƉrenĚre enĮ n le teŵƉs Ě͛obserͲ
ver͘  : a͛i seŵé Ěes blés au 20 noveŵbre alors 
Ƌu a͛vant  ũ a͛urais  aƩ aƋué  Ěébut  oĐtobre͘  : a͛i 
aƩ enĚu Ƌu͛il Ɖleuve͘ 
Ma terre a changé. Quand on déchaume 
pendant l’été, on sent que la terre est encore 
fraîche même en période de sécheresse. 
C’est là qu’on visualise la réserve d’eau qui 
s’est créée.

« Ne plus rien acheter à l’extérieur »
>a ^OB�� est une aiĚe ă la reĐonstruĐƟ on Ěu 
sol͕  Đe Ƌui est  fonĚaŵental Ɖour  le Ɖassage 
en  Bio͘  �͛est  telleŵent  iŵƉortant  Ěe  tout 
reƉrenĚre en ŵain͕ Ěe ne rien Ěevoir ă ƉerͲ
sonne͘ 
L’an prochain mon blé sera valorisé en Bio 

et j’ai le projet d’acheter un moulin à farine 
afi n de la commercialiser directement. J’ai 
envie d’aller au bout de la chaîne.
�veĐ les agneaux͕ ũe vais aussi faire Ěes ĐaisͲ
seƩ es Ɖour faire Ěe la vente ĚireĐte͘
Le but ce n’est pas d’augmenter mon trou-
peau mais d’être autonome sur la ferme en 
protéines, en fourrages. Ee Ɖlus rien aĐŚeter 
ă l͛extérieur͕  voilă l͛étaƉe ulƟ ŵe͙
�veĐ  la  ^OB��͕  ũe ŵise  sur  la  Ƌualité  Ěe  Đe 
Ƌui va sorƟ r Ěe terre grąĐe ă ĐeƩ e vie Ěu sol 
retrouvée͘ ͩ

VINCENT BIZOUARD
� �Śatellenot ;�ƀte Ě͛OrͿ

ÉLEVEUR
4ϴ ŚeĐtares en Bio͘ /nstallé ĚeƉuis 20ϭ4

4ϴ ŚeĐtares Ěe ^�h Ěont 22 Śa Ěe terres labourables͕ 
;orge Ěe ƉrinteŵƉs͕ ŵéteil͕ blé͕ avoine Ě͛ŚiverͿ͕ 5 Śa Ěe luǌerne 

et le reste en Ɖrairies Ɖerŵanentes͘ drouƉeau Ěe 250 brebis͘

DEPUIS 2016 EN BREF...
> Meilleure infi ltration et restitution de l'eau
> Qualité des productions
> Terre plus fraîche, changement d'aspect
> Autonomie, valorisation des productions



ͨ : a͛i Đonnu la ^OB�� Ɖar la vigne͘ : a͛i touͲ
ũours aiŵé éĐŚanger aveĐ les vignerons͘ Et 
ă ĐŚaƋue fois͕ ũ͛en renĐontrais Ƌui étaient 
en Bio ou en BioĚǇnaŵie͘
: a͛i  laissé  Ɖousser  l͛Śerbe  sur  les  vignes 
avant  Ěe  la  réinĐorƉorer  aux  sols͘  PenͲ
Ěant Ěes années ũe n a͛i rien aũouté͘ :͛étais 
Ěans l a͛ƉƉroĐŚe inverse Ěe la ƉluƉart Ěes 
gens Ƌui vont vers la ^OB��͘ Doi en fait͕ 
ũe voulais arrġter Ěe ne rien ŵeƩ re Đar la 
réserve  Ě͛Śuŵus  Ěiŵinuait  et  les  renĚeͲ
ŵents aussi͘
>e slogan ͨ  Đréateur Ě͛Śuŵus ͩ  a été le ĚéͲ
ĐliĐ͘  >a Ɖreŵiğre fois Ƌue ũ͛en ai entenĚu 
Ɖarler͕  Đ͛était en 200ϵ et ũ a͛i ĐoŵŵenĐé ă 
ŵeƩ re Ěu BaĐtériosol en 20ϭ2͘ ͨ �réateur 
Ě͛Śuŵus ͕ͩ Đ͛est le génie ŵiĐrobiologiƋue͘ 
>e génie généƟ Ƌue ne va rien soluƟ onner 
ŵais  ũe  Đrois  au  génie  ŵiĐrobiologiƋue͘ 
:Ζai lu Ěes téŵoignages͕ ũ a͛i renĐontré Ěes 
teĐŚniĐoͲĐoŵŵerĐiaux  Ƌui ŵ͛ont  Ěit  Ƌue 
ũ a͛llais faire fonĐƟ onner ŵon sol et organiͲ
ser tout Đe Ƌui Ǉ était Ɖrésent ŵais n͛était 
Ɖas ũusƋu͛alors ĚisƉonible͘ 
En fait, c’est une mise en harmonie. J’or-
ganise un écosystème du sol et ensuite la 
plante gère la minéralisati on. Ça me parle 
d’un point de vue écologique.

« Il y avait quelque chose de nouveau »
:e  struĐture  le  sol͘  /l  Ǉ  a  une meilleure 
gesti on des excédents d’eau et donc une 
meilleure résistance à la sécheresse͘ /l Ǉ a 
une ŵeilleure gesƟ on Ěe la ŵiĐroƉorosité 
et aussi Ěe  la ŵaĐroƉorosité͘ Le manque 
et le surplus sont mieux gérés.
Des  vignes  ont  été  enseŵenĐées  aveĐ 
BaĐtériosol  Ěğs  20ϭ2  et  Ěéũă  aux  venͲ
Ěanges 20ϭ3͕ ƋuanĚ on a raƉatrié les raiͲ
sins͕ à l’odeur, il y avait quelque chose de 

nouveau. Le goût du raisin avait progres-
sé. On explore tous les horizons du sol. 
dous les ŵiĐronutriŵents sont Ɖris et Đ͛est 
tout  Đet  asseŵblage  ĐolleĐté  Ƌui  Ěonne 
son goƸt au raisin͘
�ans le ũournal Ěe la ^OB��͕ ũ a͛vais lu un 
téŵoignage  sur  un  éleveur  Ěe  ĐŚevaux 
Ƌui Ɖarlait Ěe la Ƌualité Ěe l͛Śerbe et Ěes 
bienfaits Ěe  ĐeƩ e Ƌualité  sur  la  santé Ěe 
ses  ƉurͲsang͘  :e  ŵe  suis  Ěit  Ƌu͛il  fallait 
Ƌue  ũe  fasse  la  ŵġŵe  ĐŚose  Ɖour  ŵes 
esĐargots͘  : a͛i  ϭ  000  ŵϸ  Ěe  ƉarĐs  Ɖour 
les  esĐargots͘  :e  les  ai  enseŵenĐés  aveĐ 
BaĐtériosol Ěğs 20ϭ3͘ �e 20ϭ3 ă 20ϭ5͕  la 
qualité de l’herbe s’est améliorée, nous 
avons progressé en quanti té d’escargots 
et nous avons baissé les aliments de type 
blé, calcium, tourteau de colza. L’indice 
de consommati on est passé de 1,6 à 1,1. 
: a͛i  Đoŵŵe  Đlient  le  ĐŚef  :ean  ^ulƉiĐe͕ 
Ěeux étoiles au DiĐŚelin ă sal dŚorens et 
Ƌui  Ɵ ent  ŵaintenant  >͛�uberge  Ěu  Pğre 
Bise ă dalloires͘ /l ŵ a͛ Ěit ͗ ͨ Yu͛est Đe Ƌue 
tu as fait ă tes esĐargots ͍  ͩ ͘ �a ŵ a͛ stressé 
sur le ĐouƉ Ě a͛utant Ƌue ĕa faisait trois ans 
Ƌu͛on travaillait enseŵble͘ /l a aũouté ͗ ͨ ils 
sont enĐore ŵeilleurs ͩ alors Ƌu͛il n͛était 
Ɖas Ěu tout au Đourant Ěes ĐŚangeŵents 
Ƌue ũ a͛vais eī eĐtués au niveau Ěe l͛Śerbe͘ 
/l ŵ a͛ Ěit  ͗ ͨ Les escargots ont gagné en 
goût, en texture, en structure. C’est bon, 
c’est tout ».  >es  ,elix  �sƉersa  Daxiŵa͕ 
Đoŵŵunéŵent aƉƉelés ͨ gros gris ͩ ƉroͲ
Į tent auũourĚ͛Śui Ě͛une alimentati on plus 
équilibrée et plus riche. L’escargot a du 
peps, il a juste la texture qu’il faut.
�ans les ŵouilles͕ Đes ǌones ŚuŵiĚes Ěans 
les vignes͕ il n͛Ǉ a Ɖlus Ě͛eau Ƌui reste en 
surfaĐe͘ Ça draine beaucoup mieux.

Au niveau traitements, je suis à 1,5 kg de 
cuivre par hectare là où on a le droit à 6 
kg. 
Pour  Ɖasser  en  Bio͕  vous  Ɖarteǌ  Ěu  sol͕ 
vous suƉƉriŵeǌ les ŚerbiĐiĚes͕ les engrais 
et  vous  Ɖasseǌ  Ěans  le  ĐonĐeƉt  ^OB��͘ 
�͛est un ŵoǇen Đlés en ŵain͘ ^i votre sol 
fonĐƟ onne͕  votre  Ɖlante  va  ƉrenĚre  un 
ŵeilleur  éƋuilibre͘  �Ɖrğs͕  on  enlğve  les 
traiteŵents sǇstéŵiƋues͘
Les fruits ont gagné en goût, les vins se 
révèlent plus vite et sont plus riches. 
�eƩ e année Ěans ŵes vignes͕ ũe gagne en 
rendement et en qualité alors qu’en gé-
néral on oppose les deux. Si le sol fonc-
ti onne de façon opti male, la quanti té et 
la qualité vont de pair.  :e  reste  sur  Ěes 
ƉeƟ ts renĚeŵents Ƌui Ɖrogressent͘ :e suis 
Ɖassé ă 40/45 Ƌuintaux ă l͛ŚeĐtare ͩ͘ 

ͨ  En 20ϭ2͕ ũ a͛i fait Ěes travaux sur la berͲ
gerie  et  nous  avions  Ěes  souĐis  aveĐ  les 
éŵanaƟ ons  Ě a͛ŵŵoniaĐ͘  YuanĚ  on  sorͲ
tait  le  fuŵier Đ͛était  intenable͘  :e voulais 
aŵéliorer l a͛ŵbianĐe Ɖour Đeux Ƌui Ǉ traͲ
vaillaient et aussi Ɖour les bġtes͘ 
Nous avons mis du Bactériolit sur les li-
ti ères en 2012 et nous avons très vite vu 
la diff érence. >es  Ǉeux Ƌui ƉiƋuent͕  Đ͛est 
Į ni͊ 
Il n’y a plus d’ammoniac, plus d’odeur 
et sur le tas de fumier, on voit que ça se 
décompose plus vite avec ces fi laments 
blancs qui se forment et les champignons 
qui poussent. C’est un grand confort pour 

tout le monde. ^ur  le  trouƉeau͕  nous 
avons  beaucoup moins de problèmes 
pulmonaires. �vant͕ on avait ĐŚaƋue anͲ
née  vingt  ou  trente  brebis  Ƌui  ląĐŚaient 
Ɖour  Ěes  Ɖroblğŵes  resƉiratoires  et  auͲ
ũourĚ͛Śui͕ Đ͛est une ou Ěeux͘
Eotre  souĐi  était  avant  tout  environneͲ
ŵental͘ Eous avons Ěes terrains trğs ƉenͲ
tus et Đe n͛était Ɖas faĐile Ě͛Ǉ aller au ƉrinͲ
teŵƉs  Ɖour  éƉanĚre͘  �éũă  Ƌue  Ɖour  les 
foins Đ͛est ĐoŵƉliƋué͙ Maintenant nous 
faisons moins de passages sur les pâtures 
et nous avons juste à épandre le fumier 
ensemencé avec Bactériolit à l’automne. 

« Au niveau protéines, les analyses sont 
meilleures »

Très vite, nous avons constaté une amé-
liorati on de la qualité des fourrages. Les 
analyses, au niveau protéines, sont meil-
leures. Au niveau des prairies, sur le re-
gain, nous sommes à 16 de protéine. Il y 
a même des troisièmes coupes où nous 
sommes à 18 de protéine.
PenĚant les fġtes Ěe darĚets͕ le ũour Ěe la 
foire aux froŵages͕  il Ǉ a un ĐonĐours Ěe 
fourrages et nous éƟ ons Ɖreŵiers͘ L’aug-
mentati on de la qualité des fourrages est 
très nett e et les parcelles restent vertes 

toute l’année. Il y a une meilleure résis-
tance à la sécheresse. Au niveau de la 
qualité du lait c’est pareil, à la fromage-
rie des Chaumes, ils sont très contents ».
:oģlle  ͗  ͨ  : a͛i  fait  un  BaĐ  ^  Ɖuis  un  Bd^ 
��^E͕  suivi  Ě͛une  forŵaƟ on  brebis  laiͲ
Ɵ ğres  et  transforŵaƟ on  froŵagğre͘  Bien 
sƸr Ƌue Đ͛est iŵƉortant Ě a͛ller Ěans ĐeƩ e 
ĚireĐƟ on͘  Eous  essaǇons  ă  notre  niveau 
Ěe travailler Ɖour la sauvegarĚe Ěe la ƉlaͲ
nğte͘ :e ne sais Ɖas si ĕa sera suĸ  sant͙ ͩ͘
EaĚine ͗ ͨ Il y a une plus grande homo-
généité d’une année sur l’autre.  >͛ an 
Ěernier͕   il  Ǉ  avait  Ɖeu  Ěe  foin  au  ĚéƉart 
ŵais nous avons fait Ěe trğs bons regains͘ 
Eous  soŵŵes  autonoŵes  en  foin͕  nous 
aĐŚetons ũuste un Ɖeu Ěe luǌerne͘ :e suis 
Đontente  Ě a͛voir  arrġté  le ŵaŢs  ensilage͘ 
�͛est  un  vrai  Đonfort  Ě͛ġtre  tout  en ƉraiͲ
ries͘ 
>e ĐoŵƉagnon Ěe EaĚine ͗ ͨ :e n͛Ǉ ĐroǇais 
Ɖas  troƉ  au  ĚéƉart͘  Dais  la  ĚisƉariƟ on 
Ěe  l a͛ŵŵoniaĐ Ěans  la bergerie͕  Đ͛est  inͲ
ĐroǇable͘ �e Ɖar ŵon ŵéƟ er͕   ũe vois Ěes 
bergeries toute la ũournée et la Ěiī érenĐe 
est énorŵeͩ͘ 
siĐtor͕   salarié  sur  l͛exƉloitaƟ on  ͗  ͨ  :e  ne 
Đonnaissais  Ɖas  la  ^OB��  avant  Ěe  venir 
iĐi͘  �vant͕  Ěğs  Ƌu͛on  touĐŚait  au  fuŵier͕  
on Ɖleurait͘  Il y a un bien-être qui s’ins-
talle partout, que ce soit à notre niveau 
ou à celui des bêtes ͩ͘

EaĚine  ͗ ͨ Eous avons aī aire ă un teĐŚͲ
niĐien Ƌui est ĐonvainĐu Ěe  la Ƌualité Ěu 
BaĐtériolit͘ �͛est Śuŵaineŵent ƋuelƋu͛un 
Ě͛ouvert et il voit bien la Ěiī érenĐe sur les 
analǇses͘ Nos fourrages sont excepti on-
nels ͩ͘ 
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«Nos fourrages sont exceptionnels»

NADINE ARANGARAY
En 'aeĐ aveĐ sa Į lle͕

:oģlle͕ 24 ans͘
� BarĐus Ěans les 

PǇrénées �tlanƟ Ƌue
ÉLEVEUSES

ϳϵ ŚeĐtares Ěont 
ϲ4 Śa en Ɖrairies

420 brebis laiƟ ğres Ěe raĐe 
>aĐaune͕ ϭ20 agnelles Ěe 

renouvelleŵent͘ 

André, le mari de Nadine, décédé en 2008, s’était installé en 1987 sur l’exploitation et dès 2005, il s’était intéressé au concept SOBAC. 
Nadine et sa fille Joëlle ont voulu suivre la ligne dans laquelle il s’était engagé. Elles ne le regrettent pas.

DEPUIS 2012

EN BREF...
> Moins d'odeurs d'ammoniac
> Décomposition plus rapide du fumier
> Confort de travail
> Beaucoup moins de problèmes pulmonaires
> Moins de passages
> Amélioration de la qualité des fourrages, gain de protéines
> Meilleure résistance à la sécheresse
> Qualité du lait
> Homogénéité d'une année sur l'autre

«Les escargots ont gagné en goût, en texture, en structure»
Philippe Héritier a commencé l’aventure avec la SOBAC sur ses vignes avant d’ensemencer les parcs herbeux destinés à son élevage d’escargots. 
Hommage suprême de Jean Sulpice, chef de l’Auberge du Père Bise à Talloires : « Tes escargots sont encore meilleurs ».  

PHILIPPE HÉRITIER
� PoisǇ ;,auteͲ^avoieͿ

ÉLEVEUR
5 ŚeĐtares Ěe vignes Bio 

sur le terroir Ěe &rangǇ ă Đƀté 
Ě �͛nneĐǇ aveĐ ƉroĚuĐƟ on 

Ě �͛ltesse en BlanĐ et 
Ěe DonĚeuse en Zouge͘

ProĚuĐƟ on 
Ěe 300 000 esĐargots͘

DEPUIS 2012EN BREF...
> Mise en harmonie
> Meilleure résistance à la sécheresse et meilleure porosité du sol

> Amélioration de la qualité et de l'équilibre de l'herbe
> Meilleure qualité des escargots> Production plus goûteuse
> Plus de typicité du vin
> Diminition des traitements sur la vigne

 :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E ϵ 



ͨ �ans  la  faŵille  nous  avons  touũours 
essaǇé  Ěe  Đontourner  les  engrais 
ĐŚiŵiƋues͘  En  ϭϵϵ5͕  ŵon  Ɖğre  :eanͲ
Pierre͕ est allé ă une visite en �veǇron͕ 
ĐŚeǌ  Ěes  éleveurs  Bio  en  raĐe  norͲ
ŵanĚe͘ /l Ǉ a renĐontré DarĐel DéǌǇ et 
PatriĐŬ  &abre͕  ĐoͲgérants  Ěe  la  ^OB�� 
et le ĐonĐeƉt lui a Ɖlu͘ 
�ğs le ƉrinteŵƉs ϵ5 nous avons fait les 
Ɖreŵiers essais͘ �Ɖrğs͕ Đ͛est un ĐŚeŵiͲ
neŵent͘ On a enlevé la potasse et le 
phosphore et peti t à peti t, on a arrêté 
le reste. Eotre Ɖğre est ĚéĐéĚé ŵais ĕa 
a été iŵƉortant Ƌu͛il nous Ěonne ĐeƩ e 
tournure Ě͛esƉrit͘ 
Eous  soŵŵes  enƟ ğreŵent  Ěans  le 
ĐonĐeƉt ĚeƉuis 2000͘ Sur le maïs c’est 
fl agrant. Quand on déchaume on voit 
le système racinaire et on comprend 
mieux pourquoi ça résiste à la séche-
resse. 
�eƉuis  Ƌue  nous  soŵŵes  en  �uŵa͕ 
nous Đonstatons Ƌue beauĐouƉ ont beͲ
soin  Ě͛énorŵéŵent  Ɖlus  Ěe  ƉuissanĐe 
Ƌue nous Ɖour Ɖasser sur  leurs terres͘ 
Nos sols sont plus faciles à travailler. 

Les vers de terre, la couleur du sol, on 
voit qu’il y a de la vie. 
Ça fait 23 ans que nous travaillons avec 
le concept SOBAC et nous sommes 
fi ers d’être depuis si longtemps dans 
cett e aventure. Nous faisons de la 
vente directe depuis très longtemps 
et grâce à ce contact avec les consom-
mateurs, nous avons très vite vu les 
choses diff éremment. 

« Nous avançons doucement 
mais sûrement »

Eous  avons  ĐoŵŵenĐé  les  ĐirĐuits 
Đourts  en  ϭϵϴϵ  aveĐ  la  Ɖroxiŵité  Ěe 
Doulins  Ƌui  nous  ouvrait  Ěes  ĚébouͲ
ĐŚés͘  �uũourĚ͛Śui͕  nous  transforŵons 
50 000 litres Ěe lait en ĚireĐt͘ En vaĐŚes͕ 
nous  soŵŵes  en  raĐe  norŵanĚe  et 
nous conti nuons à progresser au ni-
veau de la qualité du lait. En Ɖlus͕ nous 
soŵŵes trğs Ɖrğs Ěe la ville et Đ͛est trğs 
iŵƉortant  d’épandre des fumiers qui 
ne sentent pas.
Nous avons arrêté le chaulage, le 
18/46 en engrais et tout ce qui est 

PK. Nous mett ons zéro azote sur le 
maïs, juste 90 unités maximum sur 
les céréales. Pour les animaux, nous 
sommes suivis par un laboratoire qui 
privilégie l’usage des plantes. 
Eous ne soŵŵes Ɖas  trğs  loin Ěu bio͕ 
reste ă franĐŚir le Ɖas͘ �a fait ƉarƟ e Ěe 
notre réŇ exion͘
Avec l’arrivée de Marc sur l’exploi-
tati on, nous avons intensifi é. Nous 
sommes autonomes au niveau ali-
mentaire. Nous n’avons pas ajouté 
d’hectares mais nous conti nuons à 
produire plus de lait. /l Ǉ a ŵaintenant 
250 ĐŚğvres sur l͛exƉloitaƟ on͘ 
En fourrages, on est vraiment dans le 
haut du panier en qualité comme en 
quanti té.
Eous  travaillons  beauĐouƉ  Ɖour  augͲ
ŵenter notre ƉroĚuĐƟ on Ěe Ɖrotéines 
Ěe  faĕon ă aĐŚeter ŵoins Ěe tourteau 
Ěe  soũa͘  Eous  avons  reĐoŵŵenĐé  ă 
faire  Ěes  ŵéteils  Ěans  ĐeƩ e  oƉƟ Ƌue͕ 
nous  soŵŵes  touũours  Ěans  ĐeƩ e  reͲ
ĐŚerĐŚe Ě a͛utonoŵie͘ On va aussi faire 
un ŵélange bléͲtriƟ ĐaleͲéƉeautre Ɖour 

les ĐŚğvres ainsi Ƌue Ěu luƉin͘ On enviͲ
sage aussi Ěe faire un forage Ɖour arroͲ
ser le ŵaŢs͘
�veĐ le Đliŵat Ƌui évolue͕ nous voǇons 
bien  Ƌue  nous résistons mieux à la 
sécheresse. Aujourd’hui, les voyants 
sont au vert mais il faut rester vigilants 
et conti nuer à affi  ner nos prati ques 
avec toujours l’autonomie comme ob-
jecti f ».
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ͨ �ans toute ĐeƩ e Śistoire͕ Đe Ƌui ŵ a͛ le Ɖlus abasourͲ
Ěi Đ͛est Đe ĐolloƋue organisé Ɖar l �͛ssoĐiaƟ on Ɖour la 
^anté Ěe la derre et Ěu sivant oƶ nous éƟ ons Ɖlus Ěe 
ϭ000 ƉarƟ ĐiƉants͘ �͛était Ěingue͘ 
Prğs Ěe ŵoi͕ ũ a͛vais Ě͛une Ɖart͕ un éleveur Ěe 3 ou 400 
BlonĚes Ě �͛Ƌuitaine et ĚΖautre Ɖart un tǇƉe Ƌui avait 
ϴ0 ŚeĐtares Ěe vignes Ěans le BorĚelais͘ :͛étais un ƉeͲ
Ɵ t  ũarĚinier ă Đƀté Ě͛eux ŵais  intérieureŵent͕  ũ͛étais 
telleŵent Į er Ěe leur Ěire Ƌue ũe suis ĚeƉuis le Ěébut 
Ěans ĐeƩ e aventure͘
�u  tout  Ěébut  Ěes  années  ϴ0͕  ŵon  Ɖğre  était  allé 
ĐŚerĐŚer un ĐŚien Ěe trouƉeau͕ un BorĚer �ollie͕ en 
�veǇron͕ ă �ornus͘ ZaǇŵonĚ &abre était lă et avait Ěit 
ă ŵon Ɖğre ͗ ͨ En allant ă doulouse ũe vous laisserai 
un saĐ Ɖour essaǇer͘  �͛était Ěe la ƉouĚre ă l͛éƉoƋue͘ 
Don Ɖğre en a ŵis en ǌigͲǌag aveĐ un seŵoir siĐon 
et  ƋuelƋues ŵois  Ɖlus  tarĚ͕ les brebis n’ont mangé 
l’herbe que dans les zigs et dans les zags. Elles sui-
vaient le Bactériosol. 
Ça fait donc plus de 34 ans que nous travaillons 
avec les soluti ons SOBAC et ă  l͛éƉoƋue nous éƟ ons 
les seuls darnais éviĚeŵŵent͘ On nous regarĚait Ě͛un 
Ěrƀle Ě͛ƈil ă  l͛éƉoƋue͘ �ertains sont venus nous voͲ
ler  les  éƟ ƋueƩ es  sur  les  saĐs  Ɖour  essaǇer  Ěe  ĐoŵͲ
ƉrenĚre  Đe Ƌue  Đ͛était͘ Don Ɖğre  a  touũours  été  en 
avanĐe͘ On faisait beauĐouƉ Ě͛essais͕ on Ɖesait les ĐéͲ
réales Ɖour ĐoŵƉarer͘  Doi͕ on ŵ a͛ƉƉelait ͨ le gourou 
Ěe la seĐte BaĐtériosol ͩ ͙͊ 
� l͛éƉoƋue͕ il Ǉ avait ũuste DarĐel DéǌǇ͕  ZaǇŵonĚ et 
PatriĐŬ &abre͘ :e ŵe raƉƉelle Ě͛une réunion organisée 
ă  �lbi͘  �es  Ɖersonnes  étaient  venues  la  Ɖerturber 
Ɖour Ƌu͛on ne Ɖuisse Ɖas aller au bout͘ 
: a͛i  eu  beauĐouƉ  Ěe  Ěoutes͕  ũ a͛i  eu  une  inĐroǇable 
Ɖression  Ěe  toutes  Ɖarts͘  PaƉa ŵe  Ěisait  touũours  ͗ 
ͨ  /l  faut  suivre  les �veǇronnais͕  ils  sont  touũours  en 
avanĐe ͩ͘ 

« Tout est en harmonie »

Mes résultats, je les vois à la fois sur le plan écono-
mique et sur le plan environnemental. 
Tout a évolué dans le bon sens de façon régulière ces 
dernières décennies. En 1990, mes brebis étaient à 
300 litres de lait, aujourd’hui elles sont à 400 litres.
Eous soŵŵes vraiŵent Ěans le Śaut Ěu Ɖanier͘  Pareil 
en ŵortalité  ĐŚeǌ  les agneaux͘  Je suis à 4 % quand 
d’autres sont à 10 %.  �u niveau agnelage͕  ϵϴ % Ěe 
ŵes brebis ŵeƩ ent bas͘ >a barre est souvent ă ϵ0 %͘

En Ƌualité Ěe lait͕ ũe suis ă 250 000 Đellules en Į n Ěe 
laĐtaƟ on en tarisseŵent traĚiƟ onnel͘ 
:e suis trğs sensible au Đonfort Ěes aniŵaux͘ : a͛i 320 
brebis Ěans une bergerie Ěe 400 ƉlaĐes et les ϭ00 Ƌui 
restent sont Ěans une bergerie Ěe ϭ40 ƉlaĐes͘ L’am-
biance est très bonne et ça joue évidemment sur les 
frais vétérinaires.
En céréales, c’est la même chose. En orge, je suis à 
75 quintaux/hectare pesés avec 70 unités d’azote 
quand ici on est souvent à 60 quintaux avec le 
double d’azote.
En blé, je suis à 80 quintaux. Je suis même monté à 
88 quintaux l’an passé. 
Les rendements en mélanges dix plantes ti ennent 
vraiment la route.  : a͛i  aĐŚeté  une  Ɖresse  Ƌui  tasse 
ŵoins͕  ŵes  balles  resƉirent  ŵieux  et  les  fourrages 
n͛en sont Ƌue ŵeilleurs͘ 
Nous résistons mieux à la sécheresse et nous 
sommes mieux en reprise quand il se met à pleuvoir.
Nos prairies ti ennent beaucoup plus longtemps et 
nous faisons moins de passages, un au lieu de trois, 
donc moins de gasoil. Tout cela joue positi vement 
sur la marge. Tout est en harmonie.
Le fumier ensemencé avec Bactériolit sent beaucoup 
moins.  : a͛i  ϭϴ  ŚeĐtares  autour  Ě͛un  laĐ  oƶ  il  Ǉ  a  un 
ĐaŵƉing͘ :e Ɖeux faire le tour Ěu laĐ sans eŵbġter Ƌui 
Ƌue Đe soit͘ Et Ɖuis͕ ũ͛exƉliƋue aux gens Ƌui ŵe Ɖosent 
Ěes ƋuesƟ ons͘  :e suis Į er Ě͛exƉliƋuer Đe Ƌue  ũe  fais͘ 
�͛est Ěe Ɖlus en Ɖlus iŵƉortant Ě a͛ƉƉorter sa ĐontriͲ
buƟ on Ɖour sauver la Ɖlanğte ͩ͘  

«Je suis depuis 34 ans dans cette aventure»
Il fait sans conteste partie des historiques. Cela fait en effet 34 ans que Jean-Pierre Puech travaille avec la SOBAC 
et il ne compte pas s’arrêter en si bon chemin… 

EN BREF...
> Appétence de l'herbe 
> 34 ans de recul
> Evolution positive et régulière> Bonne ambiance des bâtiments> Animaux en bonne santé

> Prairies multi-espèces SOBAC adaptées> Meilleure résistance à la sécheresse> Rapidité de reprise 
> Moins de passages, donc économies de carburant
> Harmonie de la structure

«Fiers d'être depuis si longtemps dans l'aventure»
Ils sont les plus vieux utilisateurs de l’Allier et annoncent fièrement 23 ans dans le concept SOBAC.  Fromage frais, faisselles, crème, beurre, fromage 
de chèvre, œufs, le Gaec de la ferme des Pochats est présent chaque semaine sur les marchés d’Yzeure le mercredi et de Moulins le vendredi. 
Des ambassadeurs pour la SOBAC.

JEAN-CLAUDE PAPIN
� zǌeure ;�llierͿ

'aeĐ &erŵe Ěes PoĐŚats aveĐ ses frğres DiĐŚel 
;4ϳ ansͿ et DarĐ ;33 ansͿ ainsi Ƌue �oŵiniƋue 
PaƉin͕ l͛éƉouse Ěe DiĐŚel͕ salariée ă ŵiͲteŵƉs

ÉLEVEURS
2ϭ0 ŚeĐtares Ěont ϭ00 Śa Ěe Ɖrairies naturelles͕ 
50 Śa Ěe Đéréales ;triƟ Đale͕ blé͕ orgeͿ͕ 2ϳ Śa Ěe 

ŵaŢs͕ ϭ5 Śa Ěe ŵéteil͘
drouƉeau laiƟ er Ěe raĐe norŵanĚe͘

250 ĐŚğvres laiƟ ğres͘
/nstallé ĚeƉuis ϭϵϵ3 aveĐ DiĐŚel͕ 

reũoints Ɖar DarĐ en 200ϵ͘ 

DEPUIS 1995 EN BREF...
> Suppression des engrais de fond

> Meilleure résistance à la sécheresse
> Travail du sol plus facile
> Recul de 23 ans dans le procédé
> Production laitière en augmentation
> Autonomie

JEAN-PIERRE PUECH
� �lban ;darnͿ

Earl PueĐŚ Ěe ^erres
ÉLEVEUR

ϲϵ ŚeĐtares ^�h 
Ěont ϭϳ Śa Ěe Đéréales͕ 

ϭϳ Śa Ěe Ɖrairies naturelles͕ 
ϭ0 Śa Ěe raǇͲgrass͕ 

25 Śa Ěe ŵélange Ěix Ɖlantes͘
420 brebis laiƟ ğres Ěe raĐe >aĐaune͕ lait 
livré Ɖour la fabriĐaƟ on Ěu ZoƋuefort͘

/nstallé ĚeƉuis ϭϵϴ4 
sur l͛exƉloitaƟ on faŵiliale͘

DEPUIS 1985
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GRANDES CULTURES - POLYCULTURE ÉLEVAGE

ͨ :e Đonnaissais un Ɖeu le ŵonĚe Ěes baĐͲ
téries  et  Ěes  ĐŚaŵƉignons  et  ũ a͛vais  touͲ
ũours Ěit ă ŵon Ɖğre Ƌue Đ͛était les baĐtéͲ
ries Ƌui allaient nous sauver͘  

�͛était  il Ǉ a ĐinƋ ans et  ũ a͛i  tout Ěe suite 
ĐoŵŵenĐé ă ϭ00 %͘ J’ai vite observé que 
les sols se travaillaient mieux et qu’ils ré-
sistaient mieux à la sécheresse. Ils sont 
plus faciles à travailler et nous faisons de 
vraies économies de gasoil puisque nous 
avons besoin de moins de puissance. 

^ur le ŵaŢs ensilage͕ nous soŵŵes stables 
en  renĚeŵents ŵais  nous  soŵŵes  ă  un 
Ɖoint auͲĚessus Ěe  la ŵoǇenne en P�/E͕ 
P�/E et aŵiĚon͘ En qualité, nous sommes 

toujours dans la marge haute. Le plus im-
portant, c’était de garder les équilibres 
du sol.

Il n’y a pas de problèmes d’appétence au 
niveau du troupeau. 

�veĐ  Ěes  vaĐŚes  ă  ϭ0  000  litres  Ěe  lait͕ 
nous soŵŵes ă 35 Ěe dP et 42/43 Ěe dB͘ 
Nous faisons beaucoup moins appel au 
vétérinaire.

:e n a͛i Ɖas eu Ěe baisse Ěe renĚeŵents la 
Ɖreŵiğre  année͘  En  20ϭϲ͕  il  avait  beauͲ
ĐouƉ Ɖlu et mes sols fi ltraient déjà beau-
coup mieux. 

�u  ũour  au  lenĚeŵain͕  ũ a͛i  arrġté  2ϳ 
tonnes Ěe P<͘ J’avais pris conscience que 
le sol était vivant et je voyais qu’on per-
dait en ferti lité. >es teĐŚniĐiens Ěe ĐooƉéͲ
raƟ ve ŵe Ěisaient Ƌue ũ͛étais fou͘ En fait͕ 
ils venĚent en faisant Ɖeur ă l a͛griĐulteur͘  
On ŵet  un  fongiĐiĚe͕  un  inseĐƟ ĐiĚe  uniͲ
Ƌueŵent  au  Đas  oƶ͙  �a  ŵarĐŚe  enĐore 
ĐeƩ e ƉoliƟ Ƌue Ěe la Ɖeur͘  

Moi, je veux respecter l’environnement, 
le consommateur, respecter la vie tout 
simplement. 

On  ne  ĐonnaŠt  Ɖas  les ŵesures  Ƌui  vont 
ġtre Ɖrises ŵais Đe Ƌui est sƸr͕  Đ͛est Ƌue la 
Ɖreŵiğre éĐonoŵie͕ Đ͛est Đe Ƌu͛on ne ŵet 

Ɖas Ěans les ĐŚaŵƉs͘ /l  faut ġtre tġtu͕ ne 
Ɖas se ƉréoĐĐuƉer Ěu regarĚ Ěes autres͘

�ela fait ϲ ans Ƌue ũe travaille aveĐ la ^OͲ
B��͘ ^i  ũe ĐoŵƉare aveĐ  les autres ă  traͲ
vers  le �entre Ěe 'esƟ on͕  ũe  ne  suis  Ɖas 
Ěans  le  bas  Ěu  tableau͘  ^ix  ans  aƉrğs  ũe 
suis enĐore lă͕ Đ͛est Ƌue ĕa va ͊

Les terres sont plus faciles à travailler et il 
y a moins de terre qui colle. 

�vant Ěe Ěéŵarrer aveĐ la ^OB��͕ ũ a͛vais 
fait Ěes analǇses Ěe sol et  ũ͛en ai  refaites 
Ƌuatre  ans  Ɖlus  tarĚ͘  En ŵaŢs͕  la  �E�͕  la 
ĐaƉaĐité  Ě͛éĐŚange  ĐaƟ oniƋue  ;Ƌui  ŵeͲ
sure  la  taille  Ěu  réservoir  ƉerŵeƩ ant 
Ěe  stoĐŬer  Đertains  éléŵents  ferƟ lisants 
Đoŵŵe le Ɖotassiuŵ͕ le ŵagnésiuŵ et le 
ĐalĐiuŵͿ a augŵenté Ěe ϭ͕5 Ɖoints͕ Đe Ƌui 
est un trğs bon signe͘ En beƩ eraves͕ nous 
soŵŵes tout ă fait bien en taux Ěe suĐre 
et en blé͕ ĕa fait Ěeux ans Ƌue nous avons 
de très bons résultats en protéines et en 
poids spécifi que. :e fais ũuste Ěeux ƉeƟ ts 
fongiĐiĚes ă ϴ0 % Ěe  la Ěose͘ >ă aussi Đe 
sont Ěes éĐonoŵies͘ 

J’ai réduit notablement le nombre de 
passages sur les parcelles et grâce au 
Bactériosol, je n’ai plus besoin de passer 
le décompacteur. J’espère encore réduire 
d’un passage dans l’avenir. Mon objecti f, 
c’est d’aller vers un travail minimum du 
sol.

:e  suis  Đontre  l͛irrigaƟ on  Ƌui  va  ă  l͛enͲ
Đontre  Ěu  ĚéveloƉƉeŵent  raĐinaire  Ěes 
Ɖlantes͘ Aujourd’hui, avec un sol friable 
et décompacté, la plante va en profon-
deur chercher l’eau dont elle a besoin.
>͛ irrigaƟ on͕  Đ͛est  vite 200 euros Ěe  l͛ŚeĐͲ
tare et Đertains font ũusƋu͛ă ĐinƋͲsix tours 
Ě͛eau sur les Ɖoŵŵes Ěe terre͘

L’équilibre que nous amenons dans le sol 
est essenti el pour la qualité des plantes 
que nous produisons. La SOBAC apporte 
une réponse à ces objecti fs. 

Je suis fi er de pouvoir dire autour de moi 
qu’il y a une autre voie que le chimique 
tout en gardant son niveau de producti -
vité ͩ͘ 

«Aller vers un travail minimum du sol»

ARNAUD CAILLIEREZ
� ^aintͲDarƟ nͲsurͲ�oũeul 

;PasͲĚeͲ�alaisͿ
POLYCULTURE-ÉLEVAGE

ϭ4ϲ ŚeĐtares en ƉolǇĐulture élevage 
Ěont 30 Śa Ěe beƩ eraves suĐriğres͕ 
25 Śa Ěe Ɖoŵŵes Ěe terre féĐule͕ 

ϭ2 Śa Ěe ŵaŢs ensilage͕ 
ϭ0/ϭ2 Śa Ěe Ɖois Ěe Đonserve͕ 

ϲ Śa Ěe Ɖątures͘ 
30 vaĐŚes laiƟ ğres Priŵ͛,olstein et 

2 Brunes Ěes �lƉes 
Ɖour 300 000 litres Ěe lait͘

C’est au hasard d’une réunion chez Bonduelle qu’Arnaud Caillierez s’est retrouvé à écouter Erwan Allain, ingénieur à la SOBAC, Marcel Mézy et son fils 
Christophe. Confronté à une matière organique qui ne se décomposait pas bien, il a tout de suite pensé que le concept SOBAC était ce qu’il recherchait.

EN BREF...
> Meilleure résistance à la sécheresse
> Facilité du travail du sol
> Economie de carburant
> Equilibre du sol
> Réduction des frais véto
> Meilleure porosité du sol
> Qualité des productions 

DEPUIS 2012

«Quand le sol reprend vie et qu'on le respecte, il nous le rend bien»
Si David Decker a résolu ses problèmes de structure de sols en travaillant avec le concept SOBAC, son père, André, qui exploite une moitié de 
l’exploitation en système conventionnel, n’a pas osé franchir le pas, ni modifier ses habitudes de travail. Pourtant, il voit effectivement la différence 
et confirme les observations et les résultats de son fils.

SCEA DECKER - DAVID DECKER
� DaĐŬenŚeiŵ ;BasͲZŚinͿ

CÉRÉALIER
ϭ00 ŚeĐtares irrigués ͗ ϳ0 % Ěe ŵaŢs͕ ϭ5 % Ěe soũa͕ ϭ0 % Ěe blé 

et 5 % Ěe Ɖrairies et ũaĐŚğre 

DEPUIS 2011

David ͗ ͨ : a͛vais Ěes Ɖroblğŵes Ěe struĐͲ
ture͕ Ěes renĚeŵents Ƌui stagnaient et ũe 
ŵ͛orientais  vers  un  ĐŚangeŵent  Ěe  ƉraͲ
Ɵ Ƌues͘ �ans une réunion Ěe l �͛ssoĐiaƟ on 
B�^E  ;BioĚiversité͕ �gronoŵie͕  ^ol͕  EnviͲ
ronneŵentͿ͕  ũ a͛i  renĐontré  <en  PO/E�EͲ
>Ed ;ZesƉonsable Zégion Est Ěe la ^oĐiété 
^OB��Ϳ͕ Ƌui ŵ a͛ Ɖrésenté  le ĐonĐeƉt ^OͲ
B��͘ Je voulais réorienter mes prati ques 
vers le sol et le vivant et ne plus tout 
axer vers le minéral et la chimie. ^ur ĐerͲ
taines ƉarĐelles͕  on n a͛rrivait ŵġŵe Ɖlus 
ă labourer͘  �onĐ͕ soit on aĐŚetait un traĐͲ
teur Ěe 200 ĐŚevaux͕ soit on ĐŚangeait Ěe 
sǇstğŵe͘ C’est là que j’ai mis en place les 
premiers essais, sur quatre de mes pires 
parcelles avec un arrêt du labour et un 
ensemencement avec du Bactériosol.

:e  l a͛i  ŵis  ă  l a͛utoŵne  20ϭϭ  et  nous 
soŵŵes  revenus  au  ƉrinteŵƉs  suivant 
Ɖour  les  Ɖreŵiers  suivis  terrain  aveĐ  le 
teĐŚniĐien  ^OB��͘  Côté Bactériosol, les 
résidus étaient blancs, colonisés par les 
champignons avec une peti te odeur de 
sous-bois, alors que côté conventi onnel, 
il n’y avait aucune évoluti on, aucune 
acti vité biologique. C’était déjà fl agrant 
seulement quelques mois après. L’an-
née suivante, j’ai à nouveau apporté du 
Bactériosol et là c’est toute la structure 
des sols qui avait évolué. �vant͕  sur  Đes 
ƉarĐelles͕ ũe sentais Ƌue ĕa freinait au ŵoͲ
ŵent Ěes ĚéĐŚauŵages sur  les ǌones  les 
Ɖlus Ěiĸ  Điles et ĚeƉuis la ŵise en ƉlaĐe Ěe 
l͛éĐosǇstğŵe  ^OB��͕  on a constaté une 
nett e évoluti on des structures͕ beaucoup 
plus de facilité à travailler avec une réelle 
transformati on des résidus cultures. Et 
puis, il y avait tous ces vers de terre… 
L’aspect même de la terre avait changé, 
le retour de la vie microbienne sautait 
aux yeux. Par exemple, je consomme 

beaucoup moins de fuel, il  n͛Ǉ  a  Ɖas 
ƉŚoto͕ on Ɖasse Ěe ϭϴ ă ϭ2 litres ă l͛ŚeĐͲ
tare aƉrğs ϴ années Ěe BaĐtériosol et on 
fait  Ɖlus  Ěe  surfaĐes  Ěans  le ŵġŵe  laƉs 
Ěe  teŵƉs͘ C’est un gain d’énergie et de 
temps indéniable.

�u furͲetͲă ŵesure͕ ũ a͛i ĚonĐ augŵenté les 
surfaĐes ă enseŵenĐer͕  avec notamment 
36 hectares tout aussi diffi  ciles et les 
améliorati ons se sont encore et toujours 
confi rmées ͩ͘

André, le père : ͨ  �͛est vrai Ƌue ĕa ŵ a͛ surͲ
Ɖris͘ On voyait vraiment des diff érences. 
Et surtout, plus du tout de terres bleues 
avec de mauvaises odeurs, liées aux ma-
ti ères organiques qui pourrissaient sans 
servir à rien ͩ͘

David : ͨ En ƉroĚuĐƟ on ĐeƩ e année͕ on a 
fait Ěes reĐorĚs ͗ 44 et 50 Ƌuintaux en soũa 
;suivant les variétésͿ͕ Ěu ũaŵais vu et ϭ45 
Ƌuintaux Ěe ŵoǇenne en ŵaŢs͕ ũe suis vraiͲ
ŵent Ěans  les ŵeilleurs Ěe ŵon seĐteur͕  
Ɖourtant en étant en d�^͘

Eous  avons  Ěes  terres  trğs  Śétérogğnes 
iĐi͕ aveĐ Đertaines ƉarĐelles légğres͕ ă ĐailͲ
loux  et  graviers͕  sur  une  base  Ěe  sable͕ 
ĚonĐ  ŵġŵe  en  irriguant  auƉaravant  on 
n a͛rrivait  Ɖas  ă  tenir͘  Maintenant ça dé-
croche beaucoup moins, c’est plus li-
néaire, l’enracinement est bien meilleur, 
la culture est donc plus autonome. Glo-
balement en période de sécheresse, les 
cultures sont beaucoup moins en stress, 
d’autant que nous cumulons des années 
très chaudes ces derniers temps, avec de 
vrais défi cits en termes de précipitati ons. 
Pourtant͕  en ŵaŢs  nous sommes passés 
de 32 mm par tour d’eau à 25 mm et en 
soja, on peut réduire d’un à deux tours 
d’eau par rapport au maïs. On  Ɖousse 

ŵoins  le  blé͕ ŵais  en ŵaŢs  et  soũa  nous 
soŵŵes  trğs  saƟ sfaits  Ěe  nos  résultats 
teĐŚniƋues͘

En ce qui concerne les pressions ma-
ladies, sur les blés c’est très visuel, la 
culture est vraiment plus résistante, plus 
saine.  �uũourĚ͛Śui͕  ũe  ne  fais  Ɖlus  Ěe  réͲ
gulateur͕   Ɖlus  Ƌu͛un  fongiĐiĚe  au  lieu  Ěe 
Ěeux ou trois Śabituelleŵent͘ On a ƉourͲ
tant  Đonservé  Ěes  renĚeŵents  éƋuivaͲ
lents en 20ϭϴ͕ ŵalgré les ŵoǇennes régioͲ
nales Ɖlutƀt basses en blé͕ nous avons fait 
ƋuanĚ ŵġŵe ϳ0 Ƌuintaux͕ aveĐ une seule 
irrigati on, moins de traitements et moins 
d’azote. Concernant la qualité, mes blés 
sont toujours bien classés. � l a͛venir͕  sur 
l͛enseŵble Ěe ŵes Đultures ũe veux enĐore 
réĚuire l a͛ǌote͕ le travail Ěu sol et l͛irrigaͲ

Ɵ on͘ �  terŵe͕  le but  serait Ěe Ɖasser en 
seŵis  ĚireĐt  aveĐ  Đouverture  végétale 
intégrale͘ On  laisse  tout  auͲĚessus et on 
sğŵe ĚeĚans͘

>e  BaĐtériosol͕  Đ͛est  un  éĐosǇstğŵe  Ƌui 
fonĐƟ onne  tout  seul͕  si  on  ne  le  ƉerͲ
turbe  Ɖas  ou  le  ŵoins  Ɖossible  en  tout 
Đas͘  Quand je vois l’enracinement des 
cultures et l’odeur de la terre, c’est vrai-
ment encourageant ».

« Je travaille pour les générations futures »

ͨ  �e  toute  faĕon  on  ne  Ɖouvait  Ɖlus 
ĐonƟ nuer  Đoŵŵe  ĕa  et  assister͕   Ɖassifs͕ 
ă  la ĚégraĚaƟ on Ěe notre ouƟ lͲsol͘ C’est 
toute notre prati que globale qu’il a fal-
lu revoir. J’ai réduit l’azote de 40 unités 

pour la deuxième année consécuti ve et 
depuis que je mets en place le Bactério-
sol, je n’apporte plus de phosphore, ni de 
potasse, ce qui fait 15 tonnes d’économi-
sées par an ! 

:e travaille Ɖour ŵes Į ls͕ Ɖour les généraͲ
Ɵ ons  futures͘ Mes sols grouillent à nou-
veau d’insectes, de vers de terre. Quand 
le sol reprend vie et qu’on le respecte, il 
nous le rend bien. 

hn  ũour͕   ũ͛Śarŵoniserai  l͛enseŵble  Ěe 
l͛exƉloitaƟ on͕ ŵais Ɖour le ŵoŵent ũe traͲ
vaille enĐore ă Ɖlein teŵƉs Ěans une usine 
Ě a͛luŵiniuŵ Đoŵŵe Ě a͛utres agriĐulteurs 
Ěe la région͘ doutefois͕ beauĐouƉ Ěe ŵes 
Đollğgues sont Đoŵŵe ƉaƉa͕  ils ont Ɖeur 
Ěe faire évoluer leurs ƉraƟ Ƌues͘ /l est vrai 
Ƌue  Đ͛est  toute  une  reŵise  en  ƋuesƟ on 
Ƌu͛il faut faire Ɖour franĐŚir le Ɖas͘ 

André  ͗ ͨ Je suis fi er de voir ce que fait 
mon fi ls aujourd’hui ͩ͘

EN BREF...
> Evolution des résidus de cultures> Nette évolution de la structure du sol

> Retour de la vie microbienne
> Economie de carburant, gain de temps 
> Meilleur enracinement
> Moins de stress des cultures
> Régularité des cultures
> Meilleure résistance des cultures> Moins de traitements, moins d'azote, suppression du PK

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E ϭϭ



JACQUES ALABERT
� dréŵoulet ;�riğgeͿ

CÉRÉALIER
ϵϳ ŚeĐtares Ěont 25 Śa Ěe ŵaŢs 

seŵenĐe͕ ϭ5 Śa Ěe Đolǌa͕ 35 Śa Ěe 
blé Ěur͕  un Ɖeu Ě͛orge et Ěe tourneͲ

sol et 4/5 Śa Ěe Ɖrairies͘
/nstallé sur l͛exƉloitaƟ on 
faŵiliale ĚeƉuis ϭϵϵ0͘ 

ExƉloitaƟ on irriguée ă ϴ0 %͘  

GRANDES CULTURES

ͨ Don  Ɖğre  a  touũours  voulu  aŵéliorer  les  ĐŚoses͘ 
/l Ěisait et Ěit  touũours͕ ͨon est touũours aƉƉrenƟ sͩ͘  
Eous avons fait ƉenĚant six ans les ŵġŵes surfaĐes 
en BaĐtériosol avant Ě͛étenĚre ă l a͛utoŵne 20ϭϲ sur 
l͛enseŵble Ěe l͛exƉloitaƟ on͘
Au niveau de la réserve hydrique des sols, l’amélio-
rati on est nett e. On ne voit plus les parcelles peiner 
pareil en période de sécheresse. Il y a plus d’enraci-
nement, plus de mati ère organique. ^ur une ƉarĐelle 
Ěe référenĐe͕ le taux Ěe ŵaƟ ğre organiƋue est Ɖassé 
Ěe ϭ͕5 ă 3 % en ϵ ans͕ et le pH est passé de 6.8 à 7,2 
se ŵaintenant sans aƉƉort Ěe ĐŚaux͘͘͘
: a͛vais un enĚroit Ěans une ƉarĐelle oƶ Ɖlus  rien ne 
Ɖoussait͘ �  la Ƌuatriğŵe année ĚΖéƉanĚage Ěe BaĐͲ
tériosol͕  il n’y avait plus de trous dans les cultures. 
/l Ǉ avait enĮ n une Đulture Ƌui Đouvrait Đe terrain et 
auũourĚ͛Śui͕  ũe  suis  inĐaƉable Ěe Ěire oƶ se  trouvait 
ĐeƩ e ǌone stérile͘ Je suis persuadé que je gagne des 
quintaux en colza. 

Les vers de terre sont revenus, sous chaque pierre il 
y en a. Le sol est plus facile à travailler et les cultures 
résistent mieux à la sécheresse. En colza, nous avons 
un pivot qui se développe bien plus vite et s’installe 
beaucoup mieux. 
: a͛i  arrġté  ϭ00  tonnes  Ěe  ĐŚaux  Ɖar  an͕  ϭ20  tonnes 
Ěe P< et 35 tonnes Ě a͛ŵŵonitrate͘  �ğs la Ɖreŵiğre 
année͕  ũ a͛i Ěiŵinué  l a͛ƉƉort ĚΖaǌote Ěe 30 unités ou 
ũΖéƉanĚais le BaĐtériosol et je n’ai jamais vu la diff é-
rence. 
Don but est Ěe Ɖasser en agriĐulture Ěe ĐonservaƟ on 
Ěans les ĐinƋ ans͕ Ě a͛voir touũours un Đouvert végétal 
Đouvrant le sol͘
Pour ŵoi͕ grąĐe au ĐonĐeƉt ^OB��͕ on aĐĐélérera  la 
ĚéĐoŵƉosiƟ on Ěes Ěébris végétaux et on aĐĐélğrera 
la ƉérioĚe Ěe  transiƟ on en agriĐulture Ěe  ĐonservaͲ
Ɵ on  Ěes  sols  bien  Ɖlus  faĐileŵent͕  et  ũe  Ɖense  Ƌue 
Ěans  ϭ0  ans͕  on Ɖourra  enĐore Ěiŵinuer  neƩ eŵent 
les aƉƉorts Ě a͛ǌote et on Ɖourra ĐonƟ nuer ƉrogressiͲ
veŵent ă Ěiŵinuer les traiteŵents ƉŚǇtosanitaires͘ 

�uũourĚ͛Śui͕  le ŵonĚe  agriĐole  entre  Ěans  une  ƉéͲ
rioĚe  Ěe  transforŵaƟ on  ŵaũeure͕  ũe  suis  ƉersuaĚé 
Ƌue Ěans Ěix ans͕ 25 % Ěes ferŵes͕ Đoŵŵe la ŵienne͕ 
seront éƋuiƉées Ěe robots Ěans les ĐŚaŵƉs Ɖour traͲ
vailler aveĐ enĐore Ɖlus Ěe ũustesse͕ Ɖour ŵesurer et 
aƉƉorter ũuste Đe Ěont nos Ɖlantes ont besoin tout en 
aŵéliorant notre vie biologiƋue Ěu sol͘

« Un taux de sucre supérieur en betteraves »
C’est moti vant de redonner vie aux sols et d'en ap-
précier les bénéfi ces à la récolte͕ et si ũe Ɖeux traiter 
Ěeux  fois ŵoins  Ɖour  le ŵġŵe  résultat͕  ũe  suis  éviͲ
Ěeŵŵent Ɖreneur͘  �͛est iŵƉortant Ƌue la ^OB�� soit 
reĐonnue Ɖour sa ĐaƉaĐité ă Į xer le Đarbone Ěans les 
sols͕ aŵéliorer ainsi sa biologie et resƟ tuer ă la Ɖlante 
Đe Ěont elle a besoin͘ 
YuanĚ ũe fais ƋuelƋue ĐŚose͕ ũe le fais touũours ă fonĚ 
et Đ͛est vrai Ɖour le BaĐtériosol͕  il faut touũours lΖaƉͲ
Ɖorter  au  bon  ŵoŵent͕  ĐΖest  la  rğgle͕ on travaille 
avec du vivant pas avec de l'engrais, ŚuŵiĚité et ĚouͲ
Đeur touũours au ŵoŵent Ěe lΖaƉƉliĐaƟ on en évitant 
autant  Ƌue  Ɖossible  les  éƉanĚages  ƉŚǇtosanitaires 
Ěans la ƉérioĚe Ƌui suit ou la ƉréĐğĚe͘ �uũourĚ͛Śui en 
blé͕ nous  soŵŵes ă ϴ4͕3 Ƌuintaux Ěe ŵoǇenne  sur 
l͛enseŵble Ěes Ěeux ferŵes et ă 43͕ϳ Ƌuintaux en ĐolͲ
ǌa͘ �ans  la ƉeƟ te  région naturelle Ě͛EureͲetͲ>oir͕  en 
Ɖrotéines͕ ũe suis touũours bon en analǇse Ɖour Đe Ƌue 
ũΖaƉƉorte͘ �e sont Ěe bons résultats ũe Ɖense͘
: a͛i  fait une suƉer réĐolte en beƩ eraves  l a͛n Ěernier͘  
En tareͲterre͕ ũΖétais ă Ɖeine ă ϲ % ƋuanĚ la ŵoǇenne 
Ěe la suĐrerie était Ěe 3 Ɖoints auͲĚessus͘ : a͛vais un 
taux Ěe suĐre ĐeƩ e année Ěe 23͕5 % au Ɖreŵier arͲ
raĐŚage et Ěe ϭϵ͘4 % au seĐonĚ Ɖour un renĚeŵent 
ŵoǇen Ěe ϳ3  d  raŵené ă  ϭϲ͘  Pour une  séĐŚeresse͕ 
Đoŵŵe  ĐeƩ e  année  sans  irrigaƟ on͕  ũe  ŵΖesƟ ŵe 
Śeureux͘  >Ζannée  Ěerniğre͕  ũ͛étais  Ěéũă  ă  ϭϵ͕ϭ3  Ěe 
ŵoǇenne Ěe  riĐŚesse  aveĐ un  tonnage Į nal  Ěe  ϭ20 

tonnes  raŵené  ă  ϭϲ͘  >͛année  était  exĐeƉƟ onnelle 
bien sƸr ŵais ũe suis ĐonvainĐu Ƌue ũ a͛urais fait beauͲ
ĐouƉ ŵoins Ěe renĚeŵents si ũe ne travaillais Ɖas aveĐ 
le  BaĐtériosol  ͖  ũΖai  obtenu  Đe  renĚeŵent  aveĐ  seuͲ
leŵent ϳ5 unités Ě a͛ǌote͕ et un aƉƉort Ěe vinasse ă 
2͘5 d Ɖar ŚeĐtare ƉréĐéĚant la Đulture Ěe la beƩ erave 
Ɖour ŵe rassurer͘
: a͛i ainsi rivalisé en tonnage aveĐ Ěes exƉloitaƟ ons Ƌui 
sont au ŵoins ă trois Ɖassages en irrigaƟ on͘
: a͛i touũours l a͛ŵbiƟ on Ě͛ġtre le ŵeilleur͘  : a͛iŵe entrer 
sur ŵa ƉarĐelle aveĐ Đe senƟ ŵent Ěe saƟ sfaĐƟ on͘ 
su  les  ĐŚiī res  éĐonoŵiƋues  Ěe  l a͛n  Ɖassé  aveĐ  Ěes 
Ɖrix trğs ŵoǇens en blé͕ ũ’obti ens fi nalement de très 
bons résultats. Tout va dans le bon sens. Au niveau 
des rendements, ça lisse les aléas climati ques, le 
gain en parcelles superfi cielles est encore plus im-
pressionnant et visible qu'en bonne terre. �͛est stuͲ
ƉéĮ ant Ěe voir Đoŵŵent ŵon orge en 20ϭϳ sur ŵa 
ƉarĐelle  la Ɖlus suƉerĮ Đielle a su résister ă  la séĐŚeͲ
resse en aƩ enĚant la Ɖreŵiğre Ɖluie͘
Je pense que je ne reviendrai jamais aux intrants 
chimiques type PK, pensant que ces apports boule-
versent trop la biologie de nos sols et les dégradent 
à terme. :e viens Ě a͛illeurs Ěe Ěéŵarrer aveĐ BaĐtéͲ
riolit en 20ϭϴ sur le fuŵier Ěe laƉins aĮ n Ěe valoriser 
au ŵieux Đes aƉƉorts organiƋuesͩ͘

«J'ai toujours l'ambition d'être le meilleur»

MICKAËL DUBUT
� DoulŚarĚ ;EureͲetͲ>oirͿ
POLYCULTURE-ELEVAGE

3ϳ2 ŚeĐtares en ƉolǇĐulture н beƩ eraves 
et Ɖois Ɖrotéagineux н élevage Ěe laƉins 
;naisseurͲengraisseur Ěe 400 ŵğres l͛été 

et ϲ00 l͛ŚiverͿ
/nstallé en 200ϵ ă ^auŵeraǇ͘ 

� reƉris la ferŵe Ěe ses Ɖarents en 20ϭϳ 
;235 ŚeĐtares н élevage Ěe laƉinsͿ

C’est le père de Mickaël Dubut qui a commencé à s'intéresser au Bactériosol, les apports ont débuté à l'automne 2009 sur les 2 exploitations, des 
parcelles sur Saumeray essentiellement très caillouteuses, superficielles avec peu de réserve hydrique et sur Moulhard, en bonne terre, 77 ha sur 
Moulhard et 37 ha sur Saumeray sont ainsi en test. Aujourd’hui, c’est 97 % de l’exploitation, soit 362 hectares qui sont dans le concept SOBAC, laissant 
toujours 2 parcelles témoin pour pouvoir faire des comparaisons.

EN BREF...
> Amélioration de la réserve hydrique> Meilleur enracinement
> Meilleure résistance à la sécheresse> Amélioration des rendements > Suppression des engrais de fond> Amélioration de la vie biologique des sols

DEPUIS 2009

ͨ  :e  ŵe  renĚais  ĐoŵƉte  Ƌue  ũe  Ɖartais 
Ěans  le ŵur͘  On nous  faisait  ĐŚauler Ěes 
sols argileux sans raison͕ on n a͛rrġtait Ɖas 
Ěe reŵeƩ re Ěu P< et Ěe la ĐŚaux et ĕa ne 
ĐŚangeait rien͘ Ou Ɖlutƀt si͕ ĕa eŵƉirait͘

En 20ϭ4͕ ũ a͛i un ĐoƉain Ƌui ŵ a͛ Ɖarlé Ěe la 
^OB��  lors  Ě͛une  réunion  ă  la  �Śaŵbre 
Ě �͛griĐulture͘  Dġŵe  si  la  ĐooƉéraƟ ve 
a  essaǇé  Ěe ŵe ĚissuaĚer͕   ũ a͛i  ĚéĐiĚé  Ěe 
faire  un  essai  sur  20  ŚeĐtares  Ěe  ŵaŢs 

seŵenĐes͘  :͛étais  allé  ă  une  Portes  OuͲ
vertes ĐŚeǌ �ŚrisƟ an Puũol et  le ƉroĮ l Ěe 
sol ŵ a͛vait Ɖarlé͕ en Ɖlus sur Ěes sols siŵiͲ
laires aux ŵiens͘ La structure du sol avait 
bien changé en profondeur. 

J’ai très vite vu les champignons sur le sol 
quand on a broyé après le maïs et quand 
j’ai semé un blé derrière, il n’y avait plus 
de résidus, la décompositi on s’était faite 
beaucoup plus vite. J’avais gardé un té-

moin et dans la parcelle avec du PK, les 
résidus étaient encore bien présents. 

En 20ϭ5͕  ũ a͛i  ĚéĐiĚé Ěe  faire ϭ2 ŚeĐtares 
Ƌue  ũe  venais  Ěe  reƉrenĚre  en  BaĐtérioͲ
sol͘  �͛était  Ěes  sols  Ěe  boulbğnes͕  trğs 
liŵoneux͕ trğs baƩ ants͕ trğs froiĚs͕ relaƟ Ͳ
veŵent iŵƉerŵéables͘ On les a démarrés 
directement au Bactériosol avec un blé 
dur qui s’est bien comporté. On n’avait 
jamais réussi à faire de blé sur cett e par-
celle. 

Sur le maïs, en qualité j’avais des poids 
en grains plus élevés. J’avais les meilleurs 
PMG (Poids de Mille Grains) de la coopé-
rati ve.

« Moins de passages avec moins de puissance»

�eƩ e  année  ũ a͛i  fait  Ěu  blé  Ěur  sur  Ěes 
boulbğnes oƶ  ũe suis ă ϭ4͕5 Ěe Ɖrotéines 
alors Ƌue le blé n a͛iŵe Ɖas l͛eau͘ �a veut 
Ěire aussi Ƌue ŵes terres se sont ĚéĐoŵͲ
ƉaĐtées et ont retrouvé Ěe la Ɖorosité͘  Ça 
a beaucoup mieux drainé, je ne me suis 

jamais enfoncé. On économise sur la 
tracti on. On fait moins de passages et en 
plus, on a besoin de moins de puissance 
pour préparer la terre. Le travail est 
beaucoup plus doux et on abîme moins 
les outi ls.

En oĐtobre 20ϭϳ͕ nous avons fait un ƉroĮ l 
Ěe  sol  aveĐ  Ěeux  fosses  ă  trente ŵğtres 
l͛une Ěe l a͛utre͘ Pour la fosse BaĐtériosol͕ 
le godet rentrait comme dans du beurre. 
Au niveau de l’enracinement, du pH, de 
la structure même du sol, les diff érences 
étaient très nett es. Au niveau carbone, 
on comprend mieux comment ça fonc-
ti onne.    �ƀté  ĐonvenƟ onnel͕  l a͛ǌote ĚesͲ
ĐenĚ et Ɖeut ƉarƟ r Ěans les naƉƉes alors 
Ƌue Ěu Đƀté BaĐtériosol͕ il reste en surfaĐe 
et est ĚonĐ ĚisƉonible Ɖour la Ɖlante͘ 

�ans le téŵoin͕ en ĐonvenƟ onnel͕ les ƉaͲ
rois étaient brillantes Ě͛eau inĐrustée alors 
Ƌue  Ěu  Đƀté  BaĐtériosol͕  l͛eau  avait  été 
absorbée Đoŵŵe aveĐ une éƉonge͘ Dans 
les années à venir, les économies d’eau 
vont être primordiales et en travaillant 

comme cela, je prends de l’avance.

�eƉuis oĐtobre 20ϭϳ͕ ũe travaille sur toute 
la surfaĐe aveĐ le ĐonĐeƉt ^OB�� et ũe vois 
Ƌu͛il Ǉ a une ŵeilleure réorganisaƟ on Ěes 
résiĚus Ěans le sol͘

:e suis ƉersuaĚé Ě a͛voir trouvé la soluƟ on 
ă  ŵes  Ɖroblğŵes͘  Daintenant  Đ͛est  ŵoi 
Ƌui rassure les autres͘ Toutes mes plantes 
sont en meilleure santé, ça se voit d’un 
simple coup d’œil. Il y a moins de pres-
sions aux maladies. Cett e année sur le 
blé, j’ai fait un fongicide à demi-dose et 
le blé était très beau. Sur les prairies, 
je gagne également en qualité, elles 
poussent moins haut mais sont telle-
ment plus épaisses ͩ͘

«Toutes les plantes sont en meilleure santé»
Jacques Alabert n’en pouvait plus de cette course folle aux intrants chimiques. 
A 100% dans le procédé SOBAC depuis un an, il est persuadé d’avoir trouvé la solution à ses problèmes.

EN BREF...
> Changement de la structure du sol en profondeur
> Meilleure décomposition des pailles
> Meilleure porosité
> Moins de passages, moins de puissance et d'usure du matériel> Meilleure santé des cultures, moins de pressions aux maladies> Meilleure qualité des prairies

DEPUIS 2014

ENSEMENCEMENT DES SOLS 
CRÉATION D’HUMUS > EN CAS DE 

PROBLÉMATIQUE SURDOSER

BACTÉRIOSOL

>  BACTÉRIOSOL OU BACTÉRIOLIT
(pour ceux qui ont des e�uents)

EN CAS DE 
PROBLÉMATIQUE 

SURDOSER

BACTÉRIOSOL

PRAIRIES 
MULTI

ESPÈCES

COUVERTS 
VÉGÉTAUX

POUR LES SEMIS,
PENSEZ AUX PRAIRIES 

MULTI-ESPÈCES, MÉTEILS OU AUX 
COUVERTS VÉGÉTAUX SOBAC

NB : Tous ces produits sont disponibles pour l’agriculture biologique

ENSEMENCEMENT DES CULTURES À L’IMPLANTATION 
EN LOCALISÉ AVEC BACTÉRIOSOL  BOOSTER 10 OU 50  

EN COMPLÉMENT DU BACTÉRIOSOL-BACTÉRIOLIT 
(suivant l’outil de semis)

> BACTÉRIOSOL BOOSTER 10 OU 50

BACTÉRIOSOL
BOOSTER

P�'E ϭ2 ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��



ͨ  PeƟ t  ă  ƉeƟ t͕  notre  struĐture  Ěe  sol 
s͛était ĚégraĚée͘ En 20ϭ3͕ le teĐŚniĐien Ěe 
la ^OB��͕ nous a ƉroƉosé Ěe faire un enͲ
seŵenĐeŵent et ĚeƉuis 20ϭ3͕ Đ͛est toute 
l͛exƉloitaƟ on Ƌui est en  BaĐteriosol͘
Eous  avions  beau  ġtre  Ɖassés  en  d�^ 
;teĐŚniƋue Đulturale siŵƉliĮ éeͿ͕ il n͛Ǉ avait 
Ɖas Ɖlus Ěe vie Ěans nos  sols et  ĕa nous 
inƋuiétait͘ >es terres étaient ĐoŵƉaĐtées͘ 
/l fallait Ěe Ɖlus en Ɖlus Ěe ƉuissanĐe Ɖour 
faire  le  ŵġŵe  boulot͘  :e  ne  voulais  Ɖas 
ĐonƟ nuer Ěans ĐeƩ e sƉirale͘ 
Dans nos terres lourdes, on pensait récu-

pérer la structure sur dix ans et en fait, 
nous sommes revenus à une bonne struc-
ture en 3-4 ans. En cinquième année, 
l’améliorati on a été nett e surtout sur la 
bett erave sucrière. On n’avait pas eu de 
racines comme ça depuis longtemps. Il y 
avait surtout une plus grande homogé-
néité dans la producti on. �u ĚéƉart͕ nous 
avions aī aire ă une struĐture ƉrisŵaƟ Ƌue 
Ěu sol aveĐ Ěes ŵoƩ es anguleuses͕ ĐoŵͲ
ƉaĐtes  sur  lesƋuelles  la  beƩ erave  venait 
fourĐŚer͘   Peti t à peti t la terre est rede-
venue grumeleuse et l’améliorati on s’est 

faite constante.
Eous soŵŵes ƉarƟ s Ěe trğs bas͘ 
En 2013, nous éti ons à 70 t/ha de bett e-
raves et l’an dernier nous éti ons remon-
tés à 84 t/ha  et cett e année je termine 
à 89 tonnes en maîtrisant mes intrants.
Au  niveau de la résistance à la séche-
resse, le plus fl agrant c’est sur le maïs. 
Cett e année, par rapport à un voisin qui 
met du fumier, le nôtre a tenu une bonne 
semaine de plus avant de commencer à 
vriller. 

�eƩ e  année͕  nous  avons  seŵé  un  Ɖeu 
Ɖlus  tarĚ  Ƌue  les  autres  et  au  ĚéƉart͕  il 
était  ĐoŵƉaraƟ veŵent  Ɖlus  ƉeƟ t͘  Eous 
éƟ ons  un  Ɖeu  inƋuiets͘  �veĐ  la  Ɖluie  Ěe 
Ěébut ũuillet͕ le ŵaŢs était en Ň eur Ɖlus tƀt 
ĐŚeǌ le voisin ŵais ĕa a vite raƩ raƉé ĐŚeǌ 
nous͘ >es éƉis sont sorƟ s au bon ŵoŵent 
et au Į nal͕ ƋuanĚ͕ autour͕  ils sont ă ϴ0/ϴ5 
Ƌuintaux͕ nous͕ nous soŵŵes ă ϵ2 ƋuinͲ
taux͘ Ce qui m’intéresse, c’est la marge.
En travaillant à l’extérieur, on remarque 
les diff érences au niveau de la structure 
des sols. 

« Avec la SOBAC, un vrai partenariat »

�͛est  le  suivi  Ƌui  nous  a Ɖlu  ă  la  ^OB��͘ 
Eous  ne  soŵŵes Ɖas  ląĐŚés  Ěans  la  naͲ
ture͘ >e Đourant Ɖasse bien͕ c’est un vrai 
partenariat.
J’ai réappris à observer mes sols. �vant͕ 
ũe  regarĚais  ŵa  Đulture  en  surfaĐe  alors 
Ƌue  ŵaintenant͕  ũe  suis  aveĐ  ŵa  bġĐŚe 
et ũe ƉrenĚs Ěes ƉŚotos Ěes ĐŚaŵƉignons 
ŚuŵiĮ Đateurs Ěans ŵes beƩ eraves͘
En maïs, en blé et en bett eraves, les ra-
cines ti rent plus vers le bas, c’est assez 
impressionnant. 
Mes sols absorbent beaucoup mieux 
l’eau, ils se tassent beaucoup moins. 
Je sens mes cultures plus résistantes. :e 
n a͛i Ɖas Ěe souĐis en ŵaŢs et en blé ũe ne 
fais Ɖlus Ƌu͛un fongiĐiĚe au lieu Ěe Ěeux͘ 
Et en beƩ eraves͕ ũe vois Ěes aŵélioraƟ ons 
au niveau Ěu rŚiǌoĐtone brun͘
/l est iŵƉortant Ěe se Ěire Ƌu͛on est Ěans 
les  Đlous  et ŵġŵe en  avanĐe  sur  la ŵaͲ
ũorité  Ěes  agriĐulteurs͘  �Śeǌ  les  ũeunes͕ 
ĕa éĐŚange beauĐouƉ͘ :e suis ũeune ŵais 
ũe  Ɖense Ěéũă  aux  futures  généraƟ ons͕  ă 
Đe Ƌue ũe veux laisser͕  Đoŵŵe ŵon Ɖğre͕ 

ZouĚǇ͕  Ƌui s͛est Ɖosé Ěes ƋuesƟ ons ũusƋu͛ă 
sa retraite͘ 
Ma nouvelle façon de travailler tam-
ponne les aléas climati ques.
YuanĚ ũe Ěis aux gens Ƌue ũe ne ŵets Ɖlus 
ni ƉŚosƉŚore ni Ɖotasse͕ ĕa fait Ɵ lt͘ :e leur 
Ěis Ƌu ă͛ la ƉlaĐe ũe ŵets Ěes ĐŚaŵƉignons 
et Ěes baĐtéries et Ƌue Đe n͛est Ƌue Ěu naͲ
turel͘ 
J’ai envie d’en parler, c’est le défi  de 
notre méti er aujourd’hui. Il faut penser 
à l’image qu’on renvoie, c’est très impor-
tant. 
�u niveau Ěes sols͕   mon but est de gar-
der l’eau dans mes sols le plus longtemps 
possible sans avoir recours à l’irrigati on. 
La SOBAC est un outi l de travail. >a Į naͲ
lité  serait  Ě a͛rriver  ă  une  agriĐulture  Ěe 
ĐonservaƟ on Ɖoussée enĐore Ɖlus  loin͕  ă 
savoir une Đouverture végétale toute l a͛nͲ
néeͩ͘

GRANDES CULTURES

«Ce qui m’intéresse,  c’est la marge»

YANNIS BALTZER
Earl Baltǌer ă ZingenĚorf ;BasͲZŚinͿ

CÉRÉALIER
ϭ00 ŚeĐtares Ěe Đéréales Ěont ϭ5 Śa Ěe beƩ eraves͕ 

50 Śa Ěe ŵaŢs͕ 30 Śa Ěe blé et 4 Śa Ěe soũa͘
/nstallé ĚeƉuis 20ϭϳ ă la retraite Ěe son Ɖğre ZouĚǇ͘ 

EntreƉrise Ě a͛rraĐŚage Ěe beƩ eraves͘

Comme son père Roudy avant lui, Yannis Baltzer cherche toujours à progresser et à harmoniser ses pratiques culturales. 
Le suivi proposé par la SOBAC l’a aidé à réapprendre à observer ses sols qui ont retrouvé la structure espérée. 

DEPUIS 2013

EN BREF...
> Plus grande homogénéité de la production
> Amélioration constante de la structure du sol
> Maîtrise des intrants
> Meilleur enracinement
> Meilleure résistance des cultures
> Un vrai partenariat

«Notre coût à l'hectare a baissé»
Au Gaec des Trois Frères, tous les voyants sont au vert. Qualité des productions, structure du sol, résistance aux maladies, coût à l’hectare, 
pour rien au monde, Denis ne repartirait en arrière.
ͨ /l Ǉ a une Ěiǌaine Ě a͛nnées͕ nous avons 
Ě a͛borĚ  fait  un  essai  BaĐtériosol  sur  une 
ƉarĐelle Ƌui allait ġtre exƉroƉriée͘ : a͛i esͲ
saǇé  sur  Ě a͛utres  ƉarĐelles  Ɖuis  toute  la 
ferŵe Ǉ est Ɖassée͘ 
>es  Ƌuatre  ou  ĐinƋ  Ɖreŵiğres  années 
nous  n a͛vons  Ɖas  Ěit  Ƌue  nous  uƟ lisions 
Đe  ĐonĐeƉt  Ɖar  Ɖeur  Ěu  Ƌu͛enͲĚiraͲtͲon͘ 
�uũourĚ͛Śui  ĕa  ne ŵe  Ěérange  Ɖlus  Ě͛en 
Ɖarler͕  au Đontraire͘
Même sur des sols batt ants, la terre est 
plus souffl  ée, plus grumeleuse. J’ai tou-
jours piégé les taupes et je me suis vite 
rendu compte que les galeries tenaient 
beaucoup moins bien car la terre était 
moins compactée. 
dous  les  ans  nous  ĐŚangeons  ƋuelƋue 
ĐŚose͘  /l Ǉ a Ěes Ɖrairies teŵƉoraires Ƌui 
ont ϳ/ϴ ans et Ƌui n͛ont rien reĕu Ěu tout ă 
Ɖart le BaĐtériosol͘ 
>es Ɖątures se Ɖortent bien͘ ^ur les léguͲ
ŵineuses͕ nous ne ŵeƩ ons Ɖlus Ě͛aǌote͘ 
On n a͛ ũaŵais l͛iŵƉression Ě a͛voir Ě͛Śerbe 
et Ɖourtant les bġtes ont touũours ă ŵanͲ
ger͘   L’herbe est plus courte mais beau-
coup plus dense et beaucoup plus riche. 
Il y a d’ailleurs beaucoup moins de refus. 
:e ŵets ϵ5 unités Ě a͛ǌote ŵinéral ă l͛ŚeĐͲ
tare  alors  Ƌu a͛vant  sur  une  Ɖrairie  Ěe 
fauĐŚe on en ŵeƩ ait 250 et ϭ20/ϭ50 sur 
une Ɖrairie Ɖerŵanente͘ 
Les prairies restent vertes malgré la sé-
cheresse et il y a des variétés comme les 
trèfl es qui reviennent en abondance. 

« Plus de sclérotioniose ni d’erwinia 
sur les endives »

En  Ɖoŵŵes  Ěe  terre͕  tout  est  ƉarƟ   ă 
l͛usine ă un bon Ɖrix͘ �ans la région͕ ĕa ne 
va  Ɖas  troƉ  bien  ĐŚeǌ  les  enĚiviers  alors 
Ƌue ĐŚeǌ nous ĕa va͘ Au niveau maladies, 
nous n’avons plus de scléroti niose ni 
d’erwinia.
/l  Ǉ  a  eu  Ěes  Ɖrélğveŵents  faits  sur  les 
ĐŚiĐons͘ Par  raƉƉort aux ŵoǇennes Ěe  la 
ĐooƉéraƟ ve͕ chez nous il y avait plus de 
protéines, plus de minéraux, plus de ma-
ti ère sèche. Au niveau du goût, nous éga-
lons les endives de terre. 
En  ƉeƟ ts  Ɖois͕  ũe  suis  touũours  Ěans  les 
ŵeilleurs  ă  l͛usine͘  Toujours quelques 
quintaux en plus. 
En blé j’ai diminué de 40 % l’azote. Je suis 
passé de 180 unités à 110 unités.  
Nous mett ons moins d’herbicides, moins 
de fongicides et nous avons aussi arrêté 
les raccourcisseurs. 
YuanĚ  les  Đonseillers  Ěe  gesƟ on  font 
Ěes ĐoŵƉaraƟ fs͕  ils voient bien Ƌue nous 
soŵŵes  bien  ƉlaĐés  autant  en  enĚives͕ 
Ƌu͛en  Đéréales  et  Ƌue mon coût à l’hec-
tare a baissé. 
�u  niveau  Ěu  trouƉeau͕  ĕa  fait  trois  ans 
Ƌue nous  enseŵenĕons  les  fuŵiers  et  liͲ
siers  aveĐ  BaĐtériolit͘  �vant͕  ũe  ŵeƩ ais 
30  tonnes  Ěe  fuŵier  ă  l͛ŚeĐtare  alors 
Ƌue ŵaintenant ũe suis ĚesĐenĚu ă ϭϴ/20 
tonnes͘
Rien ne me ferait reparti r en arrière. C’est 
une évidence que nous allons dans le bon 
sens. 

^i on ĐoŵƉare Ěes analǇses Ěe terre Ě͛il Ǉ 
a Ěix ans et auũourĚ͛Śui͕ nous avons des 
terres beaucoup plus équilibrées et on a 
augmenté le taux de mati ère organique. 
On a fait un ƉroĮ l Ěe sol sur l͛exƉloitaƟ on͘ 
La terre est beaucoup plus mélangée et il 
y a beaucoup plus de vers de terre même 
si on est sur des terres batt antes. Il y a de 
meilleurs pH, plus équilibrés sur les diff é-
rents horizons du sol. L’enracinement est 
plus important et la décompositi on de 
la mati ère organique est beaucoup plus 
nett e. 
>e  ĐontaĐt  aveĐ  le  ĐoŵŵerĐial  Ěe  la  ^OͲ
B�� est essenƟ el͘ On éĐŚange͕ on va sur 
les ƉarĐelles͘ 
:e  fais Ěes Ŭiloŵğtres Ɖour aller aux réuͲ
nions Ěe la ^OB�� et ũ͛en reviens touũours 
Ɖlus  riĐŚe  et  Ɖlus  Ěéterŵiné͘  Pour  uƟ liͲ
ser le ĐonĐeƉt ^OB��͕ il faut ġtre un Ɖeu 
rebelle͕  ne  Ɖas  avoir  Ɖeur  Ěu  regarĚ  Ěes 
autres ͩ͘ 

DENIS DEFFRENNE
� �velin ;EorĚͿ

'�E� Ěes drois &rğres aveĐ �lain͕ �enis et �nĚré͘ 
POLYCULTURE ELEVAGE

ϭ00 ŚeĐtares Ěont ϲ5 Śa Ěe Đultures ;blé͕ orge Ě͛Śiver͕  beƩ eraves͕ Ɖoŵŵes Ěe 
terre͕ enĚives͕ ƉeƟ ts ƉoisͿ et 35 Śa Ěe Ɖątures ;Ɖrairies Ɖerŵanentes͕ Ɖrairies 

teŵƉoraires et luǌerne Ɖour aller Ěe Ɖlus en Ɖlus vers l a͛utonoŵieͿ 
ϳ0 vġlages en ĐŚarolais͘ 

DEPUIS 2008

EN BREF...
> Terre plus aérée, moins compactée> Herbage plus riche, avec moins de refus

> Meilleure résistance à la sécheresse> Moins de maladies sur les endives, une meilleure qualité
> Réduction de l'azote de 40 %
> Moins d'herbicides et de fongicides> Meilleurs pH
> Meilleur enracinement

 :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E ϭ3



GRANDES CULTURES

Réduire les produits phytosanitaires et les engrais avec Bactériosol,
en rotation purement céréalière et sans aucun apport de matière organique,
résultats après 4 ans.

Voici les résultats obtenus sur une plateforme d’essai après 4 ans en rotation purement céréalière en Beauce et sans aucun apport de matière 
organique, chez Didier Bouillon à Vieuvicq au Gaec du buisson.

20ϭ0 20ϭϭ 20ϭ2 20ϭ3 20ϭ4 20ϭ5 20ϭϲ 20ϭϳ 20ϭϴ

�olǌa Blé Blé DaŢs Blé Blé �olǌa Blé Blé

ROTATION

/l s a͛git Ě͛une ƉarĐelle trğs Śoŵogğne Ěont la loĐaƟon s͛est terŵinée en 20ϭϴ͘ >es ŵesures ont été eīeĐtuées 
Ɖar banĚes Ěe 35 ŵ Ěe large et ϭ00 ŵ Ěe long en éliŵinant les borĚures͘ /l n͛Ǉ a Ɖas Ěe Đouverts végétaux Ěans 
la rotaƟon͕ les Ɖailles sont broǇées͘ >es ŵoĚalités ont été réƉétées aux ŵġŵes enĚroits Ěurant les 4 années 
;Đf͘  Ɖlan ĐiͲĚessousͿ͘

PLAN DE LA PARCELLE

RÉSULTATS 2018

>a ŵoĚalité ͨ ϭ00 % P<�a н ϴ0 % E н ϭ00 % ƉŚǇtos ͩ 
ĐorresƉonĚ ă la ƉraƟƋue téŵoin Ěe l a͛griĐulteur͘  Les 
apports azotés correspondant à cette modalité sont 
assez faibles pour la Beauce, car elles correspondent 
à la pratique de l’agriculteur qui est déjà en réduction 
de dose (avec l’outil Farmstar) et est nettement en-
dessous des pratiques « courantes » du secteur qui 
sont souvent 40 ou 60 unités d’azote au-dessus 
de cette modalité. douũours  sur  ĐeƩe  ŵoĚalité͕  le 
Ɖreŵier Ɖassage est Ěe ϲ0 unités Ɖar Śa et le Ěernier 
Ěe 40 unités Ɖar Śa͕ les Ěeux en aŵŵonitrate soliĚe͘ 
>e  seĐonĚ  Ɖassage  s͛eīeĐtue  en  soluƟon  aǌotée 
liƋuiĚe Ɖour aƉƉorter le ĐoŵƉléŵent Ě a͛ǌote͘
�eƩe ŵoĚalité téŵoin ͨϭ00 % P<�a н ϴ0 % E н ϭ00 % 
ƉŚǇtosͩ est ĐoŵƉarée ă Ěes ŵoĚalités ă ϭ00 Ŭg/Śa Ěe 
BaĐtériosol ĐonĐentré͘
�es ŵoĚalités font varier les ƋuanƟtés Ě a͛ǌote aƉƉor-
tées ϴ0 %͕ ϲ0 %͕ 40 % et 0 % Ɖar raƉƉort ă la ŵoĚalité 
ͨ ϭ00 % P<�a н ϴ0 % E н ϭ00 % ƉŚǇtos ͩ͘ 

�es ŵoĚalités font aussi varier les fongiĐiĚes et régu-
lateurs Ěe ĐroissanĐe ͗ ϭ00 % ou 50 % Ěe fongiĐiĚes et 
auĐun régulateur͘  
>es réĚuĐƟons Ěe Ěoses͕ aussi bien en engrais Ƌu͛en 
fongiĐiĚes͕  ont  été  faites  Ɖar  une  ĚiŵinuƟon  Ěe  la 
Ěose  ă  ĐŚaƋue  Ɖassage͘  >es  ŚerbiĐiĚes  ne  sont  Ɖas 
ĐonĐernés Ɖar l͛exƉériŵentaƟon͘ /l n͛Ǉ a Ɖas Ěe Đou-
verts végétaux Ěans la rotaƟon͘ Pour les téŵoins aveĐ 
ƉŚosƉŚore et Ɖotasse͕ l a͛ƉƉort est réalisé ă l a͛utoŵne 
ă raison Ěe 300 Ŭg/Śa Ěe 2ϭ/ϭϳ͘ �ontraireŵent ă  la 
ŵoĚalité téŵoin ͨ ϭ00 % P<�a н ϴ0 % E н ϭ00 % ƉŚǇ-
tos ͕ͩ auĐune Ěe Đes ŵoĚalités ne reĕoit Ěe ĐŚaulage 
ni Ě͛engrais Ěe fonĚ͘
>e 20 oĐtobre 20ϭϳ a été seŵé un blé Ěe  la variété 
�Ěvisor ă 240 grains/ŵϸ͘
En 20ϭϴ͕ Ɖour Ěes raisons ĐliŵaƟƋues͕ le BaĐtériosol 
ĐonĐentré a été aƉƉorté au ƉrinteŵƉs sur l͛enseŵble 
Ěes ŵoĚalités ă ϭ00 Ŭg/Śa͘

PHYTO 2018 (100 % PHYTOS)

ϭer fongiĐiĚe 
le ϭϲ avril

�ũeŵbé ͗ 0͕ϵ l 
н �Śloril 0͕ϵ l

ϳ0 Φ/Śa
2ğŵe fongiĐiĚe 
le ϵ ŵai

<arĚix 0͕ϴ l 
н 2 Ŭg EƉsotoƉ

Zégulateur �5 ϲ Φ/Śa

ENGRAIS 2018 

P< 2ϭ/ϭϳ 300 Ŭg/Śa ϭ20 Φ/Śa

�Śaux ϭ͘2 d sur 3 ans 25 Φ/Śa

�ǌote

ϭ00 % E с 2ϲ0 E

0͘ϴ Φ/unité
ϴ0 % E с 20ϴ E

ϲ0 % E с ϭ5ϲ E

40 % E с ϭ04 E

La comparaison des marges brutes obtenues par hectare fait ressortir les modalités au Bactériosol concentré et 
place en tête la modalité « Bactériosol concentré + 60 % N + 50 % phyto » en 2018 qui dépasse le témoin « 100 % PKCa 
+ 80 % N + 100 % phytos» de 131 € de marge brute par ha !

CONCLUSION 
Après 4 ans d’utilisation de Bactériosol sur la parcelle, les résultats mettent en évidence que les technologies 
Marcel MEZY permettent de maintenir un niveau de production élevé tout en diminuant de 40 % les apports 
azotés et les fongicides de 50 % et donc d’améliorer la rentabilité. 

Ces résultats prouvent qu’il est possible d’allier agro-écologie, production, environnement et rentabilité.

DIDIER BOUILLON
'�E� Ěu buisson 
2ϴϭ20 s/Ehs/�Y

CÉRÉALIER
3ϳ0 ŚeĐtares Ěe ŵaŢs͕

blé͕ orge͕ Đolǌa͕
beƩeraves͕ seigle
seŵenĐes et Ɖrairies͘

DEPUIS 2008

P�'E ϭ4 ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

DoĚalités ϭ00 ŵ                                      200 ŵ

50 % ƉŚǇtos Ͳ Ɖas Ěe 
régulateur

BaĐtériosol ĐonĐentré 
н 0 E

BaĐtériosol ĐonĐentré 
н 40 % E

BaĐtériosol ĐonĐentré 
н ϲ0 % E

ϭ00 % ƉŚǇtos BaĐtériosol ĐonĐentré н 
ϴ0 % E ϭ00 % P<�a н ϴ0 % E

ZenĚeŵent en Ƌx DargeΎ en Φ

BaĐtériosol ĐonĐentré н 0 % E н 50 % ƉŚǇto ϲϴ ϴ40 

BaĐtériosol ĐonĐentré н 40 % E ;soit ϭ04 EͿ н 50 % ƉŚǇtos ϴ0 ϭ0ϭϳ

BaĐtériosol ĐonĐentré н ϲ0 % E ;soit ϭ5ϲ EͿ н 50 % ƉŚǇtos ϴϵ 1163
BaĐtériosol ĐonĐentré н ϴ0 % E ;soit 20ϴ EͿ н ϭ00 % ƉŚǇtos 91 ϭϭ20

ϭ00 % P<�a н ϴ0 % E ;soit 20ϴ EͿ н ϭ00 % ƉŚǇtos ϴϲ ϭ032

*Marge = marge brute hors coûts de semences et de mécanisation

�Ɖrğs 4 ans͕ Đ͛est la ŵoĚalité ͨ BaĐtériosol ĐonĐentré 
н  ϴ0  %  E  н  ϭ00  %  ƉŚǇtos  ͩ  Ƌui  Ěonne  le  ŵeilleur 
renĚeŵent͕  ŵais  Đ͛est  la  ŵoĚalité  BaĐtériosol 
ĐonĐentré  н  ϲ0  %  E  н  50  %  ƉŚǇtos͕  Ƌui  Ěégage  la 
ŵeilleure ŵarge͘ 
Avec Bactériosol concentré, on peut donc réduire 
durablement l’engrais et les fongicides et augmenter 
sa marge brute.

Par  ailleurs͕  les  résultats  obtenus  Ɖar  la  ŵoĚalité 
ͨ  BaĐtériosol  ĐonĐentré  н  0  E  н  0  ƉŚǇto  ͩ  sont 
reŵarƋuables͘  Il faut souligner que cette modalité 
n’a reçu aucun azote pendant 4 années consécutives, 
mais permet encore de produire en 4ème année un 
rendement de 68 qx de blé. Ces résultats sont très 
prometteurs pour les céréaliers qui envisagent de se 
diriger vers l’agriculture biologique.



ͨ  :Ζai  Đonnu  la  ^OB��  sur  le  salon  ^/dEs/ 
ă  DontƉellier  en  20ϭ5͘  �éũă  sur  le  stanĚ͕ 
ũΖavais eu une bonne iŵƉression͘ Eous avons 
tout  Ěe  suite  Ɖarlé  teĐŚniƋue͘  /l  Ǉ  avait  Ěes 
téŵoignages et  on Ɖarlait  Ěe  ĐréaƟ on ĚΖŚuͲ
ŵus͘ :Ζétais reƉarƟ  en ĐoŵƉrenant Ƌue la ŵaͲ
Ɵ ğre organiƋue était Ěans le sol ŵais ƋuΖelle 
nΖétait Ɖas touũours uƟ lisée ƉarĐe Ƌue les sols 
étaient bloƋués͘  En  février  20ϭϲ͕  ũΖai  fait  un 

test sur Ěeux ŚeĐtares Ěe Ɖoŵŵiers͘ hne ƉarͲ
Ɵ e en ĐonvenƟ onnel et lΖautre en BaĐtériosol͘ 
En février 20ϭϳ͕ ũΖavais envie Ěe savoir ĐonĐrğͲ
teŵent avant ĚΖaller Ɖlus loin͘ Eous avons fait 
une  ũournée  ͨPortes  Ouvertesͩ  aveĐ  Ěeux 
fosses͘ J'ai tout de suite constaté des diff é-
rences au niveau de l'acti vité biologique. 
Le pH était beaucoup plus régulier jusqu'à 
deux mètres de profondeur côté Bactério-

sol. Il y avait déjà beaucoup plus de galeries 
de vers de terre et la terre était beaucoup 
moins compactée. L'enracinement descen-
dait beaucoup plus et l'eau s'infi ltrait plus 
en profondeur ; l'humus jouant son rôle de 
réservoir naturel. Je me suis rendu compte 
cett e année que je gagnais au moins dix 
jours sur le démarrage de l'irrigati on. 
En 20ϭϴ et 20ϭϵ͕  ũΖai  aƉƉliƋué BaĐtériosol ă 
lΖenseŵble Ěes vergers ainsi ƋuΖaux Đultures 
ĚΖŚiver ;Đolǌa͕ bléͿ et Ěe ƉrinteŵƉs͘ 
J'ai arrêté le PK et la chaux et j'ai baissé sen-
siblement en azote. Je suis content de tra-
vailler avec du vivant que ce soit pour l'envi-
ronnement ou pour notre santé. 
�u  niveau  Ƌualité͕  ũe  suis  référenĐé  'lobal 
'aƉ͕  un  référenĐeŵent  euroƉéen  sur  les 
teĐŚniƋues  Đulturales͕  le  ĐonĚiƟ onneŵent͕ 
trğs  resƉeĐtueux Ěe  lΖenvironneŵent et Ěes 
salariés͘  Eous  soŵŵes  référenĐés  en  Į liğre 
Ƌualité  ĐŚeǌ  �arrefour͕   ͨZeŇ ets  Ěe  &ranĐeͩ 
Ɖour  la Ɖoire et ͨDon DarĐŚé Plaisirͩ aveĐ 
/nterŵarĐŚé͘ 

:e  fais ƉarƟ e Ěes ͨ&ruiƟ ers �auƉŚinoisͩ Ƌui 
regrouƉent  Ěes  arboriĐulteurs  Ěe  Ƌuatre 
ĚéƉarteŵents  liŵitroƉŚes  en  vergers 
éco-responsables avec mise en place de 
nichoirs à mésanges, à chauve-souris et 
d'autres moyens écologiques. 
Au niveau des grandes cultures, j'ai vu des 
changements au niveau du développement 
racinaire. C'est plus rapide au démarrage 
et il y a une meilleure reprise à la première 
pluie. 
^ur  DorasͲenͲsalloire͕  nous  soŵŵes  trois 
agriĐulteurs  sur  six  en  BaĐtériosol͘  �e  sont 
Ɖlutƀt  Ěes  ũeunes͘  Eous  avons  installé  une 
staƟ on ŵétéo  en  Đoŵŵun  Ɖour  ŵieux  traͲ
vailler en aŵont͘ �Ζest un ŵoĚğle ZiŵƉro Ƌui 
nous  Ěonne  lΖŚǇgroŵétrie͕  la  Ɖluvioŵétrie͕ 
Ƌui ĐalĐule les risƋues Ěe ĐontaŵinaƟ on ă la 
tavelure͘ 'rąĐe ă ĕa͕ on ĚéĐiĚe sΖil faut traiter 
ou  Ɖas͘  �a  Ɖerŵet  Ěe  réĚuire  les  intervenͲ
Ɵ ons ƉŚǇtosanitaires͘ 
On  ĐoŵŵuniƋue  entre  uƟ lisateurs  Ěu 
ĐonĐeƉt ^OB��͘ :e leur Ěis Ěe faire aƩ enƟ on 
ă  la  Ěate  ĚΖaƉƉliĐaƟ on͘  /l  faut  la  faire  ũuste 
aƉrğs la réĐolte et laisser le ƉroĐéĚé sΖinstalͲ
ler  ƉenĚant  3Ͳ4 ŵois͘  En  Đéréales͕  ũe  le  fais 
Ƌuinǌe ũours avant le seŵis͘ 
�Ζest un ƉroĚuit vivant͕ il faut ġtre en sǇnerͲ
gie aveĐ lui͘ 
�e toute faĕon͕ nous soŵŵes Ěans une ĐoŵͲ
ŵune en ǌone vulnérable et nous avons Ěes 
Đontraintes  régleŵentaires͘ Avec la SOBAC, 
nous sommes en avance. 
:e ne suis Ɖas Ěans une logiƋue Ěe surƉroĚuĐͲ
Ɵ on͘ Je suis sur un tonnage acceptable avec 

un calibre moyen homogène avec surtout de 
la qualité. 
Pour  lΖavenir͕   ũΖesƉğre  Ƌue  lΖaĐƟ vité  bioloͲ
giƋue au niveau Ěu sol sera enĐore Ɖlus  iŵͲ
Ɖortante͕  Ƌue  les  sols  évolueront  vers  une 
ĐaƉaĐité  ĚΖéĐŚange  ĐaƟ oniƋue  enĐore  Ɖlus 
raƉiĚe͘  En ayant déjà retrouvé des sols vi-
vants, nous sommes sur le bon chemin ; 
nous faisons des économies de ferti lisati on 
et il n'y a pas de raison que la qualité des 
fruits ne soit pas au rendez-vous. 
:Ζai été enĐŚanté Ɖar la ũournée ͨPortes OuͲ
vertesͩ  sur  lΖexƉloitaƟ on͘  �Ζest  la  granĚe 
forĐe Ěe  la ^OB�� Ěe  faire  Đes  ũournées  sur 
le terrainͩ͘ 

ͨ  :e  faisais  Ěes  Đouverts  végétaux  ŵais  en 
ĐonvenƟ onnel͕  ũe  voǇais  Ƌue  la  ĚéĐoŵƉoͲ
siƟ on Ěes Ɵ ges Ěe Đolǌa ne se faisait Ɖas Ěe 
faĕon saƟ sfaisante͘ 
:͛étais en reĐŚerĐŚe Ěe soluƟ ons et en 20ϭϭ͕ 
ũ a͛i Ěéŵarré aveĐ ϲ00 Ŭilos Ěe BaĐtériosol sur 
une ƉarĐelle Ěe Đéréales͘ : a͛vais fait une anaͲ
lǇse Ěe sol avant Ěe le ŵeƩ re et ũ͛en ai refait 
une ĐinƋ ans aƉrğs͘ 
C’était indéniable, sans PK, ni chaux, la qua-

lité des sols s’était améliorée. 
Des  renĚeŵents  sont  Ɖlutƀt  en  Śausse  et 
en  20ϭϴ͕  ũ a͛i  fait  Ěu  blé  ă  ϲ3  Ƌuintaux  aveĐ 
ϳϲ/ϳϴ Ěe P^ ;ƉoiĚs sƉéĐiĮ ƋueͿ͘ �͛était ĐatasͲ
troƉŚiƋue Ɖartout autour͕  le blé était ĐouĐŚé 
aveĐ les orages ŵais ĐŚeǌ ŵoi͕ il était remon-
té. La plante est plus vigoureuse, elle va 
plus profondément chercher ce dont elle a 
besoin. En blé͕ ũe veux bien signer Ɖour Ƌue 
Đe soit Đoŵŵe ĕa tous les ans͙

�u ƉrinteŵƉs Đ͛était Ň agrant ͗ la décomposi-
ti on de l’ancienne culture s’était accélérée.
Le sol s’est réveillé, l’acti vité des vers de 
terre a repris de façon impressionnante et 
le système racinaire s’est développé sur les 
cultures. La plante a remis en marche un sys-
tème immunitaire qu’elle avait abandonné. 
Je suis vite passé à d’autres parcelles et sur 
du blé, j’ai tout de suite eu des rendements 
auxquels je n’étais pas habitué. 
En 20ϭ4͕ ũ a͛i enseŵenĐé toute ŵon exƉloitaͲ
Ɵ on aveĐ BaĐtériosol͘ L’acti vité du sol ne s’est 
pas démenti e et même la couleur du sol a 
changé. Sur les zones humides le sol est de-
venu plus poreux et j’ai moins de pression 
de maladies. La terre s’est réchauff ée, je l’ai 
vu quand il y a eu de la neige. Ça fondait 
beaucoup plus vite sur les parcelles avec du 
Bactériosol, parce qu’il y a plus de vie.
�a  fait  trois ans Ƌue  ũe  fais Ěu soũa non  irriͲ
gué et l a͛n Ěernier ũ a͛i fait 42 Ƌuintaux͘ �eƩ e 
année ĕa  se Ɖrésente bien͕  il  s͚est  trğs bien 
tenu͘ Par raƉƉort ă Đe Ƌui rentre ă la ĐooƉéraͲ
Ɵ ve͕ ũe suis Ěans la frange Śaute͘

J’ai arrêté 40 tonnes de chaux, 12 tonnes de 
PK et je vais encore réduire l’azote. 
^ur les Ɖoŵŵiers͕ ũe n a͛i Ɖas enĐore asseǌ Ěe 
reĐul͘ J’ai quand même moins de dépérisse-
ment et je n’ai pas de problème de maladie 
parti culier. Le sol est déjà plus souple.
>͛ éĐonoŵiƋue  n͛était  Ɖas  ŵoteur  Ěans  ŵa 
reĐŚerĐŚe͘ :e voulais ŵe ŵeƩ re Ěans une ĚéͲ
ŵarĐŚe Ƌui allait ŵe ƉerŵeƩ re Ěe laisser ĚerͲ
riğre ŵoi quelque chose de plus sain, de plus 
écologique.  YuanĚ  ũe  Ɖense  aux  énorŵes 
ƋuanƟ tés  Ěe  sĐories  Ƌu͛on  a  Ɖu  ŵeƩ re  en 
Ɖensant faire Ěes réserves Ě͛éléŵents Ěans le 
sol͕ Đ͛était une aberraƟ on͘ 
Aujourd’hui, je suis fi er de montrer ce que 
je fais. : a͛ĚŚğre ă la Zoute Ěe la Poŵŵe Ƌui 
regrouƉe  Ěes  ƉroĚuĐteurs  Ěe  'olĚen  Ěu  >iͲ
ŵousin et  ũe reĕois Ěes Đlasses Ě͛élğves͕ Ěes 
grouƉes Ěu 3ğŵe ąge͘ >es gens voient Ƌue nous 
travaillons Ěiī éreŵŵent͕  Ƌu͛il  n͛Ǉ  a  Ɖlus  Ěe 
ĚésŚerbage ĐŚiŵiƋue͘ 
Eous exƉliƋuons Đe Ƌu͛est le ĐonĐeƉt ^OB��͘ 
/Đi͕ ũ͛étais Ěans les Ɖreŵiers ă travailler aveĐ la 

^OB��͘ drğs vite͕ ũe ŵe suis senƟ  soutenu Ɖar 
Đeux Ƌui nous reũoignaient aveĐ en Đoŵŵun 
ĐeƩ e vision Ƌui bousĐule tous les ĐoĚes͘ 
Au niveau de la qualité, nous sommes dans 
le haut du panier et il est Ɖossible Ƌu͛un ũour͕  
ũe basĐule en Bio͘ �veĐ  le BaĐtériosol͕ nous 
en soŵŵes Ěéũă tout Ɖrğs͘ 
Ce n’est pas un hasard si aujourd’hui à la 
coopérati ve Limdor, une des 4 coopérati ves 
de l’AOP du Limousin, 70 % des surfaces sont 
ensemencées avec les soluti ons SOBAC ». 

ARBORICULTURE - MARAICHAGE

«Avec la SOBAC, nous sommes en avance»

ROMAIN VALLET
� DorasͲenͲsalloire ;�rƀŵeͿ͕ troiͲ
siğŵe généraƟ on en arboriĐulture 
ARBORICULTEUR - CÉRÉALIER
2ϳ Śa en arboriĐulture Ěont ϭϲ Śa 
Ěe Ɖoiriers͕ ϲ Śa ϭ/2 ĚΖabriĐoƟ ers et 
5 Śa Ěe Ɖoŵŵiers͘ ProĚuĐƟ on Ěe 

ϭ200 t Ěont ϳ00 t Ěe Ɖoires͕ 300 t Ěe 
Ɖoŵŵes͕ ϴ0 t ĚΖabriĐots͘ ϳ5 Śa Ěe ĐéͲ
réales ;blé tenĚre͕ Đolǌa͕ tournesol 

seŵenĐe͕ ŵaŢs irrigué͕ sorgŚoͿ

Ici c'est le royaume de la poire. Romain Vallet se concentre sur les fruits à pépins et mise beaucoup 
sur son partenariat avec la SOBAC. Engagé dans des filières de qualité, il n'en est qu'au début de 
ses observations mais les premiers signes sont très encourageants. 

EN BREF...
> Constat rapide de différences> pH plus régulier
> Beaucoup plus de vers de terre> Terre moins compactée
> Meilleure résistance à la sécheresse
> Economies d'arrosage
> Arrêt des engrais de fond et calciques
> Meilleur développement racinaire sur céréales
> Meilleur démarrage et reprise après la pluie
> Economies de fertilisation

«La qualité des sols s'est améliorée»
Patrice Blanchet veut de l’harmonie. En plus du Bactériosol, il a passé un contrat avec des apiculteurs qui exploitent ses trente ruches installées sur les parcelles. 
Des pièges à insectes ont également été mis en place. Ici, tout va dans sens d’une agriculture raisonnable, tournée vers un avenir qu’on veut meilleur. 

DEPUIS 2011

EN BREF...
> Amélioration des sols, vie biologique accrue
> Exploration du sol en profondeur, meilleur développement du système racinaire

> Décomposition accélérée
> Suppression des engrais de fond, calciques et réduction de l'azote

DEPUIS 2015

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E ϭ5 

PATRICE BLANCHET
� �oussaĐͲBonneval ;,auteͲsienneͿ

ARBORICULTEUR - CÉRÉALIER
42 Śa Ěont ϭ0 Śa Ěe vergers et 32 Śa 
Ěe Đéréales ;orge͕ blé͕ soũa͕ ĐolǌaͿ͕ 
ƉroĚuĐteur Ěe Ɖoŵŵes 'olĚen en 
�OP Ěu liŵousin ;seule Ɖoŵŵe golͲ
Ěen ă avoir obtenu une aƉƉellaƟ onͿ͕ 
ĐoŵŵerĐialisées Ɖar la ĐooƉéraƟ ve 

>/D�OZ Ͳ ExƉloitaƟ on faŵiliale 
ĚeƉuis trois généraƟ ons͘

ͨ : a͛i Đonnu la ^OB�� Ɖar le Ɖğre Ě͛une ĐoŵͲ
ŵerĐiale͘ hne  réunion a été organisée Ěans 
le  seĐteur  aveĐ  ƋuelƋues  agriĐulteurs  Ƌui 
étaient Ěans le ĐonĐeƉt et Ƌui ont téŵoigné͘ 
: a͛vais  un  souĐi  au niveau Ěe  la ĚéĐoŵƉosiͲ
Ɵ on Ěes fuŵiers Ěans les Ɖrairies naturelles͘ 
On le retrouvait Ě͛une année sur l a͛utre Ěans 
le foin͘ �͛était un vrai Ɖroblğŵe͘
�ğs Ƌue ũ a͛i ŵis Ěu BaĐtériolit͕ il Ǉ a ĐinƋ ans͕ 
l’ambiance s’est améliorée dans les berge-
ries, il y avait beaucoup moins d’émanati ons 
d’ammoniac surtout dans la bergerie qui 
était mal venti lée. 
YuanĚ  on  a  sorƟ   le  fuŵier͕   le  ĐŚargeur  ƉéͲ
nétrait  ŵieux  Ěans  la  ŵoƩ e  Ƌui  était  plus 
friable͘  Quand on l’a épandu, on a vu la 
diff érence. Il est de meilleure qualité et on 
couvre plus de surface. Il est mûr plus tôt.
�ireĐteŵent en sortant Ěe la bergerie͕ il s’est 
délité de façon incroyable.

�u niveau Ěe la ĚéĐoŵƉosiƟ on Ěu fuŵier͕  ũ a͛i 
Ɖu ĐoŵƉarer aveĐ un voisin ĐeƩ e année͕ aveĐ 
Ěeux ƉarĐelles voisines͘ �Śeǌ ŵoi͕  le  fuŵier 
avait été ĐoŵƉlğteŵent Ěigéré Ɖar le sol alors 
Ƌue ĐŚeǌ lui͕ il en restait͘ 

« Ce concept agit sur la résistance au gel »

>͛ Śerbe  n͛est  Ɖlus  trğs  granĚe ŵais  elle est 
plus drue, plus fournie. Et j’ai remarqué une 
meilleure appétence de l’herbe avec des 
brebis qui pâturent mieux les prairies natu-
relles.  Il y a beaucoup moins de refus. 
^ur  les Ɖrairies͕  les  ĐŚangeŵents  sont asseǌ 
nets͘  /l  Ǉ a beauĐouƉ Ɖlus Ěe  léguŵineuses͕ 
Ěe trğŇ e͕ Ěe vesĐe͘ >e foin est ŵeilleur ŵġŵe 
si l͛Śerbe ŵonte ŵoins Śaut͘ 
:e suis en ovins vianĚe et sur la Ƌualité il Ǉ a 
Ɖlein Ěe faĐteurs Ƌui entrent en ũeu͘ 
En  arboriĐulture͕  ũe  suis  ƉersuaĚé  Ƌue  Đe 
ĐonĐeƉt  agit  sur  la  résistance au gel des 

bourgeons, des jeunes fruits. Je l’ai constaté 
cett e année. 
�u niveau Ěes fruits͕ les pommes sont moins 
fragiles, leur chair est plus ferme.  �e  sont 
les Đueilleurs Ƌui ŵe le Ěisent͘ /ls Đonstatent 
Ƌu͛elles sont plus faciles à récolter et qu’elles 
ont une meilleure conservati on. 
>e Ɖassage en bio ŵe troƩ e forĐéŵent Ěans 
la  tġte  Đar  aveĐ  la  ^OB��͕  ũe  n͛en  suis  Ɖlus 
loin͕ ũ a͛i enĐore un ĐaƉ ă Ɖasser au niveau Ěes 
Đéréales ŵais  ũe  Ɖense  vraiŵent  ġtre  sur  la 
bonne voie͘
>es  teĐŚniĐiens  Ěes  ĐooƉéraƟ ves  n͛ont  Ɖas 
ĐoŵƉris Ƌue ũe sorte Ěu ĐonvenƟ onnel͘  Doi͕ 
ũe suis soulagé Ě͛ġtre sorƟ  Ěu ĐŚiŵiƋue͘ 
La santé est un argument aujourd’hui et il 
faut penser aux générati ons futures. Il ne 
faut pas faire n’importe quoi.»

Si ses brebis se portent mieux et apprécient la qualité de l’herbe aujourd’hui, Jean-Pierre Eymeric a aussi noté des progrès sur ses pommiers 
qui produisent des Golden à la chair plus ferme et qui se conservent mieux.   

«Une meilleure appétence de l'herbe»

EN BREF...
> Meilleure ambiance dans les bâtiments
> Fumier plus friable, de meilleure qualité, permettant de couvrir plus de surface

> Prairies plus fournies, plus appétentes
> Moins de refus
> Meilleure résistance au gel des bourgeons et jeunes fruits
> Fruits moins fragiles, chair plus ferme
> Récolte facilitée
> Soulagement d'être sorti du chimique

JEAN-PIERRE EYMERIC
� Déreuil ;,autesͲ�lƉesͿ

ARBORICULTEUR - ÉLEVEUR
ϲ0 Śa Ěont 25 Śa Ěe Đéréales et 
le reste en Ɖrairies naturelles et 
arƟ Į Đielles͘ 2 Śa Ě͛arboriĐulture en 

Ɖoŵŵes 'olĚen͘ 450 brebis

DEPUIS 2008



DU SOL À L’ASSIETTE

Comment l’utilisation des technologies Marcel Mézy influe sur la qualité 
nutritionnelle et la valeur santé des aliments ?

« Le paysan précède le médecin ». « Que ton alimentation soit ta première médecine ».  
Ces sagesses populaires illustrent parfaitement les liens étroits qui existent depuis 
toujours entre sol, agriculture, valeur nutritionnelle des aliments et santé finale du 
consommateur. 

>e  Ɖreŵier  eī et  Ěe  l͛uƟ lisaƟ on  Ěes  teĐŚnologies DarĐel DéǌǇ 
est Ěe reĚonner une vie biologiƋue aux sols͘ En eī et͕ le sol est 
naturelleŵent  ĐoŵƉosé  Ě͛une  ŵaĐrofaune  ;vers  Ěe  terre  Ɖar 
exeŵƉleͿ  et  Ě͛une  ŵiĐrofaune  ;ŵiĐroͲorganisŵes  Đoŵŵe  les 
baĐtéries͕  ĐŚaŵƉignons  et  ŵiĐroͲalguesͿ  Ƌui  sont  les  aĐteurs 
ƉrinĐiƉaux Ěe la ferƟ lité Ěe nos sols͘ 

�iī érentes étuĚes ont ŵontré Ƌue la vie biologiƋue ne s a͛rrġte 
Ɖas au sol ͊ >es végétaux Ƌui Ɖoussent sur Ěes sols vivants sont 
eux aussi naturelleŵent Đolonisés Ɖar un éĐosǇstğŵe ŵiĐrobien 
ƉroteĐteur͘  

Utilisation des 
TECHNOLOGIES 

MARCEL MÉZY

Augmentation 
de la vie dans 

les sols et de la 
fertilité 

biologique Diminution 
des quantités de 
pesticides 

appliqués et des 
résidus dans les 

productions

Amélioration 
de la valeur 

nutritionnelle
des productions

1)  AMÉLIORER LA VIE DES SOLS : DES EFFETS POSITIFS EN CASCADE !

En repartant du sol, en favorisant son activité biologique et en 
le respectant, il est en effet possible d’activer différents leviers 
agronomiques qui permettront de s’engager dans une voie de 
production plus qualitative, plus durable et pérenne, et également plus 
rémunératrice pour l’agriculteur.

Voyons donc comment l’utilisation des technologies Marcel Mézy 
permet, grâce à trois leviers principaux, de produire des aliments de plus 
haute valeur nutritionnelle et qui préservent le capital santé de ceux qui 
les consomment.

Diminution 
des résidus de 
pesticides 
consommés

Alimentation 
humaine

Amélioration
de la santé 
animale

Consommation 
d’aliments de plus 
haute valeur

nutritionnelle

E
ets 
probiotiques

Amélioration
de la valeur 

nutritionnelle

Moins de 
résidus de 
pesticides 

Sol ensemencé avec 
les TECHNOLOGIES 
MARCEL MÉZY

Alimentation 
animale 

Amélioration 
de la qualité

nutritionnelle
de la viande et 
des produits 

(lait, oeufs) +

++

�et enseŵenĐeŵent Ɖar une Ň ore ƉrobioͲ
Ɵ Ƌue va entraŠner Ěeux eī ets ƉrinĐiƉaux ͗
ͻ hne ŵeilleure résistanĐe Ěu végétal aux 
ŵalaĚies͕ Ɖar un eī et notaŵŵent Ěe barͲ
riğre  et  Ěe  ĐoŵƉéƟ Ɵ on  Ěes  ŵiĐroͲorgaͲ
nisŵes bénéĮ Ƌues versus les ƉatŚogğnes͘
ͻ  hn  eī et  ƉrobioƟ Ƌue  Ɖour  l a͛niŵal  ou 
l͛Śuŵain Ƌui Đonsoŵŵera en suivant Đes 
végétaux͘

>͛enseŵenĐeŵent  Ɖar  les  teĐŚnoloͲ
gies  DarĐel  DéǌǇ  ƉerŵeƩ ra  égaleŵent 
Ě a͛utres  eī ets  inĚireĐts  liés  ă  une  nutriͲ
Ɵ on Ɖlus ƋualitaƟ ve et régulée Ěu végétal ͗
ͻ  �iŵinuƟ on  Ěu  reĐours  aux  ƉroĚuits 
ƉŚǇtoͲsanitaires  ͗  la  Ɖlante  étant  ŵieux 
Đonstruite͕ elle est ŵoins sensible aux atͲ
taƋues Ěe ravageurs et aux ŵalaĚies
ͻ  Deilleure  Ƌualité  nutriƟ onnelle  ͗  la 
Ɖlante͕  via  le  ĐoŵƉlexe  argiloͲŚuŵiƋue 

Ɖlus ĚéveloƉƉé et les ŵǇĐorŚiǌes assoĐiés 
ă ses raĐines a ă sa ĚisƉosiƟ on l͛enseŵble 
Ěes oligoͲéléŵents et ŵinéraux Ɖrésents 
Ěans le sol ;Ɖlus Ěe soixante Ěiī érentsͿ͕ Đe 
Ƌui  lui  Ɖerŵet  Ě͛oƉƟ ŵiser  son  fonĐƟ onͲ
neŵent  ŵétaboliƋue  et  la  sǇntŚğse  Ěes 
nutriŵents ;vitaŵines͕ oŵega͕ Ɖrotéines͕ 
anƟ ͲoxǇĚantsͿ͘ 

2) LES TECHNOLOGIES MARCEL MÉZY, UN LEVIER POUR DIMINUER 
LES RÉSIDUS DE PESTICIDES DANS LES PRODUCTIONS !

LA QUANTITÉ DE PESTICIDES 
APPLIQUÉE

LES RÉSIDUS DE PESTICIDES 
RETROUVÉS DANS LES ALIMENTS

>es  Đonsoŵŵateurs  sont  forteŵent  ĚeͲ
ŵanĚeurs  Ěe  ƉroĚuits  ă  teneur  réĚuite 
en  résiĚus  Ěe  ƉesƟ ĐiĚes͘  Pour  aƩ einĚre 
Đet  obũeĐƟ f  Ěe  réĚuĐƟ on  Ěes  résiĚus  ou 
Ě͛obtenƟ on  Ě͛un  label  ͨ  �éro  résiĚu  Ěe 
ƉesƟ ĐiĚes  ͕ͩ  l a͛griĐulteur  uƟ lisateur  Ěes 
teĐŚnologies DarĐel DéǌǇ  ƉossğĚe  Ěeux 
leviers ͗

• Réduction de la quantité de pesticides appliquée

>e  végétal  étant  ŵieux  Đonstruit͕  ŵieux 
nourri  sur  un  sol  vivant  et  riĐŚe  en  ŚuͲ
ŵus͕  il  est en ŵeilleure  santé͕ ĚonĐ Ɖlus 
ăͲŵġŵe Ěe faire faĐe aux ŵalaĚies et aux 
aƩ aƋues Ěe ravageurs͘ >es Ěoses Ěe ƉroͲ
Ěuits ƉŚǇtoͲsanitaires sont le Ɖlus souvent 
réĚuites  Ěe  ŵoiƟ é  aveĐ  l͛uƟ lisaƟ on  Ěes 
teĐŚnologies DarĐel DéǌǇ͕  aveĐ Ěe Đe fait 
logiƋueŵent  ŵoins  Ěe  résiĚus  Ěans  les 
ƉroĚuĐƟ ons végétales͘

• Diminution des résidus de pesticides retrouvés dans les 
végétaux par un effet de biorémédiation dans les sols

�e  noŵbreuses  analǇses  eī eĐtuées  en 
ĐoŵƉarant  Ěes  ferƟ lisaƟ ons  ĐlassiƋues 
ͨEP<ͩ  versus  ͨdeĐŚnologies  DarĐel 
DéǌǇͩ  ont  ŵis  en  éviĚenĐe  une 
ĚiŵinuƟ on  Ěe  30  ă  50 %  Ěes  résiĚus  Ěe 
ƉesƟ ĐiĚes  Ěans  les  Ěiī érents  végétaux 
analǇsés͕  ă  aƉƉliĐaƟ on  égale  Ěe ƉroĚuits 
ƉŚǇtoͲsanitaires  Ěans  ĐŚaĐune  Ěes  Ěeux 
ŵoĚalités͘
�et  eī et͕  ŵaintenant  bien  ĚéĐrit  Ɖar  la 
Đoŵŵunauté  sĐienƟ Į Ƌue͕  est  aƉƉelé 
ƉŚénoŵğne  Ěe  bioremédiati on͘  >es 
ŵiĐroͲorganisŵes naturelleŵent Ɖrésents 
Ěans  les  teĐŚnologies  DarĐel  DéǌǇ  sont 
ĐaƉables  Ěe  ĚégraĚer  les  ŵoléĐules 
Đarbonées  Ěes  ƉesƟ ĐiĚes  Ɖrésents  Ěans 
les sols Ɖour les transforŵer en ŵoléĐules 
Ěe  base  Ɖour  leur  ƉroƉre  ŵétabolisŵe͘ 
Plus  le  sol  est  vivant  et  enseŵenĐé 
Ɖar  l͛éĐosǇstğŵe͕  et  Ɖlus  sa  ĐaƉaĐité  ă 
ĚégraĚer les ƉroĚuits ƉŚǇtoͲsanitaires est 
iŵƉortante͕  et  ŵoins  on  retrouvera  Ěes 
résiĚus  Ěe  ƉesƟ ĐiĚes  Ěans  les  ƉroĚuits 
;végétaux͕ et en suivant ƉroĚuits Ě͛origine 
aniŵaleͿ͘

BIOREMÉDIATION
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Sol ensemencé avec 
les Technologies 

Marcel Mézy

Création d’humus 
Développement des mycorhizes
Régulation et stockage de l’eau 

et des éléments nutritifs

Végétaux en meilleure 
santé, plus riches en 
nutriments, moins de 
résidus de pesticides

Animaux mieux nourris, 
en meilleure santé

Viande et produits de 
meilleure qualité

Aliments de plus haute 
valeur nutritionnelle

Capitalisation de la santé 
humaine

DU SOL À L’ASSIETTE

3) D’UN SOL VIVANT À DES ALIMENTS DE HAUTE VALEUR NUTRITIONNELLE !

Pour  oƉƟ ŵiser  sa  ĐroissanĐe  et  ses  sǇnͲ
tŚğses  ŵétaboliƋues͕  un  végétal  ou  un 
aniŵal a besoin Ěe 3 éléŵents ͗
ͻ �e l͛énergie
ͻ �es nutriŵents Ěe base ͗ gluĐiĚes͕ 
liƉiĚes et Ɖrotéines
ͻ �es ĐofaĐteurs ͗ vitaŵines͕ ŵinéraux͕ 
oligoͲéleŵents
En  l a͛bsenĐe  Ě͛un  ou  Ɖlusieurs  éléŵents 
ou͕  au  Đontraire͕  en  Đas  Ě͛un  exĐğs͕  la 
ĐroissanĐe et le ŵétabolisŵe seront ralenͲ
Ɵ s͕ ouvrant la Ɖorte ă Ěes ĚéséƋuilibres͘

>͛augŵentaƟ on  Ěe  la  ƋuanƟ té  Ě͛Śuŵus 
Ěans les sols et la ŵise en ƉlaĐe Ěe ŵǇĐoͲ
rŚiǌes ƉerŵeƩ ent ͗
ͻ  >a  ŵise  en  ƉlaĐe  Ě͛un  stoĐŬage 
nutriƟ onnel  Ɖour  les  Ɖlantes  Ěe  la 
soixantaine ĚΖoligoͲéléŵents et ŵinéraux 
naturelleŵent Ɖrésents Ěans un sol sur le 
ĐoŵƉlexe argiloͲŚuŵiƋue͘
ͻ  hne  augŵentaƟ on  Ěe  la  ǌone  Ěe 
ƉrosƉeĐƟ on  raĐinaire  grąĐe  aux 
ŵǇĐorŚiǌes ;aĐĐğs ă la roĐŚeͲŵğre et aux 
ŵinérauxͿ͘

ͻ �e renĚre assiŵilable les oligoͲéléŵents 
et les ŵinéraux ͗  les ŵǇĐorŚiǌes ƉerŵeƩ ent 
Ɖar  exeŵƉle  Ěe  renĚre  assiŵilable  le 
ƉŚosƉŚore organiƋue Ɖrésent en ƋuanƟ té 
Ěans  les  sousͲsols  en  le  transforŵant  en 
forŵe ŵinérale uƟ lisable Ɖar le végétal͘ 
ͻ >a ŵise ʹ en ƉlaĐe Ě͛une régulaƟ on en 
Đas Ě͛exĐğs Ěe Đertains ŵinéraux Ěans les 
sols ͗ Ɖar exeŵƉle͕ Ěu fer Ɖrésent en exĐğs 
Ěans  la  soluƟ on  Ěu  sol  sera  absorbé  Ɖar 
le  ĐoŵƉlexe  argiloͲŚuŵiƋue͕  ƉerŵeƩ ant 
ainsi  Ěe  rééƋuilibrer  la  ƋuanƟ té  Ěe  fer 
assiŵilable Ɖar la Ɖlante͘

CARENCES ET EXCÈS

RHIZOSPHÉRIQUES

ÉLÉMENTS ATMOSPHÉRIQUES

HUMUS

COMPLEXE
ARGILO-HUMIQUE

Les micro-organismes rhizosphériques permettent de 
décupler la zone de prospection racinaire et de rendre 
assimilable les minéraux et oligo-éléments naturelle-
ment présents dans la roche-mère.

Le complexe argilo-humique permet de réguler les 
éléments en excès (par exemple le fer) présents dans 
certains sols en les fixant. Il permet ainsi d'équilibrer 
la solution du sol et d'éviter les effets de compéti-
tion avec d'autres minéraux.

�e noŵbreuses analǇses ont été eī eĐtuées entre Ěes aliͲ
ŵents ;végétaux et aniŵauxͿ͕ ƉroĚuits soit via une ferƟ liͲ
saƟ on ͨ EP< ͩ ĐlassiƋue͕ soit aveĐ les teĐŚnologies DarĐel 
DéǌǇ͕  toutes ĐŚoses égales Ɖar ailleurs͘
>es résultats ŵontrent une aŵélioraƟ on Ěe la valeur nutriͲ
Ɵ onnelle Ěes aliŵents ͗
• Augmentati on de la mati ère sèche
• Améliorati on du profi l lipidique : moins d’acides gras 
saturés et augmentati on de la quanti té d’acides gras es-
senti els (dont les omega 3)
• Augmentati on du profi l vitaminique 
• Augmentati on de la quanti té de protéines
• Augmentati on de la teneur en sucres simples dans les 
végétaux, notamment en saccharose
• Améliorati on du profi l anti -oxydant 

>a ŵeilleure riĐŚesse nutriƟ onnelle Ěes végétaux ƉroĚuits 
sur Ěes sols enseŵenĐés Ɖar les teĐŚnologies DarĐel DéǌǇ 
Ɖerŵet  en  suivant  Ěe ŵieux  nourrir  les  aniŵaux  Ƌui  les 
Đonsoŵŵent͘  �  la  Đlé͕  Đ͛est  une  aŵélioraƟ on  globale  Ěe 
la santé aniŵale Ƌui est observée Ɖar les agriĐulteurs uƟ Ͳ
lisateurs ͗ aŵélioraƟ on Ěe la ferƟ lité͕ ĚiŵinuƟ on Ěes frais 
vétérinaires͕ ŵeilleure longévité͕ etĐ͘͘
>e Đonsoŵŵateur Į nal͕ Ƌue Đe soit Ěe fruits͕ Ěe léguŵes͕ 
Ěe  Đéréales  ou  Ěe  ƉroĚuits  aniŵaux͕  bénéĮ Đie  lui  aussi 
Ě͛une aliŵentaƟ on Ɖlus riĐŚe en oligoͲéléŵents͕ ŵinéraux͕ 
vitaŵines͕ aĐiĚes gras essenƟ els et aŵéliore ĚonĐ son ĐaƉiͲ
tal santé ă Đourt͕ ŵoǇen et long terŵe͘

>͛ uƟ lisaƟ on Ěes 
teĐŚnologies DarĐel DéǌǇ͕  outre les 

bénéĮ Đes agronoŵiƋues et environneŵenͲ
taux͕ Ɖerŵet ĚonĐ ă l͛agriĐulteur d’opti miser le 

potenti el nutriti onnel et santé de ses producti ons. En 
suivant͕ Đ͛est ĚonĐ une nouvelle voie Ěe Ěiī érenĐiaƟ on et 

Ěe valorisaƟ on Ƌui s͛ouvre͕ ƉerŵeƩ ant Ě͛envisager une ŵeilͲ
leure réŵunéraƟ on Ɖar le Đonsoŵŵateur Ě a͛liŵents ă plus haute 

valeur nutriti onnelle et environnementale.

Envie de mieux valoriser vos productions et de vous différencier auprès de vos acheteurs et des 
consommateurs avec des aliments de haute valeur nutritionnelle et environnementale ?

ZenĚeǌͲvous ă la Ěerniğre Ɖage Ɖour ĚéĐouvrir l �͛ssoĐiaƟ on ^anté derre sivant Ƌui 
ƈuvre Ɖour aiĚer ă la valorisaƟ on Ěes ƉroĚuĐƟ ons issues Ěes teĐŚnologies DarĐel 

DéǌǇ et ainsi ƉerŵeƩ re une ŵeilleure réŵunéraƟ on Ɖour les agriĐulteurs͘

ÉNERGIE

COFACTEURS

vitamines, 
minéraux, 

oligo-éléments

ÉLÉMENTS 
DE BASE

glucides, 
lipides, 

protéines

L’équilibre entre l’apport 
d’énergie, d’éléments de 

base et de cofacteurs 
permet d’atteindre une 
e�icience métabolique 

optimale
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«Cette opulence retrouvée est impressionnante»

ERIC TAILLET
� BaslieuxͲsousͲ�ŚaƟ llon 

;DarneͿ
VITICULTEUR

ϲ ŚeĐtares Ěe vigne 
en ƉroĚuĐƟ on 
Ěe �ŚaŵƉagne

Chez Eric Taillet, qui incarne la quatrième génération sur ce domaine, le cépage Pinot meunier est roi à 80 %. Le reste est en Chardonnay et Pinot noir. 
Près de 35 000 bouteilles de champagnes authentiques sortent chaque année de cette propriété située au cœur de la grande vallée de la Marne.

DEPUIS 2014

ͨ :e suis touũours ă faire Ěes essais en viͲ
gnoble͕ en Đuverie͘ �͛est :eanͲPierre DarͲ
niƋuet͕  un  aŵi  viƟ Đulteur͕   Ƌui  ŵ a͛  Ɖarlé 
Ěe la ^OB��͘ /l ŵ a͛ Ěit Ƌu͛il avait Ěe bons 
résultats͘
: a͛i Ɖassé Ƌuatre ŚeĐtares ă ϭ00 % aveĐ le 
ĐonĐeƉt  ^OB��  en  20ϭ4͘  Très vite, mes 
vignes ont eu une producti on plus régu-
lière. :e  veux  Ěes  vignes  Ɖas  troƉ  ĐŚarͲ
gées͘ Elles ont 43 ans Ěe ŵoǇenne Ě ą͛ge 
et il faut les Ɖréserver͘
/l  Ǉ  a  Ƌuatre  ans͕  nous  avons  enŚerbé 
beauĐouƉ  Ěe  vignes͘  /l  a  fallu  Ƌue  tout 
l͛éĐosǇstğŵe s a͛ĚaƉte͘ Sur certaines par-
celles, c’est une explosion de feuilles 
vertes énormes avec des récoltes au-des-
sus de la moyenne et en plus, avec des 

peti ts raisins meuniers comme je re-
cherche. C’est un retour vers le terroir. 
Depuis 2014, je ne mets plus de désher-
bants chimiques, plus d’engrais exté-
rieurs, ni d’amendements. Nous faisons 
de moins en moins de traitements.  >͛ an 
Ěernier͕   ũ͛en  ai  fait  six͕  ũ a͛urais ŵġŵe  Ɖu 
ŵ a͛rrġter ă ĐinƋ͘ En Ɖlus͕ Đe sont souvent 
Ěes traiteŵents ă ĚeŵiͲĚose͘ 
:e suis Ěans une Đulture raisonnée et raiͲ
sonnable͘ dant Ƌue le Bio n a͛ura Ɖas trouͲ
vé Ě a͛lternaƟ ve ă l͛eŵƉloi Ěu Đuivre͕ ũe ne 
ŵ͛Ǉ risƋuerai Ɖas͘ Depuis que je travaille 
avec Bactériosol, j’ai beaucoup moins 
de pourri. Depuis 2014, je n’ai fait au-
cun traitement contre la pourriture. Il se 
passe quelque chose, c’est indéniable. 

:͛observe beauĐouƉ Ɖlus͕ ũe fouille Ěans le 
sol͕ ũe regarĚe ŵa vigne͕ ũe fais Ěes ƉŚoͲ
tos͘ 
Maintenant, lors de fortes précipita-
ti ons, toute l’eau s’infi ltre dans le sol. 
Même s’il tombe 50 mm d’eau, il n’y a 
plus un grain de terre qui sort des vignes. 
C’est juste impressionnant. Ça veut dire 
que nous allons augmenter les réserves 
d’eau dans les sols. Et puis, aujourd’hui 
dans les vignes, nous avons une jolie 
odeur de terre, de sous-bois. 
/l Ǉ a Ěix ou Ƌuinǌe ans͕  ũ a͛i ĐoŵŵenĐé ă 
ŵe  Ɖoser  Ěes  ƋuesƟ ons  Ɖour  arriver͕   il 
Ǉ  a  ĐinƋ  ans ŵaintenant͕  ă  Đe  ĐonĐeƉt  ă 
base  Ěe  ŵiĐroͲorganisŵes  et  Ěe  ŵǇĐoͲ
rŚiǌes͘ Eous avons réintégré Đe ƉeƟ t raisin 
ŵeunier et au niveau Ěu fruit ũe vois une 
évoluƟ on͘ Eous allons vers Ěe belles ŵaͲ
turités͘

« Convaincu d’être sur le bon chemin »
Eous avons fait un ƉroĮ l Ěe sol au Bois Ěe 
Binson͕  sur  la  vigne  eŵbléŵaƟ Ƌue Ěe  la 
ƉroƉriété͕ Ɖlantée en ϭϵ5ϲ et ă ϭ00 % en 
ŵeunier͘  Eous avons fait une fosse ĐoŵͲ
ƉaraƟ ve ĐŚeǌ un Đollğgue͘ Chez nous, on 
voyait que le brassage entre le calcaire 
et l’argile se faisait, on voyait les incrus-
tati ons marron des argiles néoformées 
dans le calcaire alors qu’à côté, les strates 

de terrain étaient beaucoup plus nett es. 
Au  niveau des galeries de vers de terre, 
c’était énorme. 1 340 au m² chez nous, 
contre 360 à côté. Le tassement du sol 
n’avait rien à voir entre les deux parcelles 
et notre pH était beaucoup plus régulier 
jusqu’à un mètre trente de profondeur.
Ce profi l est allé largement au-delà de 
mes espérances. Je ne pensais pas trou-
ver un sol si malléable, aussi riche et rem-
pli de systèmes racinaires secondaires. 
C’est dans ces profondeurs que nous 
retrouvons les vraies valeurs de terroir. 
J’ai visuellement constaté cett e harmo-
nisati on du sous-sol aveĐ  la ĚigesƟ on Ěe 
l͛eau  Ƌui  toŵbe͕  Ěe  l a͛ǌote  ĐaƉté  Ěe  l a͛ir 
Ɖar les ĐouĐŚes Ěe terre͕ la ƉeƟ te ĐouĐŚe 
Ěe Đuivre assiŵilable Ɖar les Ɖlantes͕ lă oƶ 
il Ǉ avait un gros ĚéveloƉƉeŵent raĐinaire 
seĐonĚaire aveĐ Ěes ŵǇĐéliuŵs sur toute 
la longueur͘  �ans l a͛utre fosse͕ il se ĚégaͲ
geait  une  oĚeur  ƉesƟ lenƟ elle  entre  ses 
strates Ěe terrain͘
/l Ǉ a toute une généraƟ on Ěe ũeunes Ƌui 
reƉrennent l͛exƉloitaƟ on Ěe leurs Ɖarents 
et Ƌui vont aller ĚireĐteŵent vers Đe genre 
Ěe  ĚéŵarĐŚe  sans  Ɖasser  Ɖar  la  Đase 
DonsantoͲBaǇer͘   �͛est  une  exĐellente 
ĐŚose͘ 
:e  suis  inƟ ŵeŵent  ĐonvainĐu  Ě͛ġtre  sur 

le  bon  ĐŚeŵin͘  Le plus gros travail c’est 
d’eff acer son disque dur et de le recondi-
ti onner. Je suis persuadé que je vais re-
trouver des vignes qui vont me faire des 
raisins sans arti fi ces, des raisins avec 
beaucoup de mati ère et qui remplacent 
les gros raisins gorgés d’eau. Je découvre 
de la mati ère, du vivant. Cett e opulence 
retrouvée est impressionnante ͩ͘  

EN BREF...
> Explosion de feuilles vertes énormes
> Récoltes au-dessus de la moyenne
> Moins de pourriture
> Meilleure porosité du sol
> Odeur de sous-bois
> Meilleur brassage des horizons> Retour impressionnant des vers> Amélioration de la structure du sol

> Harmonisation du sous-sol
> Retour de la matière et du terroir

ͨ �ans les serres͕ la terre a changé de couleur et de 
texture. >e sable Ƌui était ũaune est Ěevenu brun͘ �eͲ
Śors͕ les terres ont gagné en légèreté, en porosité͘ /l 
Ǉ a une vie incroyable͘ �ğs Ƌue ũe ƉrenĚs une ŵoƩ e 
Ěe terre il Ǉ a 3 ou 4 vers Ěe terre ĚeĚans͘ La terre se 
travaille beaucoup mieux, les mott es s’eff ritent à la 
main. L’hiver dernier a été très pluvieux mais je n’ai 
eu aucune planche inondée, ce qui est nouveau. 
Don ƉréĚéĐesseur͕  avait ŵis Ěu BaĐtériosol Ɖartout͘ 
�͛est  ƋuelƋu͛un  Ěe  Đartésien͕  Ƌui  raisonne  et  ne  se 
laisse  Ɖas  surƉrenĚre͘  Certaines évoluti ons du sol 

avaient quand même retenu son att enti on͘  /l  s͛est 
Ě a͛illeurs réinstallé Ěans le DaineͲetͲ>oire et ĐonƟ nue 
l a͛venture aveĐ la ^OB��͘
Eous  faisons  un ŵarĐŚé  ă  la  ferŵe  et  nous  livrons 
Ěes  Ɖaniers  sur  Paris͘  >e  retour͕   Đe  sont  nos  Đlients 
Ƌui  nous  le  font  en  ĚireĐt͘  /ls  nous  Ěisent  Ƌue  les 
léguŵes et  les fruits ont de plus en plus de goût et 
nous vantent leurs qualités de conservati on. ,eureuͲ
seŵent Ƌu͛ils se Đonservent Ě a͛illeurs Đar nous avons 
eu Ěes batavias  Ě͛ϭ͕ϴ  Ŭg  au ƉrinteŵƉs͕ des calibres 
déments. Eous avons Ěes Đlients Ěe Ƌuinǌe ans Ě a͛nͲ

Đienneté  Ƌui  nous  ĐoŵƉliŵentent  ĐŚaƋue  seŵaine͘ 
�͛est enĐourageant͘
�ans notre Đlientğle͕ nous avons Ɖlein Ěe ũeunes ƉaͲ
rents  Ƌui  Ɖrennent  Ěes  léguŵes  ou  Ěes  fruits  Ɖour 
faire Ěes ƉeƟ ts Ɖots Ɖour leurs enfants͘ �a nous Ěonne 
ƋuanĚ ŵġŵe une saĐrée resƉonsabilité͘ On ƉrenĚ le 
teŵƉs Ěe ĚisĐuter͕  Ě͛exƉliƋuer notre ĚéŵarĐŚe͘ 

« Moins d’arrosages, moins de maladies »

En  aubergines͕  nous  avons  eu  une  grosse  aƩ aƋue 
Ě a͛Đariens͘ En ũuillet͕ ĕa a ũauni trğs vite ŵais en ĐonƟ Ͳ
nuant ă ŚuŵiĚiĮ er Đ͛est  reƉarƟ  alors Ƌue  ũe Ɖensais 
Ƌue la Đulture était ƉerĚue͘ >e BaĐtériosol Ǉ est ƉeutͲ
ġtre Ɖour ƋuelƋue ĐŚose͘ 
Pour  les  toŵates͕  l͛été  a  été  seĐ͘  Eous  avons  ũuste 
fait  un  léger  Ɖassage  en  Đuivre  Ɖreŵiğre  Ƌuinǌaine 
Ěe  ũuin͘  Eous  avons  eu  un  Ɖeu  Ěe  ĐŚaŵƉignons  et 
Ěe ŵilĚiou ŵais les fruits résistent͘ On va revoir nos 
arrosages et je suis persuadé que nous allons les di-
minuer.  >es  salaĚes  sous  abri  au  ƉrinteŵƉs  Ěernier 
n͛ont eu Ƌue Ěeux arrosages et au Į nal͕ Đ͛était Ɖarfait͘ 
>ors  Ěu  ĐŚanƟ er  Ě͛Śivernage͕  ũe  Ɖasse  Ěu  teŵƉs  ă 
observer la terre͕ ă ĐonteŵƉler les ƉlanĐŚes͘ �oŵŵe 
ũ͛exƉliƋue ă nos Đlients͕ iĐi on se souĐie ƉresƋue Ɖlus 
Ěe ƉrenĚre soin Ěe la terre Ƌue Ěes Ɖlantes͘ >a nature 
fait le reste͘ 
�Ɖrğs  ŵon  Bd^͕  Đ͛est  ŵa  renĐontre  aveĐ  la  ^OB�� 
Ƌui ŵ a͛ fait ƉrenĚre ĐonsĐienĐe Ƌu͛il Ǉ avait Ɖlusieurs 
tǇƉes Ě a͛griĐulture͘ �e Ƌui Ěonne Ěu ĐréĚit ă ĐeƩ e ŚisͲ

toire͕ Đ͛est Ƌue Đe n͛est Ɖas sorƟ  Ě͛un laboratoire ŵais 
Ěe la tġte Ě͛un agriĐulteur͘
Pour l a͛venir͕  il nous reste ă exƉériŵenter les Đouverts 
végétaux et ă aller enĐore ŵoins travailler le sol͘ /l Ǉ 
a enĐore Ěes éĐonoŵies Ěe teŵƉs et Ěe Đarburant ă 
faire Ěans Đe Ěoŵaine͘ 
�vant  la ŵise en ƉlaĐe Ěes  toŵates͕  ũe  fais  touũours 
une analǇse Ěe  sol  Ɖour  savoir  s͛il  faut  aƉƉorter Ěu 
fuŵier Ěe volailles Ɖour  l a͛ǌote͘  /l Ǉ avait 400 unités 
Ě a͛ǌote ĚisƉonibles Ěans le sol alors Ƌue les toŵates 
en Đonsoŵŵent 300 unités͘ Eous avons ĚonĐ ĐonĚuit 
les Đultures sans Ɖroblğŵe ũuste aveĐ Ěu BaĐtériosol͘ 
hn an aƉrğs͕ ă la ŵġŵe ƉérioĚe͕ ũ a͛i refait une analǇse 
et  il  restait 250 unités alors Ƌu͛il aurait ĚƸ en rester 
une Đentaine͘ �ela  téŵoigne entre autres d’une vie 
du sol très acti ve et des échanges d’azote entre le sol 
et l’air pendant cett e période. ͩ

«Se préoccuper de la vie du sol, c’est une priorité pour notre génération»

RÉMY DE GROULARD 
Earl Ěe l͛EƉinaǇ aveĐ son frğre 

�ŚristoƉŚe͘
� OrĐeŵont ;zvelinesͿ

MARAÎCHERS
/nstallés ĚeƉuis Ěeux ans͘
ϭ00 % en BaĐtériosol͘ 

�erƟ Į é en Bio ĚeƉuis 20ϭϭ͘
2͕5 ŚeĐtares Ěont la ŵoiƟ é 

en serres͘ 
ϵ0 % Ěes serres en verre 

н ϲ tunnels͘

Rémy de Groulard avait convaincu son prédécesseur de travailler avec la SOBAC dès 2014-2015. 
En Bactériosol depuis quatre ans, il apprécie les résultats tant au niveau de la structure du sol que de la qualité des légumes 
et de leur résistance aux maladies.

EN BREF...
> Changement de couleur et de texture de la terre, terre plus légère
> Meilleure porosité
> Plus de goût et une meilleure conservation des légumes et fruits
> Vie du sol très active
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A LA PLANTATION POUR 
FAVORISER UNE BONNE 

IMPLANTATION 
QUATERNA + BACTÉRIOSOL

BACTÉRIOSOL

QUATERNA

RÉ-ENSEMENCEMENT 
DES SOLS - CRÉATION 

D’HUMUS

BACTÉRIOSOL

BACTÉRIOSOL

EN CAS DE 
PROBLÉMATIQUE 

SURDOSER

BACTÉRIOSOL

BACTÉRIOSOL BACTÉRIOSOL

PRAIRIES 
MULTI

ESPÈCES

COUVERTS 
VÉGÉTAUX

POUR LES INTER-RANGS, 
PENSEZ AUX PRAIRIES 

MULTI-ESPÈCES OU AUX 
COUVERTS VÉGÉTAUX SOBAC

CRÉATION D’HUMUS - RENDEMENTS ET QUALITÉ DES PRODUCTIONS 
REMPLACE TOUTE FERTILISATION MINÉRALE ET ORGANIQUE

RESISTANCE RENFORCEE À LA SECHERESSE - AMÉLIORATION DES MARGES
DIMINUTION DES PERTES PAR LESSIVAGE 

UNE GAMME ADAPTÉE AUX DIFFÉRENTS 
SOLS ET CLIMATS

ÉGALEMENT DISPONIBLES EN AB

DÉVELOPPE LES ECHANGES MYCORHIZIENS - PÉRÉNNITÉ DES PLANTS
DÉVELOPPE LE SYSTEME RACINAIRE - RESISTANCE AU STRESS

MISE EN PRODUCTION PLUS RAPIDE - ECONOMIE D’INTRANTS ET D’EAU 

NB : Tous ces produits sont disponibles pour l’agriculture biologique

P�'E ϭϴ ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��



ͨ : a͛i raƉƉorté le BaĐtériosol Ěe ĐŚeǌ ^téƉŚane Ěe ZenonͲ
Đourt͕  vigneronͲĐonsultant  Ƌui  Đonseille  ϭϲ0  �Śąteaux 
Ěans  le  ŵonĚe  enƟ er͕   ĐŚeǌ  Ƌui  ũ͛étais  ĐŚef  Ěe  Đulture 
Ěans son �oŵaine Ěe l �͕͛ en �ƀtes Ěe �asƟ llon͘ 
YuanĚ  ũe  l a͛i  ƋuiƩ é  Ɖour  reũoinĚre  'eorges  �ntoine 

Zobert Ƌui restruĐturait ĐoŵƉlğteŵent son Ěoŵaine͕ ũ a͛i 
eu envie Ěe reƉrenĚre l͛exƉérienĐe ĐoŵŵenĐée aveĐ la 
^OB��͘ 
/Đi͕  il  Ǉ  a Ěes  seĐteurs Ɖlus  faƟ gués Ƌue Ě a͛utres et  ũ a͛i 
touũours eu ă  l͛esƉrit  l͛iĚée Ƌu͛il Ǉ a une ĐagnoƩ e Ěans 
la  terre  Ƌue  nous  n͛uƟ lisons  Ɖas͕  Ƌu͛il  est  Ɖossible  Ěe 
renĚre assiŵilables Đertains éléŵents͘
J’ai commencé par dix hectares en travaillant à fortes 
doses pour traiter les viroses qui aff ectent la producti -
vité et la longévité des ceps. La vigne résiste beaucoup 
mieux, elle est plus verte sur les parti es virosées. C’est 
globalement plus joli à l’œil. Le bois est plus joli, plus 
marron. La maturité se fait mieux.
:e vais  aƩ aƋuer  la  troisiğŵe saison aveĐ BaĐtériosol et 
ũ a͛i  le  senƟ ŵent Ěe prolonger la vie sur certaines par-
celles. Nous réussissons à inhiber la maladie. 
:e Ɖeux Ěéũă aĸ  rŵer Ƌue la vie microbienne a augmen-
té dans le sol, il y a beaucoup plus de vers de terre. Les 
sols sont plus souples. Quand on infl ue sur la vie mi-
crobienne, on impacte forcément la structure même du 
sol.
>e BaĐtériosol entre Ěans une ƉŚilosoƉŚie beauĐouƉ Ɖlus 
large͘ �͛est Đoŵŵe ƋuanĚ on ũoue aux Đartes͕ Ɖlus on en 
a Ěe Đartes ŵaŠtresses͕ ŵieux Đ͛est͘  C’est un facteur de 

plus qui me permet d’aller vers une maturati on opti -
male. �e Ƌue ũe veux auũourĚ͛Śui͕ Đ͛est Ƌue ĕa ĐonƟ nue ă 
ŵ a͛ƉƉorter la ŵġŵe ĐŚose Ƌue lors Ěes Ěeux Ɖreŵiğres 
années͘ 
Si la vigne est plus équilibrée, le raisin sera au fi nal plus 
équilibré. :e suis tout le teŵƉs ă la reĐŚerĐŚe Ěe Đet éƋuiͲ
libre si fragile͘ /l ŵe faut Ěe la Ƌualité ŵais il ŵe faut aussi 
Ěu voluŵe͘  >e but Ěu  ũeu  Đ͛est Ěe  Đonũuguer  Đes  iŵƉéͲ
raƟ fs͘ 
�a  nous  oblige  ă  ƉrenĚre  Ěes  risƋues ŵais  au  Į nal  ĕa 
Ɖaie͘ 

« La SOBAC entre dans cette quête d’harmonie »

Don eŵƉloǇeur͕  'eorges �ntoine Zobert͕ aiŵerait aller 
vers  le bio alors Ƌue ŵoi͕  ũe Ɖréfğre ġtre Đoŵŵe le Bio 
ŵais sans l͛éƟ ƋueƩ e͘ :e veux Ɖouvoir ne rien ŵ͛interĚire 
en  Đas  Ě͛urgenĐe  aĮ n  Ěe  raŵener  une  réĐolte  saine  et 
aĐĐeƉtable en voluŵe͘
>e vignoble est en Ɖleine restruĐturaƟ on et Đ͛est ƉassionͲ
nant Ě a͛voir un tel ĐŚaŵƉ Ě͛invesƟ gaƟ on͘ >e BaĐtériosol 
entre totaleŵent Ěans ĐeƩ e ƉersƉeĐƟ ve͕ au ŵġŵe Ɵ tre 
Ƌue  les ŵétŚoĚes  alternaƟ ves  ă  base  Ě͛Śorŵones  Ƌue 
nous exƉlorons Ɖour  traiter  l͛EuĚéŵis et  le �oĐŚǇlis͕  le 
ver Ěe la graƉƉe͕ sur le ƉrinĐiƉe Ěe la Đonfusion sexuelle 

aĮ n Ě͛éviter la reƉroĚuĐƟ on Ěes inseĐtes͘ 
� ŵoǇen terŵe͕  ũe suis ƉersuaĚé Ƌue nous aurons Ɖlus 
Ě͛exƉression Ěe terroir͕  un vin Ɖlus Ň uiĚe͘ La qualité du 
raisin va conti nuer à s’améliorer. Eous allons vers un viͲ
gnoble Ƌui va ġtre Ɖlus Ƌue sǇŵƉatŚiƋue͘ 
Ce qui m’intéresse avant tout, c’est la bonne santé du 
végétal. Une vigne doit durer longtemps et si on l’éco-
nomise, elle sera robuste, jolie et saine. C’est dans les 
vieilles vignes qu’il y a le plus l’expression du fruit. Mes 
méthodes de travail vont dans ce sens, et la SOBAC 
entre dans cett e quête d’harmonie ͩ͘ 

ͨ : a͛vais Ěes Ɖroblğŵes Ěe ĐŚlorose Ƌue ũe n a͛rrivais Ɖas 
ă ŵaŠtriser͘  : a͛i Ɖarlé un ũour aveĐ un ĐoƉain Ƌui uƟ lisait 
Ěu BaĐtériosol͘ : a͛i ĐoŵŵenĐé Ɖar enseŵenĐer trois ŚeĐͲ
tares Ɖuis la totalité l a͛nnée suivante͘ : a͛i réĚuit Ěe 50 % 
la ĐŚlorose la Ɖreŵiğre année et le bois a aoƸté ũusƋu͛au 
bout͘  >a  ĐŚute  Ěes  feuilles  a  aussi  été  Ɖlus  tarĚive͘ En 
troisième année, j’avais 90 % de chlorose en moins. 
�vant ũ a͛vais une ƉarĐelle Ěe vigne oƶ l͛Śiver͕  l͛eau ƉouͲ
vait  rester  ϭ5  ou  20  ũours  en  surfaĐe͘ Maintenant, au 
lendemain des précipitati ons, l’eau a disparu. Ça signi-
fi e que la terre s’est débloquée, a retrouvé sa porosité. 
Ce sont des sols limoneux qui maintenant boivent l’eau.
�veĐ le ĐoŵŵerĐial Ěe la ^OB��͕ ƉenĚant les suivis Ěes 
ƉarĐelles͕ nous ŵeƩ ons Ěes ĐouƉs Ěe fourĐŚe sur les ƉarͲ
Đelles et c’est fou de voir comment la vie a repris.
�u niveau séĐŚeresse͕ ũ a͛i une vigne Ƌui est enseŵenĐée 
aveĐ BaĐtériosol ĚeƉuis sa ƉlantaƟ on et son renĚeŵent 
s͛est lissé ă ϭ00 Ŭilos Ɖrğs͘ Et elle garĚe ses feuilles beauͲ
ĐouƉ Ɖlus longteŵƉs͘ On sent beauĐouƉ Ɖlus Ěe vigueur͘  
:e  travaille  ĚeƉuis  Ƌuatre  ans  aveĐ  BaĐtériosol  et  j’ai 
moins de millerandage, un défaut de maturati on de la 
vigne. Les grappes sont plus fermées. Il y a une meil-
leure résistance aux maladies et j’ai évité la pression à 
l’oïdium l’an passé.
Daintenant  ũ a͛i  le  senƟ ŵent Ěe  travailler aveĐ Ěes pro-
duits sains et je vois la vie revenir. Tout reprend du sens.
�vant͕  ũe  Ɖassais ŵon  teŵƉs  ă ŵeƩ re  Ěes  foliaires͘  :e 
n͛en ŵets Ɖlus Ěu tout͘

: a͛i la Ɖreuve ŵaintenant qu’il y a tout ce qu’il faut dans 
les sols et qu’il faut simplement les débloquer. 

« La plante ne stresse plus »

/l Ǉ a énorŵéŵent Ěe vers Ěe terre Ěans les ƉlanƟ ers͘ Le 
bois est joli, les feuilles ne se dessèchent pas, la chlo-
rose disparaît, tout cela va dans le bon sens. J’ai une 

parcelle en Syrah qui est depuis deux ans ensemencée 
avec Bactériosol et il y a une vie incroyable. On sent que 
la plante ne stresse plus. 
Bien  sƸr  Ƌue  la  santé  est  aussi  un  éléŵent  Ěe ŵa  réͲ
Ň exion͘ Maintenant, je ne me mets plus que de l’azote, 
30 à 40 unités à l’hectare. Je suis plutôt en augmenta-
ti on au niveau rendement, mes résultats vont dans le 
bon sens. >e BaĐtériosol est un ouƟ l Ɖarŵi Ě a͛utres͕ et ĕa 
nous aĐĐoŵƉagne Đonfortableŵent͘ 
Comme la plante est plus robuste,  j’ai beaucoup moins 
de casse au vent et c’est très important dans des régions 
comme ici. �a fait Ěeux ans Ƌu͛on en a beauĐouƉ ŵoins͘
�eƉuis Ƌue la vie est revenue Ěans  les sols͕ ũ’ai beaucoup 
plus de goélands et de corneilles qui suivent le tracteur.
^ur Đertaines ƉarĐelles  ũ͛Ǉ vais  la nuit Ɖour Ƌu͛ils ne ŵe 
bouī ent Ɖas tous les vers Ěe terre͙ ͊ 
A la SOBAC, on n’est pas lâché dans la nature une fois le 
contrat signé. Il y a un vrai suivi. 
: a͛i une vigne Ěans une ĐuveƩ e Ƌui est travaillée aveĐ BaĐͲ
tériosol ĚeƉuis Ěeux ans͘ >es Đollğgues ŵe ĚeŵanĚent Đe 
Ƌue ũ a͛i ŵis tant ils la trouvent belle͘ /l Ǉ a Ěu ũus͕ Ěu bois͕ 
Đ͛est inĐroǇable͘ La vigne ne s’arrête plus. Elle va lente-
ment mais sûrement et c’est ce qui est important chez 
nous. Il y a beaucoup moins de stress sur la plante. Il y a 
du bois, donc il y a de la réserve ». 

VITICULTURE

«90 % de chlorose en moins et beaucoup 
moins de casse au vent»
La vie dans ses sols, c’est tous les jours qu’il la voit revenir. Avec moins de pression 
aux maladies, Sylvain Chobet  travaille maintenant des vignes plus résistantes 
notamment à la casse due au vent, ce qui n’est pas anodin dans cette région.  

EN BREF...
> 90 % de chlorose en moins en 3 ans> Meilleure stucture du sol
> Meilleure qualité des raisins, moins de maladies 
> Baisse de l'azote
> Plante plus robuste
> Moins de stress chez les végétaux 

«Une carte maîtresse en plus dans mon jeu»
Grégory Vigouroux, ancien chef de culture chez Stéphane de Renoncourt, a repris en main un domaine en pleine restructuration, 
à Saint-Michel de Fronsac. Une aventure qui le passionne et qu’il mène avec la SOBAC.

EN BREF...
> Résistance accrue de la vigne
> Meilleure maturité
> Résistance aux maladies
> Augmentation de la vie microbienne > Amélioration de la souplesse et de la structure des sols
> Meilleur équilibre de la vigne  = harmonie

GRÉGORY VIGOUROUX 
�Śef Ěe Đulture͕ ŵaŠtre Ěe ĐŚai͘
^�E� vignoble &aŵille Zobert 

ă ^aintͲDiĐŚel Ěe &ronsaĐ ;'ironĚeͿ
VITICULTEUR

30 ŚeĐtares Ěe vignes Ěont ϴ0 % en Derlot͕ 5 
% en DalbeĐ et ϭ5 % en �abernet͘ 
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 :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E ϭϵ

ͨ hn teĐŚniĐoͲĐoŵŵerĐial Ěe la ^OB�� est Ɖassé un ũour 
oƶ ũ a͛vais Ěu teŵƉs͘ /l est resté une ĚeŵiͲũournée͘ �e Ƌui 
ŵ a͛ Ɖlu͕ Đ͛est l͛iĚée Ěe ferƟ liser autreŵent͕ Ě͛uƟ liser les 
stoĐŬs Ƌu͛il Ǉ a Ěans le sol͘ : a͛vais un Ɖeu oublié ĐeƩ e vie͘ 
En 20ϭ4͕ ũ a͛i fait un essai sur 4Ͳ5 ŚeĐtares͘ :e n a͛i Ɖas vu 
granĚͲĐŚose au Ěébut͘ Eos sols sont asseǌ riĐŚes et  les 
vignes ne souī rent Ɖas sƉéĐialeŵent͘ : a͛i ĐonƟ nué ƉarĐe 
Ƌu͛il Ǉ a un vrai suivi Ěe la ^OB�� et ƉeƟ t ă ƉeƟ t͕ ũe ĐoŵͲ
Ɖrenais ŵieux Đe Ƌui se Ɖassait͘ 
J’ai demandé à ce qu’on fasse un profi l de sol et c’est 
à ce moment là que j’ai vu les vraies diff érences. Il y 
avait une meilleure prise de l’eau, des racines qui des-
cendaient plus en profondeur. Il y avait aussi une meil-
leure réparti ti on des résidus de cuivre et le pH était plus 
régulier de haut en bas. La densité de galeries de vers 
de terre et l’homogénéité de l’humidité étaient impres-
sionnantes. Au niveau sécheresse, je constate une meil-
leure résistance chez nous. Les terres captent mieux 
l’eau et les sols se ressuient plus vite. 
En fait͕ Đ͛est ŵa Į bre environneŵentale Ƌui ŵ a͛ fait aller 
vers  la ^OB��͘  : a͛vais Ěans  l͛iĚée Ěe ŵe raƉƉroĐŚer Ěu 
bio  Ěans  le  but  Ěe  liŵiter  l͛iŵƉaĐt  Ěe  la  viƟ Đulture  sur 
l͛environneŵent͘ 
YuanĚ on venĚ Ěu vin͕ on venĚ Ěu rġve͘ Et auũourĚ͛Śui͕ 
Đe Ƌui fait rġver le Đonsoŵŵateur͕  Đ͛est le resƉeĐt Ěe l͛enͲ
vironneŵent͘ Je suis entré dans une démarche globale 
avec l’arrêt des engrais minéraux, du désherbage afi n 
que l’acti on du Bactériosol soit encore meilleure. 
Eous  avons  Ěes  obũeĐƟ fs  Ěe  renĚeŵents  asseǌ  élevés 
et nous restons sur une bonne ŵoǇenne͘ Il n’y a pas de 
décrochages. ^elon  les  terroirs͕  nous  soŵŵes  sur  une 
ŵoǇenne Ěe ϳ0Ͳϴ0 ŚeĐtolitres ă l͛ŚeĐtare͘ 

« Nous avons des défis économiques à relever » 

Quand je vois les racines des vignes qui descendent 
maintenant à deux mètres, je me dis que ça va infl uer 
sur le côté terroir de mes vins. C’est important pour se 
démarquer. 
/l n͛Ǉ a Ƌue le logo ͨ �B ͩ Ƌui ĐoŵƉte Ɖour les gens͘ >e 

BaĐtériosol  ne  suĸ  t  Ɖas͕  il  fait  ƉarƟ e  Ě͛une ĚéŵarĐŚe͘ 
C’est un outi l de plus pour le vigneron. 
Au niveau de la qualité des vins, il y a de meilleurs 
équilibres acides et la conservati on des arômes dans le 
temps est supérieure. 
On ne Ɖeut Ɖas tout révoluƟ onner͕  il faut faire les ĐŚoses 
aveĐ ŵétŚoĚe et ĚouĐeur͘  
>e BaĐtériosol est un bon trait Ě͛union Ɖour aller vers le 
bio͘ �e Ƌui est ĐoŵƉliƋué͕ Đ͛est Ěe Ɖrotéger la vigne sans 
ƉroĚuits sǇstéŵiƋues͕ Ěe ne Ɖlus ĚésŚerber͘  �͛est iŵƉorͲ
tant Ěe Ěiŵinuer notre iŵƉaĐt͘ dravailler Ɖour la Ɖlanğte͕ 
ĕa ƉrenĚ un vrai sens auũourĚ͛Śui͘ 
Je manque encore un peu de recul mais je vais dans la 
bonne directi on, à savoir protéger la santé de mes sala-
riés, la mienne et celle de ma famille, améliorer la qua-
lité de mes sols pour au fi nal mieux vendre mes vins. �u 
niveau Ěe la santé͕ les gens Ěe ŵa généraƟ on ont brisé le 
tabou et la D^� a aussi ŵis la Ɖression réĐeŵŵent sur les 
risƋues enĐourus Ɖar les salariés et les vignerons͘ 
Nous avons des défi s économiques à relever mais c’est 
une moti vati on supplémentaire pour conti nuer. J’ai re-
trouvé l’envie d’aller travailler dans les vignes. Tout ce 
qui se fera pour diminuer le chimique sera important. 
Ça nous donne aussi des arguments pour retenir des 
jeunes sur nos exploitati ons. >e BaĐtériosol est un éléͲ
ŵent  iŵƉortant Ěans  la ĐŚaŠne ŵais nous Ěevons aussi 
faire évoluer nos ŵétŚoĚes Ěe viniĮ ĐaƟ on ͩ͘ 

SYLVAIN CHOBET
� PortelͲĚesͲ�orbiğres ;�uĚeͿ

VITICULTEUR
ϭ5 ŚeĐtares Ěe vignes͕ ŵoiƟ é �O� 
�orbiğres et ŵoiƟ é vin Ěe ƉaǇs͘ 
�ĚŚérent aux �aves �ooƉéraƟ ves 
ZoĐbğre ă PortelͲĚesͲ�orbiğres͘ 

^alarié au �oŵaine Ěe la 'enenƟ ğre͕ 
aƉiĐulteur aŵateur

DEPUIS 2015

«Ça va influer sur le côté terroir de mes vins»
Plus d’un siècle que la famille Peladan s’est installée au hameau des Arnasseaux, 
à Cardet. Guilhem n’a de cesse de bonifier sa production et espère passer en 
Bio d’ici trois ou quatre ans. Lors d’un récente journée Portes Ouvertes, il a pu 
constater l’évolution de ses sols ensemencés avec Bactériosol.  

GUILHEM PELADAN
� �arĚet ;'arĚͿ 
VITICULTEUR

25 ŚeĐtares Ěe vignes͘ dreiǌe 
ĐéƉages Ěont 'renaĐŚe͕ Derlot 

et �insault͘  
�oŵaine Ěes �rnasseaux͘ 

ProĚuĐƟ on en /'P �évennes en 
rouge͕ rosé et blanĐ͘

DEPUIS 2014

EN BREF...
> Meilleure prise d'eau, des racines qui descendent en profondeur
> Meilleure répartition des résidus de cuivre et pH plus régulier
> Meilleure résistance à la sécheresse> Meilleur réssuyage des sols
> Pas de décrochages
> Meilleurs équilibres acides 



ͨ �e Ƌui ŵ a͛ séĚuit Ěans le ĚisĐours ^OB��͕ Đ͛était le 
Ɖarallğle  fait  aveĐ  les  forġts͕  l͛iĚée  Ƌu͛une  forġt  est 
autonoŵe͕  Ƌu͛elle  n a͛  besoin  Ěe  Ɖersonne  Ɖour  se 
ĚéveloƉƉer et Ƌu͛elle génğre elleͲŵġŵe Đe Ěont elle a 
besoin Ɖour vivre͘ :͛étais bien loin Ěe Đe Ƌu͛on ŵ a͛vait 
aƉƉris au lǇĐée viƟ Đole Ěe Beaune͘ 
�͛est la vie Ěes sols Ƌui ŵ a͛ interƉellé͘ :e voǇais Ƌue 
ŵes sols étaient ŵorts et  il  fallait  trouver une soluͲ
Ɵ on͘  On  aĐĐuŵulait  tous  les  éléŵents  ferƟ lisants 
Ěans le sol ŵais ĕa ne servait ă rien͘ En fait͕ on Đréait 
un grenier Ƌui restait ferŵé͘ 

: a͛i enseŵenĐé toute l͛exƉloitaƟ on Ě͛un ĐouƉ Ěans le 
ƉroĐéĚé ^OB�� en 200ϴ͘  : a͛vais Ěéũă arrġté  les ĚésͲ
Śerbants  en 200ϭ et  lă͕  ũe ŵe  suis ŵis  ă  broǇer  les 
sarŵents͕ ă travailler le sol et ĚeƉuis trois ans ũe fais 
Ěes Đouverts végétaux͘ 
J’ai commencé à voir des diff érences au niveau de la 
couleur du sol qui était plus brune et qui avait plus 
de facilités pour se ressuyer. Puis ũ a͛i fait une ĐonverͲ
sion Bio͘ �͛était une ƉérioĚe oƶ il n͛Ǉ avait Ɖersonne 
Ěe la ^OB�� ă Ɖlein teŵƉs en Bourgogne͕ Đ͛était ĐoŵͲ
ƉliƋué͘  �Ɖrğs  un  ŵoŵent  Ěe  Ň oƩ eŵent͕  ũ a͛i  reƉris 
aveĐ la ^OB�� en 20ϭ4͘

: a͛i renĐontré Daxiŵe :olǇ Ƌui a un vrai ĚisĐours teĐŚͲ
niƋue et ĕa a été le Ěébut Ě͛un Ɖartenariat eĸ  ĐaĐe͘ En 
seƉteŵbre 20ϭ4͕ nous avons fait un Ɖreŵier aƉƉort 
sur l͛enseŵble Ěu vignoble et ŵaintenant͕  le sol est 
vraiment en train de changer, il se travaille beau-
coup mieux. Il a gagné en porosité. Au lendemain de 
fortes pluies, je rentre dans mes vignes. Il n’y a pas 
de terre sur les chemins comme avant. 
En général͕ ũ a͛i moins de pourriture sur mes vignes en 
commençant pourtant les vendanges une semaine 
plus tard que mes voisins.  Visuellement, les feuilles 
des vignes semblent plus vertes, plus naturelles. 
:e travaille aveĐ un négoĐiant Ƌui ŵe Ěit Ƌue ĚeƉuis 
20ϭϭͲ20ϭ2͕ mes vins ont considérablement évolué. 
C’est vrai qu’il y a une super évoluti on au niveau du 
fruit, de la structure et le Bactériosol est un élément 
de la philosophie mise en place.    /l n͛Ǉ a Ƌue  le gel 
ou la grġle Ƌui ŵ͛ont eŵƉġĐŚé Ěe faire Ěe bonnes réͲ
Đoltes͘ En général nous faisons le renĚeŵent Ɖrévu͘ 
^i  ũ a͛vais ă ĚéĮ nir  le vin Ƌue nous ƉroĚuisons͕  je di-
rais que je le sens plus Chablis qu’avant, comme s’il 
retrouvait sa typicité. �uũourĚ͛Śui͕  nous avons de 
belles minéralités, de belles fraîcheurs. 
Nos "Peti t-Chablis" peuvent vieillir trois-quatre ans 
et les "Chablis", huit ans. Je pense que nous sommes 
en train de retrouver ce terroir égaré.

« Nous avons été scotchés »

En aoƸt Ěernier͕  nous avons fait un ƉroĮ l Ěe sol ĐoŵͲ
ƉaraƟ f  entre  une  ƉarĐelle  Ěe  notre  exƉloitaƟ on  et 
Đelle ĚΖun voisin͕ séƉarées Ěe ϭ0 ŵ  lΖune Ěe  lΖautre͘ 
Nous n'avons pas été surpris, nous avons été aba-
sourdis. En creusant les fosses, il y avait déjà des 
diff érences. Chez nous, c’était un ti ers de terre végé-
tale et deux ti ers de roche tandis que chez le voisin 
c’était quelques pelletées de terre végétale et tout 
de suite la roche. Notre vigne est beaucoup plus 

jeune que la sienne mais dès le départ du pied, il y 
avait plus de chevelu chez nous et on retrouvait des 
racines au fond du trou à 1m 30 alors que chez le 
voisin ça s’arrêtait à 80 cm. 
En fait ĐŚeǌ nous͕  il Ǉ avait  trois ǌones Ěe terre  ͗ 25 
ĐenƟ ŵğtres Ěe terre arable Đontre ϭ5 ĐŚeǌ le voisin͕ 
Ɖuis ϴ0 ĐenƟ ŵğtres Ěe terre un Ɖeu ũaunątre en évoͲ
luƟ on aveĐ Ěes Đailloux ŵélangés Ɖuis la roĐŚe͘ �lors 
Ƌue ĐŚeǌ le voisin on Ɖassait ĚireĐteŵent Ěe la terre 
arable ă la roĐŚe͘ 
�ƀté galeries Ěe vers Ěe terre Đ͛était Ěe l͛orĚre Ěe 440 
ă ϭ00 et au niveau Ěu Ɖ,͕ Đ͛était beauĐouƉ Ɖlus réguͲ
lier ĐŚeǌ nous͕ Ěe ϳ͕ϴ ă ϴ sur un ŵğtre alors Ƌue ĐŚeǌ 
le voisin Đ͛était Ěe ϳ͕4 ă ϵ͕4͘
Eous avons été sĐotĐŚés tous les Ěeux͘ Le voisin est 
d’ailleurs passé au Bactériosol depuis. Plusieurs 
autres domaines y sont passés aussi. 
/l  faut  intégrer  l͛iĚée  Ƌu͛il  faut  Ěu  teŵƉs͕  Ěe  la  ƉaͲ
Ɵ enĐe͘ �veĐ Eléonore͕ nous allons essaǇer Ěe ŵeƩ re 
sur ƉieĚ une réunion sur  le ƉrinĐiƉe Ěe  la Đonfusion 
sexuelle Ɖour éviter la reƉroĚuĐƟ on Ěes inseĐtes ƉréͲ
Ěateurs͘ Eotre autre ĐŚeval Ěe bataille͕ Đ͛est la ĚiŵiͲ
nuƟ on Ěu ^O2͕ le ĚioxǇĚe Ěe soufre͕ Ěans le vin ͩ͘  

ͨ En surfant sur /nternet͕ ũe suis toŵbé sur un foruŵ 
Ěe ĚisĐussions oƶ Ěes gens Ɖarlaient Ěu BaĐtériosol et 
en 20ϭϭ͕ ũ a͛i ĚéĐiĚé Ěe faire ŵes Ɖreŵiers essais͘ : a͛i 
fait un rang sur Ěeux la Ɖreŵiğre année et ĕa n a͛ Ɖas 
ĚéĐroĐŚé Đƀté BaĐtériosol͘ �͛était Ěéũă un signe͘
La deuxième année, j’ai fait une mise en place glo-
bale et j’ai vite vu des changements notamment sur 
le taux de mortalité des ceps. La repousse se fait 
mieux, on sent qu’il se passe quelque chose. Par raƉͲ
Ɖort ă l͛EsĐa Ƌui est la ŵalaĚie Ěu bois͕ la résistance 
est très nett ement améliorée. Eous faisons Ěe gros 
voluŵes͕ entre ϭ30 et ϭϲ0 ŚeĐtolitres ă l͛ŚeĐtare͕ et 

je vois à la couleur de la vigne que ça ne décroche 
pas. La producti on est plus homogène et la qualité 
des raisins est meilleure. Il y a une autre vie dans le 
sol qui est beaucoup plus souple, je le sens au niveau 
des outi ls.
: a͛i  aussi  une  ƉarĐelle    Ƌui  était  ĐoŵƉlğteŵent  bloͲ
Ƌuée  et  grâce au Bactériosol, elle s’est complète-
ment libérée. Et nous sommes remontés à 150 hec-
tos à l’hectare. Il y a tout ce qu’il faut dans le sous-sol 
mais il faut simplement trouver le moyen de libérer 
tous ces éléments. 

�onĐernant  le ŵilĚiou͕ 20ϭϴ est une année trğs ĚifͲ
Į Đile ŵais  nous  gérons ŵieux  Đes  Ɖroblğŵes͘  �veĐ 
les  aléas  ĐliŵaƟ Ƌues͕  nous  réussissons  ă  ġtre  Ɖlus 
réguliers Ě͛une année sur  l a͛utre͘  : a͛i été  le Ɖreŵier 
ă  Ɖasser  en  BaĐtériosol  Ěans  ŵon  Đoin  et  Ě a͛utres 
voisins ont suivi͘  : a͛i ĐonƟ nué ă ŵ͛inforŵer͕  ă lire Ěe 
nouveaux téŵoignages͘ : a͛i ĐontaĐté Ěes viƟ Đulteurs 
en �lsaĐe Ɖour éĐŚanger aveĐ eux͘  
:e suis ƉersuaĚé Ƌue ũe serai en Bio un ũour ou l a͛utre 
ŵais  ũ a͛i  enĐore  ƋuelƋues  Đlés  ă  trouver͘   �Śeǌ  la 
Daison ZéŵǇ DarƟ n͕ ils sont en train Ěe ƉrenĚre le 
ŵġŵe ĐŚeŵin͕ Đ͛est ĚonĐ Ƌue nous soŵŵes sur  les 
bons  rails͘ �͛est  iŵƉortant Ěe voir  la ŵaison Ěe �oͲ
gnaĐ  aveĐ  laƋuelle  on  travaille͕  aller  Ěans  le ŵġŵe 
sens Ƌue nous͘ 

«En avance sur le cahier des charges»

Eous faisons Ěes sessions ,sE ;,aute saleur EnvironͲ
neŵentaleͿ Ƌui est  le Ɖlus Śaut Ěes trois niveaux Ěe 
ĐerƟ Į ĐaƟ on environneŵentale͕ et nous soŵŵes Ěéũă 
en avanĐe sur Đe ĐaŚier Ěes ĐŚarges͕ Ƌue Đe soit au niͲ
veau ƉŚǇtos͕ viniĮ ĐaƟ on ou au niveau Ěe l͛eau͘ Eous 
ƉroĚuisons  notre  énergie  aveĐ  Ěu  ƉŚotovoltaŢƋue͕ 
nous ĚisƟ llons aveĐ l͛eau Ěe Ɖluie en ĐirĐuit ferŵé͕ et 
en ŵétŚanisaƟ on͕ ũe vais travailler aveĐ une unité Ƌui 
est Ěans le Đoin͘ 
Pour ŵon Ɖğre͕ ŵon ĐŚangeŵent Ěe ƉraƟ Ƌues a été 
Ěur ă aĚŵeƩ re ŵais  il a Į ni Ɖar reĐonnaŠtre  le bien 

fonĚé Ěe  Đe  virage͘ Da ŵğre  taille  les  vignes  et  un 
ũour  aƉrğs  les  venĚanges͕  elle ŵ a͛  Ěit͗ « C’est plus 
plaisant. Maintenant il y a du bois à tailler…! ͩ͘ Elle 
trouvait la vigne plus réacti ve et plus robuste. � ϴ0 et 
ϳ2 ans͕ ŵġŵe ŵes Ɖarents sont ĐonvainĐus͘ 
�veĐ ^olğne͕ nous soŵŵes Ěans l͛éĐŚange͘ �͛est iŵͲ
Ɖortant  Ěe  Ɖouvoir  ĚisĐuter͕   Ě a͛ller  au  Ɖlus  Ɖointu 
Ěans  les  teĐŚniƋues͘  >a  ^OB��  a  le  vent  en  ƉouƉe 
ŵais il Ǉ a Ěes raisons ă Đela͘
Je veux laisser quelque chose de valable à mes en-
fants et dans cett e opti que, c’est important de voir 
la vie revenir dans nos sols ͩ͘ 

VITICULTURE

«Il y a une autre vie dans le sol»

PIERRE FORGERON
� ^égonǌaĐ ;�ŚarenteͿ 

VITICULTEUR
25 ŚeĐtares Ěe vignes en Đru 

ƉrinĐiƉal Ěe �ognaĐ͘ 
�iversiĮ ĐaƟ on Ěes ĐéƉages 
aveĐ 2ϭ Śa Ě͛hgni blanĐ͕ 
2 Śa Ъ Ěe &olle BlanĐŚe͕ 
5 ares Ěe �oloŵbarĚ͕
 ϴ0 ares Ěe DonƟ ls͘
/nstallé en ϭϵϵϵ 

sur l͛exƉloitaƟ on faŵiliale
Ƌui fut Đréée Ɖar 

son arriğreͲgranĚͲƉğre͘

Pierre Forgeron en est persuadé, grâce au Bactériosol ses vignes 
résistent mieux à l’Esca, la maladie du bois. 
Elles ont gagné en homogénéité et les aléas climatiques sont plus 
faciles à gérer.  

EN BREF...
> Baisse du taux de mortalité des ceps> Meilleure repousse
> Résistance améliorée à la maladie du bois> Production plus homogène
> Meilleure qualité des raisins
> Amélioration de la structure du sol

DEPUIS 2011

«Notre quête d'harmonie continue»
Laurent Moreau et sa fille Eléonore n’ont de cesse de faire progresser leur vignoble, en plein terroir chablisien. 
Une quête d’harmonie où le Bactériosol a toute sa place.

EN BREF...
> Différence au niveau de la couleur du sol > Meilleur réssuyage
> Facilité de travail du sol
> Moins de pourriture 
> Plus de typicité du vin, meilleure expression du terroir
> Meilleur enracinement

P�'E 20 ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

LAURENT MOREAU ET SA FILLE ÉLÉONORE
/nstallés ă PoillǇͲsurͲ^erein ;zonneͿ 

VITICULTEUR
ϭ4 ŚeĐtares Ěe vignes en �Śablis 

et PeƟ t �Śablis͕ ĚeƉuis 200ϳ͘ 

DEPUIS 2014

Témoignage vidéo de Pierre Forgeron sur la chaîne You Tube, 
"Les solutions naturelles SOBAC"



VITICULTURE

Expertise de sol sur une parcelle de vigne 
par Frebourg Agro Ressources 

EARL BOUYER 
�oŵaine Ěe Birius Ͳ ϭϳϴ00 B/ZOE

VITICULTEURS
40 Śa ͗ blé Ěur͕  tournesol͕ blé tenĚre Ě͛Śiver et orge 

Ěe ƉrinteŵƉs͕ Ěoŵaine viƟ Đole Ěe 33 Śa 
;2ϵ Śa hgni blanĐ н 4 Śa autres ĐéƉages ͗ ^auvignon͕ 

Derlot et �abernetͿ
ProĚuĐƟ on Ěe ĐognaĐ͕ Ěe Ɖineau et Ěe vin Ěe ƉaǇs

&ournisseur Ěe Zéŵi DarƟ n et Dartel
©Crédit photos et résultats Frebourg Agro Ressources

FOSSE N°2FOSSE N°1

�rgiloͲliŵoneux 
�uĐune oĚeur

�rgiloͲliŵoneux н 
Ɖierres ĐalĐaires
YuelƋues ŵoƩ es 
non ĐoŵƉaĐtées

Délange Ěe Ɖierres ĐalĐaires 
;ϵ0 %Ϳ н ϭ0 % Ěe terre

Pierres Đolŵatées entre elles
Peu Ě a͛éraƟ on 

ϵϴ % Ěe Ɖierres ĐalĐaires 
aveĐ un Ɖeu Ě a͛rgile

Dilieu trğs ferŵé Đolŵaté 
entre les Ɖierres

/Ěeŵ Śoriǌon Ěu Ěessus en 
Ɖlus Ěur ͗ ͨun vrai ŵur Ěe 

Ɖierres sğĐŚesͩ

,oriǌon aveĐ 20 % Ě a͛rgile 
Ɖlus aéré Ƌu a͛u Ěessus

ϭ0 

20

30

40

50

ϲ0

ϳ0

ϴ0

ϵ0

ϭ00

ϭϭ0

ϭ20

ϭ30

ϭ40

ϭ50

ϭϲ0

ϭϳ0

ϭϴ0

ϭϵ0

200

�rgiloͲliŵoneux Ɖlus soŵbre 
'ras au touĐŚer

drğs belle struĐture argiloͲliͲ
ŵoneuse

YuelƋues Ɖierres ĐalĐaires

'rosses Ɖierres ĐalĐaires ;ϴ0 
%Ϳ н argile néoforŵée

^Ǉstğŵe raĐinaire Ɖrésent trğs 
Ěense Ͳ �uĐun Đolŵatage
�ŚaŵƉignons sur Ɖierres
,oriǌon exĐeƉƟ onnel

Délange Ɖierres ĐalĐaires 
aveĐ argile néoͲforŵée ;ũaune 

oĐre ͗ <нͿ
DulƟ ƉliĐaƟ on aĐĐélérée 
Ěes ĐŚaŵƉignons aveĐ O2

hn Ɖeu Ɖlus Đolŵaté Ƌu a͛u 
Ěessus 

BeauĐouƉ Ěe raĐines
�ŚaŵƉignons ннн

ZoĐŚeͲŵğre ĐalĐaire Ɖlus 
Đolŵatée Ͳ �ouleur ũaune

En Ɖleine évoluƟ on 
ZaĐines ă Ɖlus Ěe 2 ŵƉlus aéré Ƌu a͛u Ěessus

6.25 3.85

Légende : 
drğs friable
&riable
>égğre ĐoŵƉaĐƟ on
^eŵiͲĐoŵƉaĐƟ on
&orte ĐoŵƉaĐƟ on

Historique de la parcelle : ParĐelle Ěe ϭ͕40 Śa exƉloitée ĚeƉuis ϭϵϵ2
Culture en place : signe ĐéƉage h'E/ B>�E� sur ƉorteͲgreī e Zϭ40 Ɖlantée en ϭϵϵ3
Commentaires de Elodie et Philippe BOUYER : 

EnŚerbeŵent naturel ϭ rang sur 2 ĚeƉuis ϭϵϵϲ͕ uƟ lisaƟ on Ěu ĐonĐeƉt ^OB�� ĚeƉuis 3 ans
ͨ�͛est Ɖassionnant ĐeƩ e ĚéĐouverte en ƉrofonĚeur Ěe notre sol͕ nous ne Ɖensions Ɖas Đonstater Ěe si 
belles aŵélioraƟ onsͩ͘
Caractéristiques physiques du sol :   tenĚanĐe argiloͲĐalĐaire͕ trğs belle évoluƟ on Ěu ĐalĐaire en ƉrofonĚeur auͲĚelă 
Ěe 2 ŵğtres͕ ĐréaƟ on iŵƉortante Ě͛Śuŵus Ěe 0 ă ϳ4 Đŵ ͖ un beau sol ă vignes

CONTEXTE PROFIL DE SOL RÉALISÉ LE 6/03/2018

FOSSE N°1 : TÉMOIN FOSSE N°2 : SOBAC 

3 d Ěe BioferƟ l Ͳ Eϲ0 2017 ϭ50 Ŭg Ěe BaĐtériosol �onĐentré Ͳ E 30

2͘ϴ d BioferƟ l Ͳ Eϲ0 2016 ϭ50 Ŭg Ěe BaĐtériosol �onĐentré Ͳ E 30

2͘ϴ d BioferƟ l Ͳ Eϲ0 2015 ϭ50 Ŭg Ěe BaĐtériosol �onĐentré Ͳ E 30

FOSSE N°1 : TÉMOIN FOSSE N°2 : SOBAC

4ϲ0/ŵϸ Nbre de trous de galeries 
de vers de terre X 2.09 ϵϲ0/ŵϸ

ZaĐines Ɖriŵaires ͗ 35 Đŵ
ZaĐines seĐonĚaires ͗ ϭ25 Đŵ Enracinement

ZaĐines Ɖriŵaires ͗ 35 Đŵ
ZaĐines seĐonĚaires ͗ ϭ55 Đŵ

н ƋuelƋues raĐines ă Ɖlus Ěe 200 Đŵ

�néĐiƋues͕ aƉlotaxis͕ éƉigés Faune DǇriaƉoĚes͕ anéĐiƋues͕ éƉigés͕ 
fourŵis

En Đours Ě͛évoluƟ on Débris Bien évolués

�uĐune oĚeur Autres
OĚeur Ěe ĐŚaŵƉignons ă la surfaĐe͕ 
ŵulƟ ƉliĐaƟ on Ěe ĐŚaŵƉignons sur le 
ĐalĐaire aƉrğs ouverture Ěe la fosse

FOSSE N°1 : TÉMOIN FOSSE N°2 : SOBAC

�/Z ͗ ϲ͘ϭΣ� ă ϴŚϭ5 Ɖ, Ɖ, �/Z ͗ ϴ͘ϵΣ� ă ϵŚ40

ϳ͘0 ϲ͘3 10 cm ϳ͘2 ϳ͘ϭ

ϳ͘ϵ ϳ͘0 25 cm ϳ͘3 ϳ͘ϴ

ϳ͘ϴ ϳ͘3 50 cm ϳ͘3 ϴ͘0

ϴ͘5 ϴ͘0 100 cm ϳ͘3 ϴ͘2

ϵ͘4 ϳ͘0 150 cm ϳ͘4 ϵ͘ϳ

ϭ0͘5 ϳ͘5 200 cm ϳ͘3 ϭ0͘5

8.5 7.2 Moyenne 7.3 8.6

1.7 Variati on 0.2

6.25 Indice de compacti on : 
- 24 % 3.85

HISTORIQUE DES 2 PARCELLES

TEMPÉRATURES ET PH DU SOL

AUTRES OBSERVATIONS

ͨ>es Ěeux fosses sont esƉaĐées Ěe 30 ŵ l͛une  Ěe 
l a͛utre͘  Eous  soŵŵes  sur  Ěe  ͨ  beaux  argiloͲĐalͲ
Đaires ͩ aveĐ  les ŵġŵes origines ƉéĚologiƋues et  
un ƉotenƟ el iĚenƟ Ƌue͘
Le creusement fait apparaître un sol plus friable 
dans la fosse 2 ainsi qu’un changement de 
couleur : un calcaire plus jaune avec des argiles 
néoformées.
doutes  Đes  aŵélioraƟ ons  sont  ĐonĮ rŵées  Ɖar  les 
observaƟ ons et les ŵesures réalisées en ƉrésenĐe 
Ěe D͘ BouǇer et sa Į lle͘
>e Ɖ, est Ƌuasiŵent régulé Ěans la fosse 2 aveĐ une 
variaƟ on Ƌui est Ɖassée Ěe ϭ͕ϳ ă 0͕2͘ �ela est ĚƸ ă 
l͛améliorati on de la ferti lité biologique.
L’aérati on, la porosité et la gesti on de l’eau liée 
sont plus que doublées (x 2,09) avec une réduc-
ti on de compacti on de 24 % : un sol plus aéré et 
plus vivant ce qui en augmente sa dynamique.
hne Ɖlus granĚe bioĚisƉonibilité Ěe tous les ŵinéͲ
raux stoĐŬés͕ ŵġŵe auͲĚelă Ěe 2 ŵ͘ Par exeŵƉle ͗ 
<нO2  н BaĐtéries с <φO oxǇĚe Ěe Ɖotassiuŵ assiŵiͲ

lable Ɖar les ĐeƉs͘ /l en est Ěe ŵġŵe Ɖour tous les 
ŵinéraux͕ exĐeƉté le ƉŚosƉŚore Ƌui lui a besoin Ěe 
ŵǇĐorŚiǌes et Ěe ĐŚaŵƉignons ͗ P н O2 н ĐŚaŵƉiͲ
gnons  с  P2O4 anŚǇĚriĚe ƉŚosƉŚoriƋue  assiŵilable 
ŵġŵe aveĐ un Ɖ, Ěiī érent Ěe ϳ͘
L’enracinement est plus profond et plus dense, ce 
qui régule l’assimilati on des minéraux et de l’eau.
�ela  Ɖerŵet  égaleŵent  Ě a͛Ʃ aƋuer  la  roĐŚe ŵğre 
ĐalĐaire͘
Toutes les formes de mati ères organiques sont 
plus vite évoluées. On  assiste  ă  une  forŵaƟ on 
aĐĐélérée  Ě a͛ĐiĚes  ŚuŵiƋues͕  Ě a͛ĐiĚes  fulviƋues 
et Ě͛Śuŵine͕ ĚonĐ une ĐréaƟ on Ě͛Śuŵus ;sol Ɖlus 
soŵbre Ěe 0 ă 30 ĐŵͿ͘ �es aĐiĚes assoĐiés aux exͲ
suĚats  raĐinaires ƉerŵeƩ ent  la  forŵaƟ on Ě a͛rgile 
néoforŵée͕  Đe  Ƌui  augŵente  le  voluŵe  Ěe  terre 
uƟ le͘  >e  seul  Ɖaraŵğtre  Ƌui  Ěiī ğre  entre  les  2 
fosses est  l a͛ƉƉort Ěe BaĐtériosol Ěans  la  fosse 2͘ 
Eous  Ɖouvons  Ɖar  ĐonséƋuent  lui  aƩ ribuer  ĐeƩ e 
belle  évoluƟ on  Ěe  ferƟ lité  biologiƋue͕  Đe  Ƌui  iŵͲ
ƉaĐte les ferƟ lités ƉŚǇsiƋue et ĐŚiŵiƋueͩ͘

CONCLUSIONS DE CHRISTOPHE FREBOURG, EXPERT INDÉPENDANT

DEPUIS 2015

 :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E 2ϭ

POUR ALLER UN PEU PLUS LOIN ...
�es analǇses Ěe ŵaƟ ğre organiƋue et Ě a͛ǌote ont été réalisées sur l͛Śoriǌon 0Ͳ30͘ >es résultats sont Ɖrésentés 
Ěans le tableau ĐiͲĚessous ͗

Bactériosol 30 u N Orga 60 u N

� org͘ total g Ɖour ϭ000 g ϭϳ͘ϴ ϭϲ͘4

�ǌote total  g Ɖour ϭ000 g ϭ͘ϳ4 ϭ͘5ϲ

� org͘ total t/Śa ϳ4͘ϳϲ ϲϴ͘ϴϴ
Ěelta téŵoin ͗ ϵ %

�ǌote total  t/Śa ϳ͘3ϭ ϲ͘55
Ěelta téŵoin ͗ ϭ2 %

�ĐiĚes ŚuŵiƋues g/Ŭg Ěe D^ 0͘352 0͘2ϲ
Ěelta téŵoin ͗ 35 %

On observe une teneur en aǌote total et en Đarbone 
organiƋue  ;DO/2Ϳ plus élevée dans la modalité 
Bactériosol 30 u E en ĐoŵƉaraison aveĐ l͛organiƋue 
ă ϲ0 u E sur l͛Śoriǌon 0Ͳ30͘ 
/l Ǉ a 9 % de plus de carbone organique total et 12 % 
de plus d’azote d’azote total sur le Bactériosol 30 u E 
Ɖar raƉƉort au téŵoin organiƋue aveĐ ϲ0 u E͘
�es  résultats  s͛exƉliƋuent Ɖar  les Ěiī érentes aĐƟ ons 
Ɖerŵises Ɖar les deĐŚnologies DarĐel DéǌǇ et notaŵͲ
ŵent ͗ 
• La fi xati on du carbone Ěu  fait Ěu ĚéveloƉƉeŵent 
Ěes ŵiĐroͲorganisŵes autotroƉŚes ĚonĐ sous  forŵe 
Ěe ŵaƟ ğre organiƋue ƉrotéiƋue Đontenant ă la fois Ěe 
l a͛ǌote et Ěu Đarbone͕ 
• La transformati on par les micro-organismes humi-
fi cateurs de la mati ère organique en humus stable͕ 
forŵe Ɖrotégée Ěe la ŵinéralisaƟ on͕
• L’uti lisati on, par les micro-organismes de la rhizos-
phère, de carbone fi xé par les plantes,
• Le développement racinaire plus important induit͕ 
il Ǉ a Ɖlus Ěe raĐines et ĚonĐ Ɖlus Ěe résiĚus Đarbonés 
stoĐŬés͘
• La biomasse microbienne plus importante ĐorresͲ
ƉonĚant lă aussi en granĚe ƉarƟ e ă Ěe la ŵaƟ ğre orͲ
ganiƋue
�es résultats se raƉƉroĐŚent Ěes Ěonnées ŵesurées 
sur l͛EtuĚe PhZP�E en 20ϭϳ͕ réalisée sur Ɖlus Ěe ϲ0 
fosses ĐoŵƉaraƟ ves͘ 

>a ŵaƟ ğre organiƋue Ěu sol est ensuite en ƉarƟ e 
reprise par la fl ore de micro-organismes humi-
fi cateurs du Bactériosol pour la transformer en 
humus.
L’humus est le réservoir du sol͕  il  Ɖerŵet égaleͲ
ŵent  Ěe mieux gérer les manques et les excès 
d’eau, améliore la structure du sol et opti mise 
l’équilibre des nutriments mis à dispositi on.
>a ŵesure Ěes aĐiĚes ŚuŵiƋues fait iĐi état d’une 
teneur plus élevée sur la modalité Bactériosol
30 u E Ƌue sur la ŵoĚalité organiƋue ϲ0 u E Ɖour 
l͛Śoriǌon 0Ͳ30 aveĐ 35 % de carbone humifi é en 
plus côté SOBAC soit un potenti el de réserve 
beaucoup plus important sur cett e modalité. 
х �eƩ e Ěiī érenĐe est  ă  raƉƉroĐŚer Ěes observaͲ
Ɵ ons faites lors Ěu Đreuseŵent et Ěe l a͛nalǇse Ěes 
fosses ƉéĚologiƋues ͗
« L’aérati on, la porosité et la gesti on de l’eau liée 
sont plus que doublées (x 2,09) avec une réduc-
ti on de compacti on de 24 % : un sol plus aéré et 
plus vivant ce qui en augmente sa dynamique.» 

CARBONE ORGANIQUE ET AZOTE TOTAL ACIDES HUMIQUES

MATIÈRE ORGANIQUE
(résidus de culture et de taille, fixation des autotrophes) 

+
BACTÉRIOSOL

HUMUS

HUMUS

COMPLEXE
ARGILO-HUMIQUE

HUMUS

++ STOCK

++ RÉTENTION 
ET POROSITÉ

++ STRUCTURE

MEILLEUR 
ÉQUILIBRE

ϭϴ0

ϭϵ0

Indice de 
compacti on

Témoignage vidéo de l'EARL BOUYER 
sur la chaîne You Tube, 

"Les solutions naturelles SOBAC"



ARBORICULTURE

Du sol au pruneau
Essai pruniers d’Ente - Bureau national Interprofessionnel du Pruneau (BIP) - 2015-2018

CONTEXTE
Expérimentati on sur 3 campagnes : 
Ͳ �oŵŵune Ěe Donteton ;4ϳͿ
Ͳ ^ur vergers Ěe Ɖruniers Ě͛Ente
Ͳ �onĚuite en axe sur boulbğne
Ͳ PlantaƟ on en 5x2 ŵ ͗ forte Ěensité /Śa
Ͳ sariété ϳ0ϳ sur ƉorteͲgreī e DǇrobolan

>͛essai Đonsiste ă évaluer l͛intérġt Ěu BaĐͲ
tériosol ͗
Ͳх ^hZ >E ^O>  ͗ aŵélioraƟ on Ěe  l͛état Ěu 
sol͕ Ěe sa ĐaƉaĐité Ěe rétenƟ on ŚǇĚriƋue͕ 
Ěe la vie biologiƋue͙

Ͳх ̂ hZ >E PZhE/EZ �͛EEdE ͗  Ƌualité et renͲ
Ěeŵent Ěe la ƉroĚuĐƟ on
Ͳх  &loraison͕  nouaison͕  longueur  Ěe 
Ɖousse
Ͳх ObservaƟ ons sur fruits frais ;ƉoiĚs uniͲ
taire fruit͕  ΣBrix͕ aĐiĚité͕ renĚeŵent vertͲ
seĐ ĐalĐulé͕ Đalibre͕ Ěéfauts sur fruits fraisͿ 
Ͳх ObservaƟ ons sur fruits seĐs ;ƉoiĚs uniͲ
taire fruit͕ renĚeŵent vertͲseĐ réel͕ Đalibre 
ă 2ϭ % Ě͛ŚuŵiĚité͕ Ěéfauts sur fruits seĐsͿ 

Témoin non traité (TNT) Bactériosol

N P K N P K

2015/2016 78 122 80 59 0 0

2016/2017 85 107 86 50 0 0

2017/2018 68 114 71 94* 0 0

ANALYSE DE MATURITÉ

28,94

20,61

68,23

74,99

3,44

57,45

28,48

22,30

61,98

68,42

3,27

54,84
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80,00

P. unitaire ° Brix Ac. à pH 7 Ac. à pH 8.1 Rdt vert sec
calculé

Calibre calculé

Analyse de maturité du 5 septembre 2016

TNT 2016

Bactériosol 2016

33,81

21,89

64,17

3,31

49

30,62

24,19

65,71

3,08

51
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P. unitaire ° Brix Ac. à pH 8.1 Rdt vert sec calculé Calibre calculé

Analyse de maturité du 25 Août 2017

TNT 2017 Bactériosol 2017

MEILLEUR 
°BRIX

MEILLEUR 
RENDEMENT 

VERT-SEC

32,65

18,03

88,10

3,38

53

34,14

18,74

95,72

3,19

46
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P. unitaire ° Brix Ac. à pH 8.1 Rdt vert sec
calculé

Calibre calculé

Analyse de maturité au 3 septembre 2018

TNT 2018 Bactériosol 2018

32,65

18,03

88,10

3,38

53

34,14

18,74

95,72

3,19

46
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P. unitaire ° Brix Ac. à pH 8.1 Rdt vert sec
calculé

Calibre calculé

Analyse de maturité au 3 septembre 2018

TNT 2018 Bactériosol 2018

32,65

18,03

88,10

3,38

53

34,14

18,74

95,72

3,19

46
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100,00

120,00

P. unitaire ° Brix Ac. à pH 8.1 Rdt vert sec
calculé

Calibre calculé

Analyse de maturité au 3 septembre 2018

TNT 2018 Bactériosol 2018

MEILLEUR 
°BRIX

MEILLEUR 
RENDEMENT 

VERT-SEC

En 20ϭϲ͕ les ƉoiĚs unitaires sont siŵilaires 
Ɖour  les  Ěeux  ŵoĚalités͘  >a  ŵesure  Ěu 
renĚeŵent  Ěes  2 ŵoĚalités͕  Ɖesé  Ɖar  le 
ƉroĚuĐteur͕   est  iĚenƟ Ƌue  et  avoisine  les 
ϲ  tonnes/Śa  Ěe  Ɖruneaux͘  >a  valeur  Ěu 
Brix ;с taux Ěe suĐresͿ est Ěe 20͕ϲ Ɖour le 
téŵoin Đontre 22͕3 Ɖour ^OB�� soit ϭ͕ϳΣ 
Ě͛éĐart͘  >͛aĐiĚité  traĚuit  une  réserve  ƉoͲ
tenƟ elle Ěe sǇntŚğse Ěes suĐres͕ Ɖlus l a͛ĐiͲ
Ěité est Śaute͕ ŵoins  le fruit est ŵƸr͘   /Đi͕ 
les éĐarts Ě a͛ĐiĚité ne  ũusƟ Į ent Ɖas Ɖour 
autant  l͛éĐart  Ěe  Brix͘  >es  renĚeŵents 
vertͲseĐ ĐalĐulés sont en faveur Ěe ^OB��͘ 

En 20ϭϳ͕ les ƉoiĚs unitaires ne sont signiͲ
Į ĐaƟ veŵent  Ɖas  Ěiī érents  entre  le  déͲ
ŵoin et le BaĐtériosol͘ >e taux Ěe Brix est 
suƉérieur Ɖour  la ƉarƟ e BaĐtériosol  aveĐ 
24͘ϭϵΣBrix  Đontre  2ϭ͘ϴϵΣBrix  Ɖour  le  déͲ
ŵoin soit н2͘3ΣBrix Ɖour la ŵoĚalité BaĐͲ
tériosol ;Đe Ƌui n͛est Ɖas exƉliƋué Ɖar une 
Ěiī érenĐe  Ě a͛vanĐe  Ěe  ŵaturité  ƉuisƋue 
l a͛ĐiĚité est légğreŵent suƉérieure Ɖour la 
ƉarƟ e BaĐtériosol͘Ϳ͘
>e  renĚeŵent  vertͲseĐ  ĐalĐulé  est  en  faͲ
veur  Ěu  BaĐtériosol͘  >es  ŵesures  Ěe  ĐaͲ
libre  ĐalĐulé  ne  sont  staƟ sƟ Ƌueŵent  Ɖas 

Ěiī érentes͘
En 20ϭϴ͕    les ƉoiĚs unitaires ne sont Ɖas 
signiĮ ĐaƟ veŵent  Ěiī érents  entre  le  déͲ
ŵoin et le BaĐtériosol͘ �u Eiveau Ěu Brix͕ 
il n͛Ǉ a Ɖas Ě͛éĐart  signiĮ ĐaƟ f͘   >e  taux Ěe 
brix est suƉérieur Ɖour la ƉarƟ e BaĐtérioͲ
sol aveĐ 23͘ϭ5ΣBrix Đontre 2ϭ͘25ΣBrix Ɖour 
le déŵoin  soit  н ϭ͘ϵΣBrix Ɖour  la ŵoĚaliͲ
té  BaĐtériosol  ;Đe  Ƌui  n͛est  Ɖas  exƉliƋué 
Ɖar  une  Ěiī érenĐe  Ě a͛vanĐe  Ěe ŵaturité 
ƉuisƋue  l a͛ĐiĚité  est  éƋuivalente  Ɖour  la 
ƉarƟ e BaĐtériosol͘Ϳ͘

Le rendement vert-sec traduit le rapport 
entre poids des fruits frais et poids en 
sec. Plus ce rati o est faible, meilleur est 
le rendement de séchage. Il correspond 
au poids de fruits frais nécessaires à la 
producti on d’1 kg de pruneaux à 21 % 
d’humidité. En général, le rendement 
vert-sec sur Prunier d’Ente avoisine les 
3,2. Le calibre correspond au nombre 
de fruits nécessaires pour faire 500 g de 
pruneaux. Ainsi, plus le calibre est peti t, 
plus les fruits sont gros.AU 5 SEPTEMBRE 2016
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Analyse de maturité du 5 septembre 2016

TNT 2016

Bactériosol 2016

33,81

21,89

64,17

3,31

49

30,62

24,19

65,71

3,08

51

0,00

10,00

20,00

30,00

40,00

50,00

60,00

70,00

P. unitaire ° Brix Ac. à pH 8.1 Rdt vert sec calculé Calibre calculé

Analyse de maturité du 25 Août 2017

TNT 2017 Bactériosol 2017

MEILLEUR 
°BRIX

MEILLEUR 
RENDEMENT 

VERT-SEC

AU 25 AOÛT 2017

AU 2 SEPTEMBRE 2018

NOMBRE DE FLEURS, DE FRUITS, TAUX DE NOUAISON

39,4

45,9

37
31

59,9

40,5

7,7 9,5 9,78 9,7 11,9
6,4

19,2
23,4

26,75
30,86

19,9
16,4

TNT 2016 BACTERIOSOL 2016 TNT 2017 BACTERIOSOL 2017 TNT 2018 BACTERIOSOL 2018

Nombre de fleurs, de fruits et taux de nouaison

Nbre de fleurs/m rameau Nombre de fruits/m rameau Taux de nouaison %

39,4

45,9

37
31

59,9

40,5

7,7 9,5 9,78 9,7 11,9
6,4

19,2
23,4

26,75
30,86

19,9
16,4

TNT 2016 BACTERIOSOL 2016 TNT 2017 BACTERIOSOL 2017 TNT 2018 BACTERIOSOL 2018

Nombre de fleurs, de fruits et taux de nouaison

Nbre de fleurs/m rameau Nombre de fruits/m rameau Taux de nouaison %

RENDEMENT VERT SEC ET CALIBRE RÉELS

RENDEMENT VERT/SEC RÉEL TRANSFORMÉ POUR UNE HUMIDITÉ 
DE 21 % au 5/9/16, 25/8/17 et 3/9/18

CALIBRE RÉEL À UNE HUMIDITÉ DE 21 % au 5/9/16, 25/8/17 et 3/9/18

RENDEMENTS  RÉALISÉS  PAR LE PRODUCTEUR

Année Modalités
Rdt brut 

de prunes 
en t/ha

Rdt vert-
sec

Rdt 
pruneaux 

t/ha
Ecart

20ϭ5Ͳ
20ϭϲ

déŵoin E͕ P͕   < ϭϴ 3͘ϭϲ 5͘ϳ0
н 530 Ŭg

BaĐtériosol н E réĚuit ϭϴ 2͘ϴϵ ϲ͘23

20ϭϲͲ
20ϭϳ

déŵoin E͕ P͕  < ϭ3͘5ϴ 2͘ϵϵ 4͘54
н ϭ͘ϳ t

BaĐtériosol н E réĚuit ϭϳ͘ϲ2 2͘ϴϭ ϲ͘2ϳ

20ϭϳͲ
20ϭϴ

déŵoin E͕ P͕  < ϭ2͘ϭ 3͘3ϳ 3͘5ϵ
Ͳ 2ϲ0 Ŭg

BaĐtériosol н E ϵ͘ϳϳ 2͘ϵ3 3͘33

Sur un prix moyen des 3 dernières années de 
1750 €/t soit 3500 €/ha/3 ans soit + 1150 €/ha/an͘

BILAN SUR 3 ANS : + 2 t avec Bactériosol 
+ N réduit et 0 PK

En  20ϭϲ  ͗ Le rendement vert-sec réel des 
prunes SOBAC est de 2.89 contre 3.16 pour 
les prunes Témoin. �insi͕ Ɖour obtenir ϭ Ŭg 
Ěe Ɖruneaux͕ nous avons besoin Ěe 2͕ϴϵ Ŭg 
Ěe Ɖrunes  ^OB�� ou Ěe  3͕ϭϲ  Ŭg  Ěe Ɖrunes 
d�DO/E͘  >es  Đalibres  ne  sont  staƟ sƟ ƋueͲ
ŵent Ɖas Ěiī érents͘ 
En  20ϭϳ  ͗  le rendement vert sec réel des 
prunes SOBAC est 2.81 contre 2.99 pour les 
prunes Témoin. >es Đalibres ne sont Ɖas staͲ
Ɵ sƟ Ƌueŵent Ěiī érents͘
En  20ϭϴ͕  le rendement vert-sec réel des 
prunes SOBAC est de 2.93 contre 3.37 pour 
les prunes Témoin. >es  Đalibres  sont  staƟ sͲ
Ɵ Ƌueŵent  Ěiī érents  aveĐ  un  Đalibre ŵesuͲ
ré Ěe 43  fruits  Ɖour  ^OB��  Đontre 4ϳ Ɖour 
le déŵoin͘ Ainsi, il faut 43 pruneaux SOBAC 
contre 47 pruneaux TÉMOIN pour faire 500 g 
de pruneaux.
�onĐernant  le  Đalibre͕  les  résultats  ne  sont 
staƟ sƟ Ƌueŵent  Ɖas  Ěiī érents  en  20ϭϲ  et 
20ϭϳ  et  sont  staƟ sƟ Ƌueŵent  Ěiī érents  en 
20ϭϴ en faveur Ěu BaĐtériosol͘
Pour les 3 années͕ on a un renĚeŵent vertͲ
seĐ  inférieur  Ɖour  BaĐtériosol͕  ĚonĐ  une 
améliorati on du rendement vert-sec réel 
;staƟ sƟ Ƌueŵent  Ěiī érent  2  années  sur  3Ϳ
pour les pruneaux de la modalité SOBAC.

CONCLUSION GÉNÉRALE

Les résultats des 3 années d’expérimen-
tation permettent d'obtenir un bilan très 
intéressant avec l’utilisation du Bactério-
sol, à savoir :

> Maintien voire amélioration des 
paramètres qualitatifs
> Amélioration du rendement vert-sec 
(-> économie de séchage)
> Maintien voire amélioration de la 
production totale en bilan des 3 ans
> Une amélioration du bilan 
technico-économique sur les 3 années 
d’expérimentation  (+ 1 150 €/ha/an)

P�'E 22 ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

LEXIQUE

*erreur d'applicati on
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FOSSE N°2FOSSE N°1

>iŵon argileux н sable Ͳ ŵiĐroͲalgues 

>iŵons Į ns н argile
Etat ŵoƩ eux

DaƟ ğre organiƋue non évoluée

/Ěeŵ Śoriǌon 2 en Ɖlus souƉle

daux Ě a͛rgile en Śausse н oxǇĚe Ěe fer
YuelƋues traĐes Ěe Đuivre stoĐŬé

PrésenĐe Ěe ƉréĐiƉités 
ferroͲŵanganiƋues &eDn

DaƟ ğre organiƋue un Ɖeu fossilisée
PrésenĐe Ěe failles

ZoĐŚe ĐalĐoͲŵagnésienne
aveĐ un Ɖeu Ě a͛rgile

drğs Đolŵaté
PresƋue grğs

�rgile ũaune et orange
н ĐalĐaire н sable

issue Ě͛une ƉlantaƟ on Ěe vignes ͗ traĐes Ěe 
Ɖassages Ěe raĐines

�alĐaire н argile blanĐŚe
�nĐiennes raĐines fossilisées
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/Ěeŵ fosse ϭ en Ɖlus soŵbre et Ɖlus gras

daux Ě a͛rgile en Śausse
Plus struĐturé

Brassage iŵƉortant
PrésenĐe Ěe fer

Belle Ɖorosité et belle aéraƟ on
^Ǉstğŵe raĐinaire Ɖlus Ěense

Pas Ěe failles
�rgile néoforŵée

daux Ě a͛rgile enĐore Ɖlus iŵƉortant
drğs grosses réserves Ěe fer
>e Đuivre stoĐŬé a été libéré

�rgile blanĐŚe
н ĐalĐaire

�rgile néoforŵée
Plus Ěe raĐines

6.20 4.00Indice de 
compacti on

Légende : 
drğs friable
&riable
>égğre ĐoŵƉaĐƟ on
^eŵiͲĐoŵƉaĐƟ on
&orte ĐoŵƉaĐƟ on

ARBORICULTURE

Profil de sol réalisé sur la parcelle de l'essai BIP ;
du sol au pruneau par Frebourg Agro Ressources

Les résultats de ces 3 années 
d’expérimentation menées par le BIP ainsi 
que les résultats  de l’expertise des profils de 
sol coïncident entre eux. 

En effet, lors des profils, a été observée 
une amélioration physique, chimique et 
biologique du sol ayant reçu du Bactériosol, 
comparativement au Témoin mené en 
fertilisation conventionnelle. Ces constats 
sont en corrélation avec l’amélioration des 
résultats technico-économiques de la partie 

Bactériosol versus Témoin mis en évidence 
lors de l’expérimentation. 

Ainsi, en améliorant les paramètres de 
fertilité des sols, les pruniers sont mieux 
alimentés et ce, de façon plus équilibrée, 
permettant de maintenir ou d’améliorer 
un niveau et une qualité de production 
notamment le rendement vert-sec pour un 
meilleur rendement économique, le tout en 
respectant l'environnement.

ETA AUNEAU
�outǇ Ͳ 4ϳϭ20 DOEdEdOE

ARBORICULTEUR - CÉRÉALIER
^�h ͗ 350 Śa Ěont ͗ ϭ00 Śa Ěe Ɖruniers͕ /'P Pruneaux Ě͛�gen

ϭ25 Śa Ěe blé tenĚre Ě͛Śiver͕ ϭ25 Śa Ěe ŵaŢs grains
©Crédit photos et résultats Frebourg Agro Ressources

Historique de la parcelle : ƉarĐelle Ěe 3 Śa exƉloitée ĚeƉuis 200ϵ͕ essai aveĐ le B/P ĚeƉuis 3 ans
�ulture en ƉlaĐe ͗ Ɖruniers ϳ0ϳ DzZOBO>�E Ɖlantés 5x2 en 200ϵ aƉrğs granĚes Đultures

Commentaires de M. Stéphan AUNEAU :
^OB�� ĚeƉuis 3 ans sur une ƉarƟ e͘ EnŚerbé͕ ĚésŚerbage ƉieĚ ă ƉieĚ͕ irrigaƟ on Ɖar ŵiĐroͲũets ϭ arbre sur 2
ͨ�͛était trğs intéressant͘ >͛exƉerƟ se ŵet bien en éviĚenĐe les aŵélioraƟ ons sur l͛enseŵble Ěu ƉroĮ l͕ Đela ŵe Đonforte Ěans 
ŵon ĐŚoix͘ :e suis rassuré et ũe vais arrġter les essaisͩ͘

Caractéristiques physiques du sol :  tenĚanĐe liŵoneuseͲargileuse͕ boulbğne sur renĚǌine
Eous soŵŵes sur un ŵilieu trğs ŵinéral͕  l͛Śoriǌon travaillé est Ɖlus Śuŵifğre et nous Đonstatons une belle évoluƟ on Ěu 
ĐalĐaire et Ěu sable ͗ argile néoforŵée͘

CONTEXTE PROFIL DE SOL RÉALISÉ LE 11/10/2018

FOSSE N°1 : TÉMOIN FOSSE N°2 : SOBAC 

E ϲϴ P ϭϭ4 < ϳ2 2018 E ϵ4 н 200 Ŭg BaĐtériosol ĐonĐentré

E ϲϲ P ϵ0 < ϲϵ 2017 E 50 н 200 Ŭg BaĐtériosol  ĐonĐentré

E ϳϴ P ϭ22 < ϴ0 2016 E 5ϵ н 200 Ŭg BaĐtériosol  ĐonĐentré

FOSSE N°1 : TÉMOIN FOSSE N°2 : SOBAC

2ϴ0/ŵϸ Nbre de trous de galeries 
de vers de terre X 2.57 ϳ20/ŵϸ

ZaĐines Ɖriŵaires ͗ 25 ă 30 Đŵ
ZaĐines seĐonĚaires ͗ 200 Đŵ et Ɖlus Enracinement

ZaĐines Ɖriŵaires ͗ 25 ă 30 Đŵ
ZaĐines seĐonĚaires ͗ 200 Đŵ et Ɖlus͕ 

Ɖlus Ěenses

�néĐiƋues͕ éƉigés Faune �néĐiƋues Ěe gros Ěiaŵğtre н éƉigés et 
fourŵis

Peu évolués Débris Yuasiŵent évolués

Peu Ě͛oĚeurs sauf oĚeurs Ě͛engrais ĐŚiŵiƋues Autres OĚeur Ěe ĐŚaŵƉignon

FOSSE N°1 : TÉMOIN FOSSE N°2 : SOBAC

�/Z ͗ 22͘ϲΣ� ă ϭ4 Ś ϭ5 Ɖ, Ɖ, �/Z ͗ 23͘4 Σ� ă ϭ5 Ś 40

ϭϲ͘ϳ ϲ͘0 10 cm 5͘ϳ ϭϴ͘2

ϭϲ͘3 5͘ϳ 25 cm ϲ͘0 ϭϳ͘ϲ

ϭϳ͘2 ϲ͘0 50 cm ϲ͘0 ϭϳ͘ϴ

ϭϳ͘0 ϲ͘3 100 cm ϲ͘0 ϭϴ͘ϭ

ϭϳ͘ϲ ϴ͘0 150 cm ϲ͘0 ϭϴ͘ϲ

ϭϳ͘5 ϴ͘5 200 cm ϲ͘ϵ ϭϴ͘3

17.1 6.8 Moyenne 6.1 18.1

2.8 Variati on 1.2

5.51 Indice de compacti on : -15.1 % 4.00

HISTORIQUE DES 2 PARCELLES

TEMPÉRATURES ET PH DU SOL

AUTRES OBSERVATIONS

ͨ  >es  2  fosses  sont  esƉaĐées  Ě͛une 
vingtaine  Ěe  ŵğtres  l͛une  Ěe  l a͛utre͘ 
Elles  ont  les  ŵġŵes  origines  ƉéĚoloͲ
giƋues aveĐ un ƉotenƟ el agronoŵiƋue 
iĚenƟ Ƌue͘  >e  Đreuseŵent  révğle  Đƀté 
^OB��  un  ĐŚangeŵent  Ěe  Đouleur 
iŵƉortant  Ěe  tous  les  Śoriǌons  ͗  un 
Śoriǌon  suƉérieur  Ɖlus  soŵbre  ;Ɖlus 
ŚuŵifğreͿ et le sousͲũaĐent Ɖlus Đoloré 
;ĐréaƟ on Ě a͛rgile Ěans  le ĐalĐaire et  le 
sableͿ͘
Observati ons et mesures réalisées :
Ͳ  hn  relevé  Ěes  dΣ�  Ƌui  ĐoŵŵenĐe  ă 
s͛inverser  Ɖar  raƉƉort  aux  ƉérioĚes 
esƟ vales Ͳх le sol va rester Ɖlus ĐŚauĚ 
l͛Śiver  Ͳх  Ěéŵarrage  Ɖlus  raƉiĚe  au 
ƉrinteŵƉs͘
Ͳ >e Ɖ, est Ěéũă bien régulé Ͳх variaƟ on 
Ɖassée Ěe 2͕ϴ ă ϭ͕2 ĚƸ uniƋueŵent ă 
une augŵentaƟ on Ěe la ferƟ lité bioloͲ

giƋue  Ɖlus  Śoŵogğne  sur  l͛enseŵble 
Ěu ƉroĮ l͘
Ͳ >͛aéraƟ on͕ la Ɖorosité et la gesƟ on Ěe 
l͛eau liée sont Ɖlus Ƌue Ěoublées aveĐ 
une réĚuĐƟ on Ěe ĐoŵƉaĐƟ on Ěe ϭ5͕ϭ %͘
>e sol Ěe  la  fosse 2 étant Ɖlus aéré et 
Ɖlus  vivant͕  Đ͛est  toute  sa  ĚǇnaŵiƋue 
Ƌui s͛aĐĐélğre ă savoir ͗
ͻ hne Ɖlus  granĚe bioĚisƉonibilité  Ěe 
tous  les ŵinéraux͘  Par  exeŵƉle  ͗  <  н 
O2 н  BaĐtéries  с  <2O  oxǇĚe  Ěe  ƉotasͲ
siuŵ  assiŵilable  Ɖar  les  arbres͘  /l  en 
est Ěe ŵġŵe Ɖour  tous  les ŵinéraux͕ 
exĐeƉté  le ƉŚosƉŚore Ƌui  lui  a besoin 
Ěe ŵǇĐorŚiǌes  et  Ěe  ĐŚaŵƉignons  ͗  P 
н O2  н  ĐŚaŵƉignons с P2O4 anŚǇĚriĚe 
ƉŚosƉŚoriƋue assiŵilable Ěe faĕon naͲ
turelle͘
ͻ doutes  les  forŵes Ěe ŵaƟ ğres orgaͲ
niƋues évoluent ŵieux et Ɖlus vite en 
Śuŵus͘ Eous assistons ă une ĐréaƟ on 

Ě a͛ĐiĚes  ŚuŵiƋues͕  Ě a͛ĐiĚes  fulviƋues 
et Ě͛Śuŵine Ƌui renforĐent l a͛ĐƟ on Ěes 
exsuĚats  raĐinaires  Ɖour  faire  évoluer 
le ĐalĐaire et le sable͘ �ela Ɖerŵet une 
ŵeilleure exƉloraƟ on raĐinaire͕ Đe Ƌui 
oƉƟ ŵise  l a͛liŵentaƟ on  en  eau  et  en 
ŵinéraux͘ �ela iŵƉaĐte ĚireĐteŵent la 
Ƌualité et la ƋuanƟ té Ěe la ƉroĚuĐƟ on͘
ͻ �e Ɖlus͕  il  Ǉ  a  un  stoĐŬage Ɖlus  iŵͲ
Ɖortant Ěu Đarbone aveĐ égaleŵent un 
enriĐŚisseŵent  Ěu  sol  en  aǌote  orgaͲ
niƋue͕  Đe  Ƌui  Ɖerŵet  Ěe  Ěiŵinuer  les 
aƉƉorts Ě a͛ǌote ĐŚiŵiƋue͘
ͻ /l est Đlair et net Ƌue la fosse 2 ƉosͲ
sğĚe  une  ferƟ lité  biologiƋue  Ɖlus  iŵͲ
Ɖortante͕  Đe  Ƌui  iŵƉaĐte  ă  la  Śausse 
les  ferƟ lités  ĐŚiŵiƋues  et  ƉŚǇsiƋues͘ 
doutes Đes aŵélioraƟ ons Ɖeuvent sans 
auĐune éƋuivoƋue ġtre aƩ ribuées aux 
aƉƉorts Ěe BaĐtériosol  réalisés Ěurant 
3 ans͘ 

CONCLUSIONS DE CHRISTOPHE FREBOURG, EXPERT INDÉPENDANT

CARBONE DES ACIDES HUMIQUES G/KG DE MS DE SOL
déŵoin ^OB��

0Ͳ30 Đŵ 0͘0ϵϲ 0͘202

30Ͳϲ0 Đŵ 0͘0ϭϳ 0͘022

CONCLUSION GÉNÉRALE
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Henry : ͨ Eous avions fait Ěes essais aveĐ 
le BaĐtériolit il Ǉ a une vingtaine Ě a͛nnées͕ 
ŵais nous n͛éƟ ons Ɖas Ɖrġts ă ƉrenĚre le 
teŵƉs Ɖour la réŇ exion ͩ͘
Alexandre : ͨ Eos réƟ ĐenĐes étaient avant 
tout  teĐŚniƋues et  le ĚéĐliĐ a été  le BaĐͲ
tériolit ĐonĐentré ƉarĐe Ƌu͛on l a͛ƉƉliƋuait 
Ɖlus  faĐileŵent͘  Eous  avons  aƩ aƋué  en 
20ϭ2  avant  tout  Ěans  le  but  Ěe  valoriser 
nos fuŵiers͘ On s’est dit que nous allions 
reparti r du sol et voir ce qu’il y avait de 
mieux pour lui ͩ͘
Henry : ͨ  >͛arrivée Ě �͛lex a été  l͛oĐĐasion 
Ě͛une  reŵise  ă  Ɖlat  Ěe  ŵon  sǇstğŵe͘ 
:͛étais  resté  sur  Đe  Ƌue  ũ a͛vais  aƉƉris  ă 
l͛éĐole  aveĐ  le  EP<  Đoŵŵe  base͘  >a  vie 
ŵiĐrobienne͕ Đe n͛était Ɖas iŵƉortant͘ /l Ǉ 
avait Ěe l͛engrais soluble͕ on avait tout Đe 
Ƌu͛il fallait Ɖour ƉroĚuire͘ :e ne sais Ɖas si 
sans �lex͕ ă 52 ans͕ ũe ŵe serais ă Đe Ɖoint 
reŵis en ƋuesƟ on͘ /l a été un Ěétonateurͩ͘   
Alexandre : ͨ  Les premières observa-
ti ons, c’est sur l’aspect visuel du fumier. 

^ur Ěu fuŵier sorƟ  il Ǉ a Ƌuinǌe ũours͕ il Ǉ a 
Ěéũă Ěes ĐŚaŵƉignons͘
^ur  la  santé  Ěes  bġtes͕  il  Ǉ  a  eu  tout  Ěe 
suite  égaleŵent  une  améliorati on de 
l’ambiance générale͘ En frais vétérinaires͕ 
auũourĚ͛Śui nous soŵŵes vraiŵent au ras 
Ěes  ƉąƋuereƩ es͘  �͛est  trğs  rare  Ěe  voir 
le véto Ěans l͛Śiver alors Ƌu͛il Ǉ a ϭ40 vġͲ
lages͘ 
Au niveau des diarrhées des veaux, l’évo-
luti on a été notable et depuis que nous 
travaillons avec Bactériolit, nous n’avons 
pas eu de pépin sanitaire. Plus nous 
avançons, plus les résultats sont là.  En 
Ɖlus͕ nous avons  invesƟ  Ěans un séĐŚage 
en grange͘ C’est tout notre système qui a 
évolué et le Bactériolit en fait parti e.
Eous  avons  Ɖris  le  Ɖroblğŵe  Ɖar  le  bon 
bout͘  Nous avons commencé à travail-
ler avec Bactériolit, puis nous avons 
conti nué à travailler sur la qualité des 
fourrages et leur conservati on avec le 
séchage et nous sommes logiquement 

passés en Bio.  �ans  l a͛venir͕   surtout  en 
vianĚe  bovine͕  ũe  Ɖense  ƋuΖil  fauĚra  se 
ĚéŵarƋuer et aƉƉorter au Đonsoŵŵateur 
une vianĚe ĐerƟ Į ée ͩ͘
Henry : ͨ Eous avons retrouvé notre ŵéͲ
Ɵ er Ěe ƉaǇsan͘ �ans le ŵéƟ er Ƌu͛on nous 
avait aƉƉris͕ on ŵaltraitait les terres͕ il en 
fallait touũours Ɖlus͕ nous éƟ ons Ěans une 
sƉirale infernale͘ J’apprécie beaucoup au-
jourd’hui notre approche. Eous soŵŵes 
libres Ěe nos ĐŚoix ͩ͘
Alexandre : ͨ  Eous  reĚevenons  ƉaǇͲ
sans au  sens  le Ɖlus noble et en Ɖassant 
en  Bio  notre  ĚéŵarĐŚe  Ěoit  ġtre  enĐore 
Ɖlus  Ɖointue͘  �͛est  enriĐŚissant͘  �e  sont 
Ěe belles ĚéĐouvertes ă ĐŚaƋue  fois͘ Au-
jourd’hui, nous produisons un foin très 
riche, très équilibré et aussi très diges-
ti ble et ça, c’est une des forces du Bac-
tériolit. �veĐ  le  séĐŚage͕ nous  avons  fait 
un  bonĚ  en  avant͘ Eous  soŵŵes  Ɖassés 
Ě͛un foin tarĚif ă un foin ƉréĐoĐe et Ě͛un 
ensilage Ě͛Śerbe ă Ěu foin͘ Avant de fau-

cher, nous voyons comment la nature 
des plantes a évolué. La hauteur du foin, 
l’épaisseur du talon, ça n’a plus rien à 
voir. Aujourd’hui, on y trouve du loti er, 
d’innombrables variétés de trèfl es, de la 
luzerne et même du sainfoin qui a pris 
sur des argiles. 
Avec le fumier ensemencé avec du Bac-
tériolit, on gagne sur le temps d’épan-
dage et on peut mett re les bêtes dix jours 
après sur les parcelles et elles mangent et 
ne font plus de refus. Nous n’avons plus 
du tout d’odeur à l’épandage.
A la sorti e de l’hiver, nos prairies sont 
plus vertes, elles ne blanchissent plus. 
En période de sécheresse, la fl ore souff re 
moins. 
YuanĚ  nous  avons  fait  un  ƉroĮ l  Ěe  sol͕ 
c’est la profondeur de l’enracinement qui 
nous a surpris. �͛est fou Ěe voir Đoŵŵent 
les  raĐines se  fraient un ĐŚeŵin Ěans  les 
argiles͘ �a a été une granĚ ĚéĐouverte ͩ͘ 
Henry : ͨ  Les bêtes poussent mieux au 
pré Ƌu ă͛ une Đertaine éƉoƋue ͩ͘
Alexandre : ͨ En teneur en oméga 3, nous 
sommes bien. /l Ǉ a Ěes bouĐŚers aveĐ Ƌui 
on  travaille  Ƌui  font ŵaturer  Ěes  ƉarƟ es 
Ěe ĐarĐasses ƉenĚant trois ŵois sans Ƌue 
la vianĚe ne bouge͘ �͛est un signe éviĚent 
Ěe Ƌualité ͩ͘ 
Henry : ͨ �vant͕ ƋuanĚ on réĐoltait Ěans 
Ěes  ĐonĚiƟ ons  Ěiĸ  Điles͕  on  Ɖouvait  faire 
Ěes  orniğres  Ƌu͛on  garĚait  ƉenĚant  trois 
ou  Ƌuatre  ans͘  Daintenant͕  elles  ĚisƉaͲ
raissent  Ě͛une  année  sur  l a͛utre͘  Nous 
avons des parcelles qui étaient diffi  ciles 
et qui maintenant se retournent comme 
de la cendre alors qu’avant c’étaient des 
blocs d’argile. 
Dġŵe  ĐŚose  Ɖour  une  ƉarĐelle  oƶ  l͛eau 
faisait un laĐ en Đas Ěe grosses ƉréĐiƉitaͲ
Ɵ ons͘ Aujourd’hui, tout est absorbé par 
le sol ͩ͘ 
Alexandre : ͨ �a a beauĐouƉ Ěe sens Ěe 
Ěire Ƌu͛on travaille Ɖour la Ɖlanğte͘ �Ɖrğs͕ 
il  reste Ěes  ĐŚoses ă  faire au niveau ŵéͲ
tŚanisaƟ on Ɖar  exeŵƉle͘  /l  Ǉ  a  Ěes  teĐŚͲ

niƋues  Ƌui  vont  s͛iŵƉoser͘   /l  fauĚra  les 
aĚoƉter Ɖour  valoriser  au ŵieux nos ĚéͲ
ĐŚets Ƌui n͛en sont Ɖas ƉuisƋue Đ͛est une 
riĐŚesse  Ƌu͛on  laisse  enĐore  ƉarƟ r͘   Eous 
avons un Ɖeu Ěe solaire sur les toits͕ peti t 
à peti t nous gagnons en autonomie et au 
niveau de la marge, il n’y a pas photo ͩ͘ 
Henry : ͨ /l Ǉ a l a͛ŵélioraƟ on Ěe nos ƉraͲ
Ɵ Ƌues Đulturales et aussi  l͛eī et  raĐial Ƌui 
ũoue énorŵéŵent͘ On est auũourĚ͛Śui une 
Ěes vianĚes  les Ɖlus ĐŚğres͘ D’ailleurs, je 
trouve que la race Aubrac et la SOBAC ont 
des trajectoires parallèles, pleines de bon 
sens. �ans  l͛esƉrit͕ Đ͛est une ŵġŵe Ɖrise 
Ěe ĐonsĐienĐe͕ Ěe la  logiƋue aveĐ Ěes réͲ
sultats tangibles au bout ͩ͘  
Alexandre : :e Ɖense Ƌue ŵa généraƟ on a 
évolué Ɖar le fait Ƌu͛elle a ĐŚoisi son ŵéͲ
Ɵ er͘  �͛est Ěéũă une forĐe͘ 
Henry :  ͨ  �utant  tous  Đes  ĐŚangeŵents 
ont  été  un  bouleverseŵent͕  autant  ũ͛en 
suis Śeureux et Į er auũourĚ͛Śui͘ �a a  reͲ
Ěonné Ěu sens ă ŵon ŵéƟ er͘  On ne le fait 
Ɖas seul͕ on se sent porté par un courant 
de société ͩ͘ 
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«Plus nous avançons, plus les résultats sont là»
Henry ne sait pas si sans l’arrivée de son fils, Alexandre, sur l’exploitation, il aurait à ce point tout remis à plat. Aujourd’hui, ils disent tous les deux 
avoir retrouvé leur métier de paysan avec des résultats tangibles en structure de sol, en qualité d’herbe, en santé animale et en marge. 

EN BREF...
> Repartir du sol
> Changement de l'aspect visuel du fumier, 0 odeur à l'épandage> Amélioration de l'ambiance des bâtiments

> Réduction des frais vétérinaires> Amélioration qualitative de la fl ore et des fourrages
> Diversité fl oristique
> 0 refus
> Meilleur enracinement
> Travail du sol plus facile
> Evolution des pratiques en adéquation avec les attentes sociétales

Le GAEC Peyrac s'engage dans une démarche de qualité

/ls  Ěoivent  en  eī et  réƉonĚre  au  ĐaŚier  Ěes 
ĐŚarges  au  travers  Ěe  leurs  ƉraƟ Ƌues  et  ĚéͲ
ŵontrer  la Ƌualité Ěe leur ƉroĚuit Į ni Ɖar Ěes 
analǇses Ěe vianĚe͕ aveĐ obligaƟ on Ěe résultats 
sur les Ɖaraŵğtres suivants ͗
- Teneur en lipides totaux réduite,
- Teneurs en graisses saturées et en acides 
gras oméga 6 réduite
- Teneur accrue en graisses polyinsaturées 
oméga 3
- Rati o oméga 6/oméga 3 nett ement 
diminué*.
>a ĐoŵƉosiƟ on liƉiĚiƋue Ěes ƉroĚuits aniŵaux 
est trğs ĚéƉenĚante Ěe la ĐoŵƉosiƟ on liƉiĚiƋue 
Ěe leur aliŵentaƟ on͘ �insi͕ nous ĚéƉenĚons Ěe 
ŵoléĐules Ƌue seules  les Ɖlantes savent  fabriͲ
Ƌuer en aŵont Ěans notre ĐŚaŠne aliŵentaire͕ 
et Ƌue seuls les aniŵaux savent asseŵbler͘
Pour  un  éleveur͕   le  ĐŚoix  Ě͛une  aliŵentaƟ on 

riĐŚe en oŵéga 3 est  ĚonĐ un ouƟ l Ɖour ƉroͲ
Ěuire Ěes vianĚes Ɖlus éƋuilibrées et Ɖlus riĐŚes 
en oŵéga 3͘ �e ĐŚoix Ɖeut se faire soit Ɖar l͛uƟ Ͳ
lisaƟ on  Ě a͛liŵents  Ěu  ĐoŵŵerĐe  séleĐƟ onnés 
Ɖour  leur  teneur  élevée  en  Đes  ĐonsƟ tuants 
soit Ɖar  la ƉroĚuĐƟ on Ěe végétaux ĐŚoisis  sur 
la ferŵe͘ Pour Ƌue Đes végétaux soient ƉleineͲ
ŵent  eĸ  Đients  Ɖour  exƉriŵer  leur  ƉotenƟ el 
généƟ Ƌue  Ěont  une  riĐŚesse  en  oŵéga  3  et 
ƉerŵeƩ re une fourniture iŵƉortante en oŵéͲ
ga et en tous les ĐonsƟ tuants uƟ les ;vitaŵines͕ 
ŵinéraux͕  oligoͲéléŵents͙Ϳ  au  ŵétabolisŵe 
Ěe  l a͛niŵal͕  il  est  néĐessaire  Ěe  ĐonĚuire  les 
Đultures Ěe ŵaniğre aĚéƋuate͘ 
Ainsi, les technologies Marcel Mézy s’ins-
crivent pleinement dans cett e opti que. Ense-
mencer les sols en micro-organismes béné-
fi ques pour permett re à la plante de se nourrir 
de façon plus équilibrée, d’exprimer son plein 

potenti el et donc de développer tous les bien-
faits (nutriments, vitamines, …) nécessaires à 
la santé des animaux et des humains. 
�͛est  le ĐŚoix Ƌu͛ont  fait �lexanĚre et ,enrǇ  ͗ 
ŵeƩ re  en  ƉlaĐe  sur  leur  exƉloitaƟ on  Ěes  véͲ
gétaux  aǇant  un  ƉotenƟ el  Ěe  ƉroĚuĐƟ on  en 
oŵéga 3 au Ěétriŵent Ěes oŵéga ϲ͘ Privilégier 
l͛Śerbe͕  les  Ɖrairies  naturelles͕  les  ŵéteils  en 
reŵƉlaĐeŵent Ěu ŵaŢs et Ěonner aux Đultures 
les ŵoǇens  Ěe  se  nourrir  Ěe  faĕon  Ɖlus  éƋuiͲ
librée  Ɖour  exƉriŵer  le  Ɖlein  ƉotenƟ el  aussi 
bien au niveau Ěu ƉroĮ l  liƉiĚiƋue Ƌue Ěe tout 
le reste au travers Ěe l͛uƟ lisaƟ on Ěu BaĐtériosol 
et Ěu BaĐtériolit͘ �insi͕ leur trouƉeau ƉroĮ te Ěe 
tous les nutriŵents͕ liƉiĚes͕ gluĐiĚes͕ Ɖrotéines 
Ƌu͛oī rent  leurs ƉroĚuĐƟ ons  végétales et  Đ͛est 
auũourĚ͛Śui  Đe  Ƌui  Ɖerŵet  Ěe  ƉroĚuire  une 
vianĚe réƉonĚant ă Ěes Đritğres Ěe Ƌualité en 
terŵes Ěe ^�Ed� ;Đf Ɖages ϭϲ et ϭϳͿ͘

ALEXANDRE PEYRAC 
�ssoĐié aveĐ son Ɖğre ,enrǇ͕  et son Đousin EĚŵonĚ

ÉLEVEURS
ϭ40 ŵğres Ěe raĐe �ubraĐ Ͳ 2ϲ3 ŚeĐtares Ěont 55 Śa 

Ě͛esƟ ves sur le Ɖlateau Ěe l �͛ubraĐ͘ Pour les 2ϭ0 autres 
ŚeĐtares͕ un Ɵ ers Ěe Đausse et Ěe ƉarĐours͕ ϭ5 ŚeĐtares Ěe 
Đéréales ;ŵéteilͿ autoĐonsoŵŵées et le reste en Ɖrairies͘

En agriĐulture biologiƋue͘
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Alexandre et Henry travaillent également dans la démarche de qualité Bleu-Blanc-Cœur (BBC) pour leur viande.
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VIANDE - QUALITÉ - AUTONOMIE - RENTABILITÉ

Ύ>es oŵéga ϲ sont Ěes aĐiĚes gras ƉolǇinsaturés Ěit essenƟ els Đar ils ne 
Ɖeuvent Ɖas ġtre sǇntŚéƟ sés en ƋuanƟ té suĸ  sante Ɖar le ĐorƉs͕ Ě͛oƶ le 
besoin Ě͛un aƉƉort extérieur Ɖar l a͛liŵentaƟ on͘
>e ĐorƉs uƟ lise les oŵéga ϲ Ɖour élaborer Ěes aĐiĚes gras Śauteŵent 
insaturés͘ �es substanĐes ũouent un rƀle  iŵƉortant Ěans  le bon fonĐͲ
Ɵ onneŵent Ěes sǇstğŵes nerveux͕ ĐarĚiovasĐulaire͕ iŵŵunitaire͕ ainͲ
si Ƌue Ěans  les réaĐƟ ons allergiƋues et  inŇ aŵŵatoires et  la guérison 
Ěes blessures͘ �onsoŵŵés en exĐğs͕ les aĐiĚes gras oŵéga ϲ Ɖeuvent 
eŵƉġĐŚer Ƌue les eī ets bénéĮ Ƌues Ěes aĐiĚes gras oŵéga 3 se ŵaniͲ
festent͕ notaŵŵent  sur  le Ɖlan Ěe  la ƉroteĐƟ on ĐarĚiovasĐulaire͘ hn 
exĐğs Ě͛oŵéga ϲ Ɖeut aussi ƉrovoƋuer Ěes Ěouleurs et Ěes ŵalaĚies 
inŇ aŵŵatoires Đoŵŵe lΖastŚŵe ou lΖartŚrite͘
>es oŵéga 3 sont Ěes aĐiĚes gras ƉolǇinsaturés Ěit essenƟ els Đar ils ne 
Ɖeuvent Ɖas ġtre sǇntŚéƟ sés en ƋuanƟ té suĸ  sante Ɖar le ĐorƉs͕ Ě͛oƶ 
besoin Ě͛un aƉƉort extérieur Ɖar l a͛liŵentaƟ on͘ >es oŵéga 3 sont uƟ Ͳ
lisés  Ěans  lΖélaboraƟ on ĚΖaĐiĚes  gras  Śauteŵent  insaturés͘  �es  subsͲ
tanĐes  ont  Ěes  eī ets  favorables  sur  la  ĐoŵƉosiƟ on  Ěes ŵeŵbranes 
Đellulaires ainsi Ƌue sur Ěe noŵbreux ƉroĐessus bioĐŚiŵiƋues Ěe lΖorͲ
ganisŵe ͗  la régulaƟ on Ěe la tension artérielle͕ lΖélasƟ Đité Ěes vaisseaux͕ 
les réaĐƟ ons iŵŵunitaires et anƟ ͲinŇ aŵŵatoires͕ lΖagrégaƟ on Ěes ƉlaͲ
ƋueƩ es sanguines͘

Témoignage d'Alexandre Peyrac sur la chaîne 
You Tube, "Les solutions naturelles  SOBAC"
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Z�d/OE 2 YuanƟté ;Ŭg DB/ũrͿ

&OhZZ�'E^ Paille Ěe blé 3

&oin Ěe Ɖrairie Ěe ŵontagne ϭ͘25

dOd�> 4͘25

�OE�EEdZ�^
��,Ed�^

�liŵent ĮniƟon BB� ϭ0͘4

dOd�> �OE�EEdZ� ϭ0͘4

Z�d/OE ϭ YuanƟté ;Ŭg DB/ũrͿ

&OhZZ�'E^

Ensilage Ěe ŵaŢs ϭ2

Ensilage ĚΖŚerbe ϭ 3

Ensilage ĚΖŚerbe 2 ϭ

Paille Ěe blé 0͘5

&oin Ěe PP 0͘5

dOd�> ϭϳ

�OE�EEdZ�^ 
��,Ed�^

Délange aliŵents 3

�liŵent BB� 5

dOd�> �OE�EEdZ� ϴ

ÉLEVAGE 1 - RATION ENSILAGE ÉLEVAGE 2 - RATION ALIMENT

�oƸt raƟon ϭ ;en Φ/ũourͿ 3͘ϭϭ4

'DY ;Ŭg/ũrͿ ϭ͘ϭ5

darif raĐŚat BB� ;Φ/ŬgͿ 5͘3

Darge ;Φ/ũrͿ 2͘ϵϴϭ

IT3 de la ration : 82 dont 81.5 
provenant des concentrés 

achetés

Omega-3 fournis principalement par une  
alimentation extérieure à la ferme  

> IMPORTANCE DU COÛT ET VARIABILITÉ DES COURS 

�oƸt raƟon 2 ;en Φ/ũourͿ 3͘04ϭ

'DY ;Ŭg/ũrͿ ϭ͘ϭ5

darif raĐŚat BB� ;Φ/ŬgͿ 5͘3

Darge ;Φ/ũrͿ 3͘054

IT3 de la ration : 98 dont 94 provenant 
des concentrés achetés

Omega-3 fournis principalement par une   
alimentation extérieure à la ferme  

> IMPORTANCE DU COÛT ET VARIABILITÉ DES COURS 

En %
Weefirst 32 Pois/féverole
Rumi perf' 5 Orge
Tx colza/soja 12 Blé/avoine/seigle
Tx colza 15 Extriflax bio
Sodium 1
Orge 9
Pulpe betterave 10
Cérélor's 15
AMV 1

En %
Weefirst 12
Taux colza 13
Linaubrac 15
Pulpe��betterave 8
Orge 30
Luzerne déshy. 10
Blé 10
AMV 2
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Z�d/OE 3 YuanƟté ;Ŭg DB/ũrͿ

&OhZZ�'E^

&oin PE �ϭ 0͘5

&oin PE �ϭ Ex ϭ

&oin Ěe luǌerne �ϭ ϭ

&oin Ěe luǌerne �3 2͘5

&oin ϭ0 Ɖlantes 2

&oin ds 0͘5

^ainfoin 0͘5

dOd�> ϴ

�OE�EEdZ�^
�hdOPZO�h/d^

Orge 2͘ϭ

PoisͲ&éverole ϭ

Blé/avoine/seigle ϭ͘ϲ5

�OE�EEdZ� 
��,Ed� ExtruŇax bio 0͘25

dOd�> �OE�EEdZ� 5

�oƸt raƟon 3 ;en Φ/ũourͿ 2͘2ϲϴ

'DY ;Ŭg/ũrͿ ϭ͘ϭ5

darif raĐŚat BB� ;Φ/ŬgͿ 5͘3

Darge ;Φ/ũrͿ 3͘ϴ2ϳ

IT3 de la ration : 73 dont 27 
provenant des concentrés 

achetés et 46 des éléments 
auto-produits de la ration

> AUTOPRODUCTION ET AUTONOMIE,  
EFFICIENCE DES OMEGA-3

Elevage 1 Elevage 2 GAEC PEYRAC

% MG ϳ͘ϳ 4 3͘ϳ

AGS/ALA 4ϭ͘3 5ϵ͘3 4ϭ

ω6/ω3 2͘ϲ 4 2͘ϳ

ALA ϭ 0͘ϴ ϭ͘ϭ

Ration 1
Ensilage

Ration 2
Aliment

Ration 
GAEC PEYRAC

IT3 fourrages 0͘ϴ0 4͘35 4ϲ

IT3 concentrés ϴϭ͘5 ϵ4 2ϳ

IT3 ration ϴ2 ϵϴ ϳ3

�insi͕ les 3 raƟons réƉonĚent aux Đritğres BB�͕ ĐeƉenĚant le ŵoĚe et le ĐoƸt Ěe raƟon sont Ěiīérents͘  Elevage 1
Ration ensilage

Elevage 2
Ration aliment

Système Ration 
GAEC PEYRAC

Coût ration en €/jour 3͘ϭϭ4 3͘04ϭ 2͘2ϲϴ

Tarif rachat (€/kg) 5͘3 5͘3 5͘3

Marge €/jr/animal 2͘ϵϴϭ 3͘054 3͘ϴ2ϳ

Marge dégagée sur 100 jrs d'en-
graissement de 30 boeufs en € 8 943 9 163

11 481 
soit + 2 538

L’ANALYSE DE VIANDE DES 3 SYSTÈMES DE RATION RÉALISÉE 
PAR BLEU-BLANC-CŒUR EST LE SUIVANT :

CONCLUSION
A partir d’une ration autoproduite à plus de 90 %, le GAEC Peyrac obtient une viande de qualité, respectant les 
objectifs qualitatifs de la filière BBC, à moindre coût. 
Au-delà des équilibres oméga, les technologies Marcel Mézy permettent un équilibre des autres paramètres 
influant sur l’état de l’animal et sa santé (cf baisse des frais vétérinaires notamment, paramètres engraisse-
ment…). Le produit fini en bout de chaîne, à savoir la viande, est plus équilibrée, plus riche en vitamines, oligos…et 
permet donc de répondre pleinement à la demande des consommateurs, tout en réduisant l’empreinte carbone 
de l’exploitation.

BILAN ÉCONOMIQUE SUR LA MÊME BASE DE GMQ : 1.15 KG/JOUR

Contexte : 3  élevages  Ƌui  sont  Ěans  la  ĚéŵarĐŚe  BB�  Ɖour  fournir 
Ěes  boeufs  �ubraĐ  Ěe  24 ŵois  Ͳ Dġŵe  ǌone  Ěe  ƉroĚuĐƟon  Ͳ  BB�  a 
réalisé une étuĚe ƉerŵeƩant Ěe ĐoŵƉarer 3 ŵoĚğles Ě a͛liŵentaƟon 
et  Ě a͛ƉƉort  en  oŵegaͲ3͘  >es  3  Įgures  ĐiͲĚessous  retransĐrivent  le 
ĐoŵƉaraƟf ͗

IT3 : Indice Technique oméga-3 permettant d'indiquer la teneur d'un 
aliment ou d'une ration en acides gras oméga-3 actifs disponibles et 
rend compte de la proportion d'oméga-3 par rapport aux oméga-6.
AGS : Acide �ras �aturé
% MG : matière grasse
ALA : Acide Alpha-Linolénique

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E 25

Résultats sur l'atelier viande : oméga-6/oméga-3

COMPOSITION DU CONCENTRÉ EN %

CONTEXTE ET LEXIQUE

COMPOSITION DU CONCENTRÉ EN % COMPOSITION DU CONCENTRÉ EN %

En %
Weefirst 32 Pois/féverole
Rumi perf' 5 Orge
Tx colza/soja 12 Blé/avoine/seigle
Tx colza 15 Extriflax bio
Sodium 1
Orge 9
Pulpe betterave 10
Cérélor's 15
AMV 1

En %
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Linaubrac 15
Pulpe��betterave 8
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Le rendu économique du choix de ce système de ration permet au GAEC PEYRAC de dégager une marge 
supérieure tout en restant maîtres de leur coût de production de leur ration, faiblement impactée par les cours 
mondiaux de l’aliment. 

On voit dans ce comparatif que malgré une ration 
la plus faible des trois systèmes en contenant omé-
ga-3, la viande issue du GAEC Peyrac respecte la 
qualité au niveau du profil lipidique de la charte BBC. 

Ainsi, l’efficience de l’unité oméga-3 introduite via 
la ration est la meilleure dans le système Peyrac. 
Ce sont des oméga-3 produits naturellement via 
les fourrages et les céréales faites sur l’exploitation, 
avec les technologies Marcel Mézy. L’efficience est 
à relier pleinement avec l’équilibre global en nu-

triments, vitamines, minéraux et oligos–éléments 
des fourrages et concentrés autoproduits qui per-
mettent aux chaines métaboliques de se réaliser 
jusqu’au bout et de façon équilibrée dans l’animal 
pour fournir une viande de qualité. 

On part du sol, en le faisant fonctionner grâce aux 
micro-organismes des solutions SOBAC pour nourrir 
au plus juste les plantes de l’exploitation, afin que 
ces dernières fournissent une ration équilibrée et 
efficiente aux animaux. 

VIANDE - QUALITÉ - AUTONOMIE - RENTABILITÉ

GAEC PEYRAC

20

42

33

5

En %

Pois/féverole
Orge
Blé/avoine/seigle
Extruflax bio
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ͨ  : a͛i  touũours aiŵé  l͛Śerbe͕  faire Ěu  foin͘  :e n a͛i  ũaͲ
ŵais été Đéréalier Ěans l ą͛ŵe͕ ũe n a͛i ũaŵais aiŵé les 
ƉroĚuits ƉŚǇtos͘ 
: a͛i Ěe vieilles Ɖrairies Ƌue ũ͛entreƟ ens au ŵieux͘ : a͛i 
trğs Ɖeu Ěe travail Ěu sol ă Ɖart le Ɖassage Ěe la ŚerseͲ
étrille͘ : a͛i réussi ă trouver un vrai éƋuilibre entre ƉąͲ
turages et ƉarĐelles Ěe fauĐŚe͘ :e réussis ă bien réƉarͲ
Ɵ r les ƉérioĚes Ěe réĐolte͘

: a͛i ĐoŵŵenĐé ă travailler aveĐ le BaĐtériosol en 20ϭϭ 
et  ũe  suis  Ɖassé  ensuite  au  BaĐtériolit͘ Au bout de 
deux ans, il y avait déjà beaucoup plus de légumi-
neuses dans les prairies. 
Pour ce qui est de l’appétence du troupeau, ça a été 
net quand j’ai repris des terres. Les bêtes ne man-
geaient pas l’herbe des parcelles que je venais de re-

prendre. Elles préféraient rester dans celles où elles 
avaient pourtant passé l’hiver.
^i ũe ƉroĚuis autant Ěe foin Ěe Ƌualité sur Ěe vieilles 
Ɖrairies  Ɖosées  sur  le  roĐŚer͕   Đ͛est  Ƌue  la  Ɖlante  Ǉ 
trouve sa vie et s͛Ǉ ƉlaŠt͘ En 20ϭ3͕ il Ǉ a un voisin Ƌui 
avait  fait  un  surͲseŵis͘ Doi  ũe  ne  l a͛i  Ɖas  fait  et  ũ a͛i 
Ɖourtant eu un gros  renĚeŵent aveĐ ϳ2  reŵorƋues 
Ě͛ensilage Đontre 55 l a͛nnée ĚΖavant͘ 
Au niveau du coût de producti on, j’ai une méthode 
très économique avec un fourrage de qualité, un en-
silage d’herbe précoce (début mai) pour faire une 
deuxième coupe fi n juin-début juillet. Et ă l a͛utoŵne͕ 
on fait Ěe l͛enrubannage ou Ɖąturer͘
>͛an Ɖassé͕ l͛ensilage Ě͛Śerbe était ă ϭϴ Ěe Ɖrotéines͕ 
Đ͛est  la  valeur Ě͛un aliŵent͘  Pour ƉroĚuire 35 brouͲ
tarĚs et ϭ5 vaĐŚes ă l͛engraisseŵent͕ ũe ne Ɖasse Ƌue 
25  tonnes  Ě a͛liŵents  alors  Ƌue  Đertains  voisins  font 
Ěes vaĐŚes Đertes Ɖlus lourĚes ŵais ils aĐŚğtent ϭ25 
tonnes Ě a͛liŵents͙

« 26 euros par UGB en frais vétérinaires »
Le plus important c’est l’odeur du fumier. On peut 
curer n’importe quand. Ça ne sent plus. Nous stoc-
kons sur les champs et trois semaines après, on 
a l’impression de marcher dans de la neige tant la 
décompositi on s’est faite vite. En plus, ça m’évite de 
composter, donc moins de travail.
: a͛vais fait Ěes analǇses Ěe sol en 20ϭ0 et ũe viens Ě͛en 
refaire une͘ J’ai été très agréablement surpris par les 
résultats. La vie du sol s’est améliorée, le pH a lé-
gèrement augmenté. Tous les autres curseurs sont 
positi fs sans rien amener comme amendements. Ça 
me conforte dans ce que je fais et confi rme une fois 
de plus ce que j’observe.
: a͛i le senƟ ŵent Ě a͛voir Ɖris le bon virage au bon ŵoͲ

ŵent͘ En Ɖlus͕ ĕa n a͛ Ɖas été une Đontrainte ŵais un 
ĐŚoix͘
:e ne fais Ɖlus auĐun vaĐĐin sur les aniŵaux͘ En frais 
vétérinaires, je suis très bas, 3000 € tout compris, ça 
fait 26 €/UGB. 
:e  suis ƉrésiĚent Ě͛une �hD�͕  ũ a͛i  été ƉrésiĚent Ěu 
Đlub  Ěe  football  ƉenĚant  ϭϲ  ans͕  ũ͛en  suis  touũours 
viĐeͲƉrésiĚent͕ ŵa ƉraƟ Ƌue Ě͛exƉloitaƟ on ŵe  laisse 
Ěu teŵƉs et Đ͛est trğs iŵƉortant͘ 
Je suis fi er de travailler comme je le fais avec un pro-
duit noble. 
Daintenant͕  ũe  laisse  au  ŵaxiŵuŵ  faire  la  nature͘ 
hne bġte Ƌui est Ěans son ŵilieu ĚeƉuis Ěeux ŵois͕ 
Ƌui a reƉéré l͛enĚroit oƶ elle va vġler͕  ũe la laisse faire 
toute  seule͘  :e  ƉrenĚs  un  risƋue  ŵais  il  n͛Ǉ  a  Ɖas 
ŵieux au niveau sanitaire͘  
Je n’étais pas le premier dans le secteur mais le 
concept SOBAC fait de plus en plus d’adeptes.  >es 
trois  ũeunes  exƉloitants  Ěe  la  Đoŵŵune  travaillent 
Ě a͛illeurs aveĐ le ĐonĐeƉt͘ ͩ 

«Fier de travailler avec un produit noble»
Didier Chevalier aime parler de son troupeau et de cette herbe dont il 
prend tant soin. Au plus près de la nature, il optimise tous ses coûts et 
pense avoir pris le bon virage. 

DIDIER CHEVALIER
>e Breuil ;�llierͿ 

ÉLEVEUR
ϭϭϳ ŚeĐtares tout en Śerbe

drouƉeau Ěe ϴ0 ĐŚarolaises et ƋuelƋues 
laiƟ ğres͘ 

DEPUIS 2011

EN BREF...
> Plus de légumineuses
> Meilleure appétence
> Faible coût de production 
> 0 odeur du fumier, facilité d'utilisation> Amélioration de la vie du sol
> Augmentation du pH
> Frais vétérinaires très bas 

RÉ-ENSEMENCEMENT 
DES SOLS - CRÉATION D’HUMUS

BACTÉRIOSOL

BOOSTER 50

BACTÉRIOSOL BACTÉRIOSOL

PRAIRIES 
MULTI

ESPÈCES

COUVERTS 
VÉGÉTAUX

POUR LES INTER-RANGS, 
PENSEZ AUX PRAIRIES 

MULTI-ESPÈCES OU AUX 
COUVERTS VÉGÉTAUX SOBAC

BACTÉRIOLIT

ENSEMENCEMENT DES LITIÈRES - 
COMPOSTS AVEC BACTÉRIOLIT 

ET/OU DES CULTURES, PRAIRIES ... 
AVEC  BACTÉRIOSOL 

> BACTÉRIOSOL ET/OU BACTÉRIOLIT

BACTÉRIOSOL

ENSEMENCEMENT DES CULTURES À L’IMPLANTATION 
EN LOCALISÉ AVEC BACTÉRIOSOL  BOOSTER 10 OU 50  

EN COMPLÉMENT DU BACTÉRIOSOL-BACTÉRIOLIT 
(suivant l’outil de semis)

> BACTÉRIOSOL BOOSTER 10 OU 50

> BACTÉRIOSOL 
ET/OU BACTÉRIOLIT

PRAIRIES 
MULTI

ESPÈCES

COUVERTS 
VÉGÉTAUX

POUR LES SEMIS,
PENSEZ AUX PRAIRIES 

MULTI-ESPÈCES, SEMENCES 
POUR MÉTEIL OU AUX 

COUVERTS VÉGÉTAUX SOBAC

BACTÉRIOSOL

BOOSTER 10

Coûts de production et autonomie alimentaire : maîtriser ses charges en bovins viande

ANALYSE DES COÛTS D'ALIMENT PAR KG 
DE VIANDE PRODUITE EN €

ANALYSE DES CRITÈRES DE PRODUCTION 
EN KG VIFS PRODUITS/UGB

LA MARGE BOVINE SUR ALIMENT 
+ FRAIS VÉTOS (HORS AIDES/UGB) EN €

P�'E 2ϲ ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

M. Chevalier a participé à une étude réalisée par la Chambre d’agriculture de l’Allier en septembre 2017. L’objectif de cette étude était d’évaluer 
les résultats technico-économiques d’un groupe de  10 élevages sur un système de bovins viande équivalent.
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CONCLUSION
Ainsi, M. Chevalier cherchait à travailler en autonomie dans un système 
tout en herbe. Pour ce faire, il voulait valoriser pleinement l’efficience de 
ses fourrages.  Aujourd’hui, les technologies Marcel Mézy utilisées sur la 
ferme lui permettent de répondre à cet enjeu. 
L’optimisation de la qualité de sa production fourragère lui a permis de 
produire en autonomie tout en réduisant ses charges et en augmentant 
sa marge. 

Dans cett e étude, on observe que : 
 -> Le coût d’aliment par kg de viande produite est le plus faible chez M. Chevalier 
 -> M. Chevalier se retrouve dans la moyenne de producti on en kg vifs /UGB 
 -> La marge bovine sur aliments et frais vétérinaires de M. Chevalier est une des plus hautes de l’étude 
      (86 € de plus (hors aides)/UGB que la moyenne des 10 exploitati ons)
Ces éléments sont à corréler avec le témoignage de M. Chevalier. 

AUTONOMIE ALIMENTAIRE - MAÎTRISE DES CHARGES - RENTABILITÉ



ͨ  : a͛i  une  stabulaƟ on  neuve  ŵais  ũ a͛vais  Ěes  ƉroͲ
blğŵes  aveĐ  Ěes  liƟ ğres  Ƌui  étaient  troƉ  ŚuŵiĚes 
et Ƌui ŵeƩ aient une ŵauvaise aŵbianĐe sanitaire͘ 
: a͛vais Ěes Ɖroblğŵes Ɖulŵonaires sur les veaux Ƌui 
entraŠnaient Ě͛iŵƉortants frais vétérinaires͘ 
En 20ϭϲ͕  ũ a͛i ĐoŵŵenĐé ă ŵeƩ re Ěu BaĐtériolit sur 
les  liƟ ğres͘  J’ai vite vu que les veaux se portaient 
mieux avec une liti ère plus saine et à la fi n de l’hi-
ver, j’avais uti lisé moins de paille et curé la stabu-
lati on que trois fois au lieu de quatre. C’est un réel 
gain de temps ͖ un Đurage͕ Đ͛est une ũournée ă trois 
aveĐ Ěeux  traĐteurs et Ěeux bennes͘ Le fumier est 
très fi n, sans odeur et s’épand bien. Les vaches 
mangent plus facilement une fois le fumier appli-
qué. Aussi, je peux l’épandre près des maisons. Dès 
la première année, j’ai vu plus de variétés dans les 
pâtures. : a͛i ŵġŵe fait un Ɖeu Ɖlus Ěe boƩ es͘ : a͛i arͲ
rġté la ĐŚaux͕ ϭ3 tonnes͘ 
>e  Ěeuxiğŵe  Śiver͕   ũ a͛i  traité  ŵoins  Ěe  veaux  Ěe 
Ɖroblğŵes Ɖulŵonaires͘  J’ai réduit mes frais vété-
rinaires d’autant que je n’ai plus eu de diarrhées 
sur les veaux. J’ai aussi travaillé avec des huiles es-
senti elles. C’est tout un ensemble de choses qui a 
conduit à cett e harmonie. 
^ur  les  veaux͕  ă  la  Ɖreŵiğre  Ɖesée͕  ũ a͛i  gagné  en 
ĐroissanĐe͕  200  graŵŵes  Ěe  Ɖlus͕  Đe  Ƌui  n͛est  Ɖas 
négligeable͘  J’ai gagné en GMQ  ;gain ŵoǇen  ƋuoͲ
Ɵ ĚienͿ aveĐ Ěes veaux Ɖlus  frais et Ƌui ont Ɖlus Ěe 
Ěéfenses͘  La consommati on d’aliment a baissé et 
les vaches se ti ennent mieux. YuanĚ  ũe  regarĚe  le 
Đarnet sanitaire Ěes bġtes͕ ũe Đonstate avoir eī eĐtué 
beauĐouƉ ŵoins Ěe traiteŵents͘ :e suis Đontent Ěe 
voir les veaux en Ɖleine santé͘ >e teĐŚniĐien Ƌui suit 

l͛élevage ŵe Ěit ͗ ͨ du leur as fait Ƌuoi ͍ ͩ͘ /l voit une 
grosse Ěiī érenĐe͘ 

« J’ai le sentiment de bien faire » 
Eous soŵŵes Ɖlusieurs autour Ěe ĐŚeǌ ŵoi ă travailͲ
ler aveĐ la ^OB��͘ �͛est iŵƉortant Ěe ne Ɖas se senͲ
Ɵ r seul͘ :e regarĚe les Đoŵŵentaires͕ les intervieǁs 
sur  internet et ĕa ŵe Đonforte Ěe voir Đes gens Ƌui 
ont ĐinƋ ou Ěix ans Ěe reĐul͘ : a͛i un Į ls͕ et ũ a͛iŵerais 
bien lui laisser ƋuelƋue ĐŚose Ěe ƉroƉre͘ �͛est ŵainͲ
tenant  Ƌue  ĕa  se  ƉréƉare͘  :e  n a͛i  Ɖlus  l͛iŵƉression 
Ě a͛voir la tġte Ěans le guiĚon͘ :e ŵ a͛rrġte Ěavantage 
Ɖour regarĚer les ĐŚoses͘ /l Ǉ a ƋuelƋues années͕ on 
ne ŵ a͛urait  ũaŵais fait travailler aveĐ Ěes Śuiles esͲ
senƟ elles͘ 
Autre volet important, le gain de temps. >͛ Śiver ĚerͲ
nier͕  ũe suis rentré en ŵoǇenne une ĚeŵiͲŚeure Ɖlus 
tƀt  le soir ă  la ŵaison͘ �͛est Ɖlus Ěe teŵƉs Ɖour  la 
faŵille͘ 
J’ai le senti ment de bien faire, d’avoir évolué dans 
le bon sens. ͩ

BOVINS VIANDE

«Plus rien ne pourra me refaire revenir en arrière»

EN BREF...
> Retour de la vie dans le sol
> Rendements retrouvés
> Qualité des productions
> Amélioration de la décomposition des fumiers> Pousse constante de l'herbe
> Plus de refus
> Changement de la fl ore 
> Confort du troupeau

DIDIER MAZAUDON
� 'lanĚon ;,auteͲsienneͿ 

ÉLEVEUR
ϲ5 ŚeĐtares Ěont 2ϭ Śa Ěe Đéréales ;ϳ Śa Ěe blé͕ ϳ Śa Ěe triƟ Đale͕ ϳ Śa 

Ěe ŵaŢsͿ͕ le reste en fourrages Ěont 4 Śa Ěe luǌerne͘ 
drouƉeau Ěe liŵousines insĐrites͕ 33 vġlages ă l a͛nnée͘

DEPUIS 2011

«J'ai gagné 200 g en GMQ»
Hervé dit avoir constaté de nombreuses améliorations. Des bêtes en meilleure 
santé, un fumier sans odeur qui s’épand plus facilement, des veaux qui gagnent 
en croissance et plus de temps pour la gestion et l’entretien de la ferme.

EN BREF...
> Meilleure santé des veaux
> Gain de temps
> Fumier très fi n, 0 odeur
> Diversité fl oristique
> Baisse des frais vétérinaires
> Baisse de la consommation d'aliment

HERVÉ PERRAUD 
� BaugǇ ;^aƀneͲetͲ>oireͿ  

ÉLEVEUR
ϭ55 ŚeĐtares  Ͳ ϭ05 �Śarolaises insĐrites au ,erĚ BooŬ �Śarolais 

En '�E� aveĐ son Ɖğre et son frğre Ɖuis seul ĚeƉuis 20ϭϴ͘ 

DEPUIS 2018
DAVID POYET

� �ŵƉleƉuis ;ZŚƀneͿ  
ÉLEVEUR

ϭ2ϴ ŚeĐtares Ěont 5 Śa en ŵaŢs 
et le reste en Ɖrairies͘ 

ϭϲ5 h'B  Ͳ ^éleĐƟ onneur �Śarolais 
sƉéĐialisé Ěans le gğne sans Đornes͘ 

DEPUIS 2014

ͨ :e ĐoŵƉoste ŵon fuŵier ĚeƉuis Ƌuinǌe ans͘ �oŵŵe 
ũe ne suis Ɖas Ěu genre ă fonĐer tġte baissée͕ ƋuanĚ on 
ŵ a͛ Ɖarlé Ěe la ^OB��͕ ũ a͛i voulu lire Ěes téŵoignages 
et éĐŚanger aveĐ Ěes uƟ lisateurs͘ : a͛i aussi aƉƉelé Ěes 
éleveurs Ěans  l �͛llier et ailleurs͘ dous ne ŵ͛en ont Ěit 
Ƌue Ěu bien͘ 
:e  suis  ƉarƟ   sur  Ěix  ŚeĐtares  Ěe  Ɖrairies  la  Ɖreŵiğre 
année  et  Ěğs  la  Ěeuxiğŵe͕  j’ai trouvé mes prairies 
plus vertes au printemps. Quand la sécheresse est 
arrivée, j’ai trouvé que les vaches se comportaient 
mieux. Elles ne maigrissaient pas comme avant. Je 
sentais qu’il y avait plus de qualité dans ce qu’elles 
mangeaient.
�uũourĚ͛Śui͕ ũ͛enseŵenĐe ϵ0 ŚeĐtares aveĐ BaĐtériosol 
et le reste est Ěu fuŵier ĐoŵƉosté ĐeƉenĚant͕ ũe vais 
ĐoŵŵenĐer ă enseŵenĐer  l͛enseŵble Ěe ŵes  liƟ ğres 
aveĐ BaĐtériolit͘ :͛en ai Ě a͛illeurs Ɖris ϲ00 Ŭilos Ɖour les 
veaux et tous les problèmes de cordon ont disparu. Et 
au niveau pulmonaire, je n’ai traité que 3 veaux sur 
80 vêlages. 
,eureuseŵent Ƌu a͛utour nous soŵŵes ĐinƋ ă travailͲ
ler aveĐ la ^OB��͘ �͛est iŵƉortant Ěe ne Ɖas se senƟ r 
seul ƋuanĚ on ĐŚange sa faĕon Ěe travailler͘
:e  fais  Ěes  vġlages  grouƉés  et  il  faut  ĚonĐ  éviter  au 
ŵaxiŵuŵ  les  Ɖroblğŵes͘  �͛est  Đe  Ƌui  va  ŵe  faire 
Ɖasser  en  BaĐtériolit  l a͛n  ƉroĐŚain  aĮ n  Ě a͛voir  une 
ŵeilleure Ƌualité au niveau sanitaire͘ �e toute faĕon͕ 
ũe vois bien Ƌue Đe ĐonĐeƉt ŵarĐŚe͘  J’ai déjà remar-
qué qu’il y a beaucoup plus de turricules de vers de 
terre sur les parcelles ferti lisées avec Bactériosol et 
le sol est beaucoup plus souple. On voit Ƌue Đ͛est seĐ 
ŵais ĕa a envie Ěe Ɖousser͘  On sent Ƌu͛il ne fauĚra Ɖas 
granĚͲĐŚose Ɖour Ƌue ĕa reƉarte͘ 
:e  suis Ɖlus éleveur Ƌu a͛gronoŵe et  ũe  regarĚe avant 
tout  le  ĐoŵƉorteŵent  Ěes  aniŵaux͘ Dġŵe  s͛il  n͛Ǉ  a 

Ɖas longteŵƉs Ƌue ũ a͛i ĐŚangé ŵa ŵétŚoĚe Ěe travail͕ 
je vois que les vaches restent en état plus longtemps. 
:e sens Ƌue Đe ƉroĐéĚé est bon Ɖour elles͘ Un de mes 
buts, c’est d’être le plus autonome possible et que les 
bêtes valorisent l’herbe le mieux possible sur les huit 
mois de pâtures. 
: a͛i  le  senƟ ŵent  Ěe  travailler  Ěans  le  bon  sens  faĐe 
aux  enũeux  ĐliŵaƟ Ƌues͕  ũe  ŵe  sens  Ɖlus  serein͘  J’ai 
aussi l’impression de me faciliter la tâche en travail-
lant avec le Bactériosol en septembre et de me dire 
qu’après c’est fi ni. On a  besoin  Ěe  Đe  Đonfort  Ěe  vie 
aussi͘ 
^avoir Ƌu͛on aĐĐélğre la ĐréaƟ on Ě͛Śuŵus Ěans les sols͕ 
Đ͛est rassurant ƋuanĚ ŵġŵe͘ :e sais Ƌue ũe ne suis Ɖas 
loin Ěu bio et ũe ŵe ĚeŵanĚe si inĐonsĐieŵŵent ũe ne 
ŵe suis Ɖas tourné vers la ^OB�� Ěans ĐeƩ e oƉƟ Ƌue͘
: a͛i trouvé la bonne ƉŚilosoƉŚie et Đe sera enĐore Ɖlus 
Śarŵonieux ƋuanĚ ũe travaillerai aveĐ BaĐtériolit͘ �͛un 
Ɖoint Ěe vue sanitaire͕ ũe n a͛i Ƌue Ěe bons retours ĐŚeǌ 
les uƟ lisateurs͘ 
:e ĚéƉlore ƋuanĚ ŵġŵe Ƌue la �Śaŵbre Ě �͛griĐulture 
n͛évolue Ɖas Ɖlus vite Đar͕   ũ͛en suis ĐonvainĐu͕  les enͲ
grais ĐŚiŵiƋues͕  les anƟ bioƟ Ƌues ont leur avenir ĚerͲ
riğre eux ͩ͘ 

«Etre le plus autonome possible»
C’est au niveau de la résistance à la sécheresse et de la santé des veaux que David 
Poyet a vu le plus de changements. Il dit aussi avoir gagné en confort de vie.

EN BREF...
> Prairies plus vertes au printemps> Fourrages de meilleure qualité> Amélioration de l'état sanitaire des veaux> Plus de vers de terre, sol plus souple> Meilleur état des vaches
> Simplifi cation du travail

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E 2ϳ 

Pour Didier Mazaudon, si sa marge a progressé c’est avant tout parce qu’il est de plus en plus autonome 
sur son exploitation. Signe d’évolution, les techniciens commencent à parler de sarcleuses et de bineuses 
plutôt que de glyphosate …
ͨ : a͛i ĐoŵŵenĐé sur la luǌerne en 
20ϭ2  et  dès la première année 
j’ai vu la vie revenir dans le sol. 
En  20ϭϲ͕  ũ a͛i  enseŵenĐé  toute  la 
surfaĐe  aveĐ BaĐtériosol͘    En  fait͕ 
ĕa  Ěevient  une  ƉŚilosoƉŚie͕  une 
faĕon Ěe voir les ĐŚoses telleŵent 
Ěiī érente Ěe Đe Ƌu͛on nous a aƉͲ
Ɖris͘ 
Il faut comprendre une bonne 
fois pour toute que la terre n’est 
pas un support, qu’elle travaille, 
qu’elle vit et qu’elle peut alimen-
ter une plante sans que l’on ait 
recours à des produits chimiques 
ou de synthèse. : a͛vais  envie  Ěe 
sorƟ r Ěu EP<͕ ŵġŵe s͛il a eu ĐerͲ
taineŵent  son  rƀle  Ěans  le  ĚéveͲ
loƉƉeŵent Ěe l͚agriĐulture il Ǉ a un 
ĚeŵiͲsiğĐle͘  

/l  Ǉ  a  beauĐouƉ  Ěe  ƉeƟ tes  struĐͲ
tures  Đoŵŵe  la  ŵienne  Ƌui  ne 
sont Ɖas en bio et Ƌui ŵiniŵisent 
les aŵenĚeŵents͘ 
^ur  les ƉarĐelles oƶ  ũe ne Ɖouvais 
Ɖlus rien faire venir͕   lă oƶ la terre 
était  ĐoŵƉlğteŵent  ĐoŵƉaĐtée͕ 
en trois ans la vie est revenue et 
les rendements ont retrouvé leur 
niveau originel.  : a͛i  ŵaintenant 
les  ŵeilleurs  résultats  sur  la  réͲ
gion en luǌerne Ƌui sort ă Ɖlus Ěe 
20 graŵŵes Ěe ŵaƟ ğre aǌotée au 
Ŭilo͘  Elle  est ŵġŵe  souvent  ă  2ϭ 
ou ŵġŵe 2ϭ͕ϵ͘ 
�veĐ  le BaĐtériolit͕  la décomposi-
ti on des fumiers s’est accélérée et 
ils travaillent plus vite au niveau 
des sols. Pour l’herbe, la pousse 
est constante et il n’y a plus de 

refus. Je n’ai pas passé une seule 
fois le gyrobroyeur cett e année.
L’herbe est mieux valorisée, la 
fl ore a changé. Il y a un retour du 
trèfl e et de plein de peti tes légu-
mineuses. Ça plaît beaucoup aux 
bêtes. Dans son a�  tude, dans sa 
gestuelle, je vois que le troupeau 
est bien. 

« L’aboutissement, c’est l’autonomie ».
�͛est  toute son aƉƉroĐŚe agronoͲ
ŵiƋue  Ěe  la  Ɖousse  Ěes  Ɖlantes 
Ƌu͛il faut ŵoĚiĮ er͘  
:e  suis  ƉersuaĚé Ěe boniĮ er ŵon 
ouƟ l Ěe travail ŵais Đe sont les géͲ
néraƟ ons futures Ƌui Ěiront si on a 
bien fait͘ �͛est rassurant Ěe se Ěire 
Ƌue  Ě a͛utres  ont  la  ŵġŵe  vision 
Ƌue  nous͕  ĐeƩ e  ŵġŵe  exigenĐe 
Ɖar  raƉƉort  au  resƉeĐt  Ěe  notre 

terre nourriĐiğre͘ 
^ur  le  Ɖlan  agronoŵiƋue͕  oui͕  ũ a͛i 
Ɖlus Ěe Ɖlaisir  ă  travailler  Đoŵŵe 
ũe  le  fais ŵaintenant͘  :e  sais  Ƌue 
ũe resterai  ũusƋu͛au bout sur ĐeƩ e 
ligne͘ Plus rien ne Ɖourra ŵe faire 
revenir  en  arriğre͘  L’abouti sse-
ment c’est l’autonomie et j’y suis 
presque. En ĐoŵƉléŵents͕  ũe suis 
Ɖassé Ěe 24  ă  ϲ  tonnes͘ Et si ma 
marge est bonne c’est justement 
parce que je suis à ce niveau d’au-
tonomie. 
�ans ŵon suivi͕  le rƀle Ěu teĐŚniͲ
ĐoͲĐoŵŵerĐial est essenƟ el͘ 
>es  liens Ƌui  se Ɵ ssent aveĐ ĐeƩ e 
Ɖersonne  sont  trğs  iŵƉortants͘ 
>a ĐonĮ anĐe Ƌui  s͛installe est ƉriͲ
ŵorĚiale͕  ũ a͛i  trouvé  Đela  aveĐ  la 
^OB�� ͩ͘ 



EXPORT

Voir plus loin, dépasser les frontières, la barrière de la langue et se recentrer sur l’essentiel, le sol. Telle a été la mission du service export de la SOBAC ces 10 
dernières années. 
Avec la mise en ligne fin 2018 et début 2019 de notre site internet en Anglais et en Espagnol, nous pouvons aujourd’hui communiquer nos 30 ans d’expérience à une 
grande majorité des agriculteurs européens leur permettant ainsi de partager leurs observations mais aussi de bénéficier du recul de nos ambassadeurs français 
à la fois par leurs témoignages mais aussi leurs résultats.
Avec un chiffre d’affaires Export dépassant les 2 millions d’euros (6,5 % du CA France) la SOBAC se positionne parmi les 15 premières sociétés exportatrices aveyron-
naises. Les Technologies Marcel Mézy sont parties à la conquête de l’Europe.

Au-delà des frontières !

ͨ  :e  suis  :uanŵa  Dolina  Péreǌ͕  ũe  vis  ă 
Datarſ͘  : a͛i  une  exƉloitaƟ on  agriĐole 
Ěe  3  Śa  Ěivisée  en  Ěiī érentes  ƉarĐelles͕ 
et  ũe  ĐulƟ ve  surtout  Ěes  léguŵes  et  Ěes 
Ɖoŵŵes Ěe terre͘ :e les ĐoŵŵerĐialise en 
vente ĚireĐte sur les ŵarĐŚés͘ Pour Đela͕ ũe 
ĐŚerĐŚe ă obtenir une bonne ƉroĚuĐƟ on͕ 
Ƌue Đe soit tant au niveau Ěu goƸt͕ trğs iŵͲ
Ɖortant͕ Ƌue Ěe la Ƌualité͘ �ela fait environ 
20 ans Ƌue ũe fais Đe ŵéƟ er͕  ũ a͛i ĐoŵŵenĐé 
en uƟ lisant Ěes ƉroĚuits ĐŚiŵiƋues et Ɖeu 
ă Ɖeu͕  ũ a͛i  laissé  la ĐŚiŵie͕ auũourĚ͛Śui  ũe 
n͛en aƉƉliƋue ƉraƟ Ƌueŵent Ɖas ͊ 
: a͛i  Į ni  Ɖar  aƉƉrenĚre  Đoŵŵe  tout  le 
reste͘ 

BaĐtériosol͕  ũe  l͛uƟ lise  ĚeƉuis  2  ans͘  : a͛i 
ĐoŵŵenĐé ă l͛uƟ liser Đar l͛un Ěe ŵes aŵis 
l͛uƟ lisait avant ŵoi͘ : a͛i une ŵaĐŚine Ɖour 
ƉlasƟ Į er͕   et  ƋuanĚ  ũ a͛i  Ɖosé  le  ƉlasƟ Ƌue 
Ɖour  seŵer  les  Đitrouilles͕  il  nous  ŵanͲ
Ƌuait une ƉarƟ e Ěe la ƉarĐelle͕ il n͛Ǉ avait 
Ɖlus Ěe ƉlasƟ Ƌue͕ ũ a͛i ĚƸ aƩ enĚre ƋuelƋues 
ũours Ɖour terŵiner͘  Quand j’ai voulu ter-
miner, j’ai vu que ces citrouilles-là étaient 
d’un vert parti culier, un vert brillant et 
j’ai dit à Marc : « ça c’est le produit… ». 
On ne le Đonnaissait Ɖas bien enĐore͕ Ɖuis 
il a Ěit ͗ ͨ sƸreŵent͕ sƸreŵent ͊ ͩ͘ 
Avec l’expérience que j’ai du Bactériosol 

maintenant, c’est vrai que ça m’a beau-
coup surpris, car dès la première applica-
ti on que j’ai faite, j’ai vu un changement 
spectaculaire.  : a͛vais  seŵé  Ěes  Ɖoŵŵes 
Ěe  terre  Ƌui  faisaient  Ɖeine  ă  voir͕   elles 
avaient  beauĐouƉ  Ěe  Ɖroblğŵes͕  les 
feuilles  ne  Ɖoussaient  Ɖas͕  la  Ɖlante  ne 
Ɖoussait  Ɖas͕  elle  ne  se ĚéveloƉƉait  Ɖas͘ 
J’ai appliqué Bactériosol et en l’espace de 
3 ou 4 jours, la feuille est devenue plus 
verte et la plante a poussé. :e l a͛i fait lors 
Ěe  la  Ěerniğre  ƉŚase  Ěe  ƉroĚuĐƟ on  et 
Đ͛est  vrai  Ƌue  ũe  ne  ŵ a͛Ʃ enĚais  Ɖas  aux 
ĐŚangeŵents Ƌue ũ a͛i vus au ŵoŵent Ěe la 
réĐolte ͊ >a Ɖlante ne s͛était Ɖas suĸ  saŵͲ
ŵent  ĚéveloƉƉée  ŵais  ŵalgré  Đela͕  ũ a͛i 
eu une bonne ƉroĚuĐƟ on Ěe Ɖoŵŵes Ěe 
terre͘ �  la  seĐonĚe aƉƉliĐaƟ on͕  ũ a͛i  seŵé 
Ěes  Đalĕots  ;oignons  ĐatalansͿ͘  C’était 
impressionnant car la feuille est restée 
verte toute la campagne et était plus 
grande, plus robuste. Et une chose est 
sûre, quand ils ont un bel aspect, ils sont 
plus faciles à vendre, les consommateurs 
préfèrent. :e Ɖense Ƌu a͛u niveau Ěu goƸt͕ 
les gens ont aussi  vu  la Ěiī érenĐe Đar  ils 
ŵe  Ěisaient  Ƌue  ĐeƩ e  année͕  ils  étaient 
trğs tenĚres͕ trğs bons͕ et tout  le ŵonĚe 
ŵe  féliĐitait͘  :e Ɖense Ƌue Đ͛est grąĐe au 
BaĐtériosol ͊
: a͛i  égaleŵent  reŵarƋué  Ƌu a͛ux  enĚroits 
oƶ avait été aƉƉliƋué BaĐtériosol͕ au ƉrinͲ

teŵƉs  ƋuanĚ  ũ a͛i  ĚƸ  ă  nouveau  labourer 
les ĐŚaŵƉs͕ il Ǉ avait enĐore Ěe l͛ŚuŵiĚité 
Ěans le sol͕ ă Đontrario lă oƶ il n a͛vait Ɖas 
été aƉƉliƋué͕ la terre était ĐoŵƉlğteŵent 
sğĐŚe͘ 
�͛un  Đƀté͕  le  traĐteur  avanĕait  tout  seul 
Đar  la  terre  était  ŚuŵiĚe͕  Đ͛était  Ɖlus  faͲ
Đile͘  >ă  oƶ  il  n͛était  Ɖas  aƉƉliƋué͕  Đ͛était 
seĐ͕ Ěur et le labour a été Ěiĸ  Đile͘ �͛est un 
Ɖoint Ƌue  ũ a͛i  ƉarƟ Đuliğreŵent  reŵarƋué 
et ũ͛en ai Ɖarlé autour Ěe ŵoi͘ : a͛iŵe ƉarͲ
tager͕  exƉliƋuer les ĐŚoses et Đ͛est vrai Ƌue 
Đ͛était trğs visuel͘ 
J’ai aussi noté qu’il n’était pas nécessaire 
d’arroser si souvent, c’est en lien avec ce 
que j’expliquais juste avant. En  ĐonserͲ
vant  Ɖlus  Ě͛ŚuŵiĚité  Ěans  le  sol͕  tu  n a͛s 
Ɖas  besoin  Ěe  tant  arroser  et  la  Ɖlante 
résiste beauĐouƉ Ɖlus͕ ĕa se voit͘  : a͛i  fait 
un essai ĐŚeǌ ŵoi͕  ũ a͛i Ěes Ɖots Ěe Ň eurs͕ 
les  Ɖlantes  n͛étaient  Ɖas  trğs  belles͕  ũ a͛i 
aƉƉliƋué BaĐtériosol͕  ũ͛en ai aƉƉliƋué Ɖas 
ŵal et il Ǉ a eu un ĐŚangeŵent͙ le voisin 
ŵe Ěisait ͗ ͨ Ƌu͛estͲĐe Ƌue tu as fait aveĐ 
les  Ɖlantes  ͍  ͩ͘  J’ai un régulateur d’irri-
gati on, je l’ai baissé car il n’y avait pas 
besoin d’autant d’eau, le sol garde beau-
coup plus l’humidité. Puis j’ai remarqué 
à la dernière pluie sur les calçots, malgré 
la quanti té d’eau qui est tombée que ce 
n’était pas aussi détrempé, je pense que 
ça draine mieux.

Puis sur  les Ɖoŵŵes Ěe terre͕  ũ a͛i reŵarͲ
Ƌué Ƌue le ŵilĚiou͕ sans avoir fait un seul 
traiteŵent͕ est beauĐouƉ ŵieux Đontrƀlé 
Ƌu a͛uƉaravant͘ :e Ɖense Ƌu a͛u vu Ěe l͛état 
Ěe la Ɖlante͕ il ne fauĚrait ŵġŵe Ɖas sulfaͲ
ter͘  En uti lisant Bactériosol, on remarque 
donc qu’il est possible d’appliquer moins 
de traitements anti fongiques. Je pense 
que plus on l’appliquera, plus il y aura de 
changements et de résultats.
: a͛i  touũours  travaillé aveĐ Ěes Ɖlantes et 
Đ͛est  une  saƟ sfaĐƟ on  Ěe  voir  une  belle 
Ɖlante͕ s͛il Ǉ a une belle Ɖlante͕ Đ͛est une 
Ɖlante  saine͕  elle  Ɖeut  aƉƉorter  beauͲ
ĐouƉ ă  l͛organisŵe Ěe  la Ɖersonne Ƌui  la 
ŵange͘͘͘ �a Đ͛est une saƟ sfaĐƟ on ͊ͩ

«J'ai vu un changement spectaculaire» - JUANMA MOLINA PÉREZ - ESPAGNE - Novembre 2018

ESPAGNE PORTUGAL AUTRICHE IRLANDE ITALIE
�Į n Ěe réƉonĚre ă  la ĚeŵanĚe Ěes agriͲ
Đulteurs  esƉagnols͕  la  ^OB��  ĚéveloƉƉe 
Ěe  nouveaux  Ɖroũets  en  EsƉagne  et 
s͛ouvre ă Ěe nouveaux Ɖartenariats Ěe ĚisͲ
tribuƟ on͘ 
>es  teĐŚnologies  BaĐtériosolͲBaĐtériolit 
seront  Ěésorŵais  ĚisƉonibles  Ěans  la  réͲ
gion Ěe la 'aliĐe͕ DaĚriĚ͕ �asƟ lleͲlaͲDanͲ
ĐŚa͕ �asƟ lleͲ>éon et en �atalogne͘ 

>͛année  20ϭϵ  sera  ŵarƋuée  Ɖar  l͛ŚoŵoͲ
logaƟ on Ěes ƉroĚuits  ^OB�� au Portugal 
et  Ɖar  un  nouveau  Ɖartenariat  Ěe  ĚistriͲ
buƟ on͘ 
^ouĐieux  Ěe  ĚéveloƉƉer  une  agriĐulture 
saine͕ Ěurable et ƉroĚuĐƟ ve͕ D͘ &réĚériĐo 
�breu͕  Ěistributeur  Ěe  la  région  Ěe 
>isbonne͕  a  ĚéĐiĚé  Ěe  reƉrésenter  les 
teĐŚnologies ^OB�� au Portugal͘

�e  fut une belle  renĐontre  lors Ěu ƉroĮ l 
Ěe  sol  en ,ongrie Ƌui nous a Ɖerŵis Ěe 
Ěéŵarrer  Ěébut  20ϭϵ  le  ŵarĐŚé  �utriͲ
ĐŚien͘ 
'eralĚ  �unst͕  Ɖassionné  Ě͛Śuŵus  et  ă 
l͛origine  Ěes  reĐŚerĐŚes  sur  la  ĐaƉtaƟ on 
Ěu Đarbone Ěans les sols en �utriĐŚe͕ est 
Ěevenu notre reƉrésentant͘

�eƉuis 20ϭ2͕ grąĐe ă nos Ěeux Ɖartenaires 
loĐaux͕  l͛/rlanĚe  s͛est  ŵise  ă  l͛Śeure  Ěu 
BaĐtériosol / BaĐtériolit͘ 
En 20ϭϴ͕ nous avons été sur tous les fronts 
et notaŵŵent sur les salons agriĐoles͕ dulͲ
laŵore ^Śoǁ͕ �ŚaŵƉionnat  /nternaƟ onal 
Ěe >abour et &arŵex͕ Ɖour les Ɖlus iŵƉorͲ
tants ͊

ProĐŚain obũeĐƟ f Ěe la ^OB��͕ s͛iŵƉlanter 
sur le ŵarĐŚé /talien͘ &orts Ě͛une ƉroĚuĐͲ
Ɵ on orientée vers  la Ƌualité et  la renoŵͲ
ŵée͕  Ěe  noŵbreux  agriĐulteurs  italiens 
sont ă la reĐŚerĐŚe Ěe soluƟ ons novatriĐes 
ƉerŵeƩ ant Ěe ƉroĚuire Ěe faĕon intensive 
et Ěurable͘ Plusieurs aĐƟ ons Ěe ƉrosƉeĐͲ
Ɵ on ont été ŵenées en 20ϭϴ et se ƉourͲ
suivent en 20ϭϵ͘

P�'E 2ϴ ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

JUANMA MOLINA PÉREZ
� Datarſ ;EsƉagneͿ

MARAÎCHAGE
3 Śa Ěe ŵaraŠĐŚage ͗

 léguŵes et Ɖoŵŵes Ěe terre
sente ĚireĐte sur les ŵarĐŚés

DEPUIS 2016

EN BREF...
> Changement spectaculaire dès la première application
> Feuilles plus vertes, meilleure pousse, plus de robustesse
> Moins d'arrosages
> Meilleure gestion de l'eau ; meilleur réssuyage et meilleur stockage
> Moins de traitements fongiques

Témoignage de Juanma Molina Pérez 
sur la chaîne You Tube, 

"Les solutions naturelles SOBAC"



EXPORT

M. Gergely Sztupa nous a ouvert les portes de son 
exploitation pour la troisième fois depuis qu’il a 
commencé son aventure avec les solutions Bactério-
sol, Bactériolit accompagné par nos représentants 
locaux Sersia Farm Kft. 
Le premier profil de sol sur cette exploitation a eu 
lieu en 2012, après deux années d’utilisation. En 
2016, nous nous sommes rendus sur la même par-
celle afin d’en voir l’évolution sur le long terme et 
nous avons fait de même en 2018. 
À cette occasion, Sersia Farm Kft avait réuni plus de 
140 agriculteurs Hongrois et Slovaques sur 3 demi-
journées.
hn  Ɖeu  sĐeƉƟƋue  avant  l͛ouverture  Ěe  la  fosse͕ D͘ 
'ergelǇ ^ǌtuƉa ne Ɖensait Ɖas voir Ě͛évoluƟon Đar le 
ƉroĮl Ěe 20ϭϲ l a͛vait Ěéũă iŵƉressionné͘ soiĐi sa réaĐ-
Ɵon ͗ « C'était très intéressant et démonstratif. Les 
doutes que j'avais viennent de s'envoler ! »

ͨ >͛exƉerƟse est réalisée en ĚireĐt Ěe ϵŚ45 ă ϭ5 Ś en 
ƉrésenĐe Ě͛une  trentaine Ě͛exƉloitants͘  >es  2  fosses 
ont les ŵġŵes origines ƉéĚologiƋues aveĐ un Ɖoten-
Ɵel agronoŵiƋue iĚenƟƋue͘ Leur creusement révèle 
de façon incontestable un volume de terre noire plus 
important dans la fosse 2. Tout cela est confirmé par 
les observations et les mesures réalisées.
>a fosse 2 est Ěe ϭΣ� suƉérieure Ěans son enseŵble͕ 
signe Ě͛une ferƟlité biologiƋue Ɖlus iŵƉortante͘
>e Ɖ, est ĐoŵƉlğteŵent régulé sur  tout  le ƉroĮl Ěe 
0  ă  200  Đŵ͘  Ce phénomène met en évidence une 
répartition homogène de la vie biologique, ce qui 
optimise la conductivité, la capillarité et la gestion 
de l’eau. 
>͛ aéraƟon͕ la Ɖorosité et la gesƟon Ěe l͛eau Ɖar Śuŵi-
ĮĐaƟon sont Ěoublées ͖ Đela augŵente la ĚǇnaŵiƋue 
Ěu fonĐƟonneŵent Ěu sol ͗

-> une plus grande biodisponibilité de tous les mi-
néraux
-> une plus grande autonomie par rapport aux 
apports d’engrais chimiques et baisse de la dose 
d’azote minéral
-> des économies très significatives
-> une accélération de la fertilité biologique.
�ans le Đas Ɖrésent͕ le sǇstğŵe raĐinaire exƉloite Ɖlus 
Ěe ϴ0 Đŵ Ěe sol͕ soit l͛éƋuivalent Ěe Ɖlus Ěe ϭ0 000 d 
Ěe terre Ɖar ŚeĐtare ͗ tout siŵƉleŵent énorŵe ͊ 
hn  sǇstğŵe  raĐinaire  Ɖlus  Ɖuissant  Đontribue  ă 
Đonstruire un feuillage Ɖlus résistant aux aƩaƋues Ěe 
ĐŚaŵƉignons ĐrǇƉtogaŵiƋues ͗ enĐore une éĐonoŵie 
sur  le Ɖoste ƉŚǇtosanitaire aveĐ une ĚiŵinuƟon  iŵ-
Ɖortante Ěu résiĚuel Ěans le sol͘
En résumé, la fosse 2 possède une fertilité biolo-
gique plus importante, ce qui impacte à la hausse les 
fertilités chimique et physique.

Profil de sol - PUSZTASZABOLCSI AGRAR Zrt - HONGRIE - Novembre 2018

CONCLUSIONS DE CHRISTOPHE FREBOURG, 
EXPERT INDÉPENDANT

BACTÉRIOSOL - 2012 BACTÉRIOSOL - 2016 BACTÉRIOSOL - 2018TÉMOIN - 2018TÉMOIN - 2016

Horizon
Humus C/N Densité (t/m3) Qté de terre C/ha (t) N/ha (t)

Témoin SOBAC Témoin SOBAC Témoin SOBAC Témoin SOBAC Témoin SOBAC Témoin SOBAC

0-40 4͘4 4͘ϳ ϭ0͘ϴϭ ϭ0͘5ϴ ϭ͘04 ϭ͘02 4ϭϲ0 40ϴ0 ϭ0ϲ͘ϭϲ ϭϭ͘22 ϵ͘ϴ2 ϭ0͘5ϭ

40-80 ϭ͘ϴ 3͘3 ϭϲ͘ϴ3 ϭϭ͘ϳϴ ϭ͘34 ϭ͘ϭ2 53ϲ0 44ϴ0 55͘ϵϲ ϴ5͘ϳ5 3͘32 ϳ͘2ϴ

80-120 ϭ͘ϭ 2͘4 ϭϳ͘3ϳ ϭ2͘35 ϭ͘4ϴ ϭ͘22 5ϵ20 4ϴϴ0 3ϳ͘ϳϳ ϲϳ͘ϵ3 2͘ϭϳ 5͘50

120-140 0͘ϲ ϭ͘ϴ ϭϳ͘ϭ4 ϭϭ͘ϴ4 ϭ͘5ϴ ϭ͘34 ϲ320 2ϲϴ0 2ϭ͘ϵϵ 2ϳ͘ϵϴ ϭ͘2ϴ 2͘3ϲ

140-160 - 0͘ϲ ϭ5͘ϲ5 ϭ͘5ϴ 3ϭϲ0 ϭϭ 0͘ϳ0

22ϭ͘ϴϴ 303͘ϴϳ ϭϲ͘ϲ0 2ϲ͘3ϲ

DIFFÉRENCE côté Bactériosol + 81.99 + 9.75

DIFFÉRENCE en kg/ha/an côté 
Bactériosol + 11 712.86 + 1 393.46

Étude réalisée sur l’exploitation de Pusztaszabolci Agrar, Novembre 2018,  par Gerald 
Dunst, responsable du groupe de travail sur l’agriculture et l’humus de Kaindorf. 

'eralĚ �unst͕ ĚireĐteur général Ěe la soĐiété 
^onnenerĚe͕  ĐofonĚateur  Ěe  la  soĐiété 
�Śar>ine͕  resƉonsable  Ěu  grouƉe  Ěe  travail 
sur  l a͛griĐulture  et  l͛Śuŵus͕  struĐture  Ěe 
l͛éĐorégion Ěe <ainĚorf͘  
/l est l a͛uteur Ěes ŵanuels ͨ ,uŵusauĩau ͩ 
;20ϭϭͿ et ͨ <oŵƉosƟerung ͩ ;20ϭ5Ϳ et ͨ ,u-
ŵusauĩau͕  �ŚanĐe  fƺr  >anĚǁirtsĐŚaŌ  unĚ 
<liŵa ͩ ;20ϭϵͿ Ěans leƋuel Įgure͕ au Ěernier 
ĐŚaƉitre͕ ĐeƩe étuĚe͘ 

Comme nous l’avons vu l’année passée avec 
les essais réalisés par l’Ecole de Purpan, les 
technologies Marcel Mézy permettent un 
meilleur stockage et préservation du car-
bone et de l’azote dans le sol.
Après 7 années d’utilisation, la parcelle SO-
BAC présente des gains significatifs en car-
bone et en azote par rapport au témoin :
> + 37 % de carbone soit + 11.7  T de C/ha/an

> + 59 % d’azote soit + 1.4 T de N/ha/an 
L’initiative « 4 pour 1000 » lancée à la 
COP 21 à Paris en 2015 dit qu’ « un taux de 
croissance annuel du stock de carbone 
dans les sols de 0.4 %, soit 4 %o par an, 
permettrait de stopper l’augmentation de 
la concentration en CO2 dans l’atmosphère 
liée aux activités humaines », visons plus 
haut, voyons plus loin ! 

CONCLUSION DE L'ÉTUDE

:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E 2ϵ

GERGELY SZTUPA
,ongrie

POLYCULTURE-ÉLEVAGE
ϭ 200 Śa ͗ blé tenĚre Ě͛Śiver͕  orge͕ tournesol͕ 
seigle et ŵéteil ensilage͕ ŵaŢs͕ luǌerne͕ Z'/ Ͳ 
ϳ00 vaĐŚes Priŵ͛,olstein Ěont l͛enseŵble Ěe 

la ƉroĚuĐƟon est transforŵée ă la ferŵe 

DEPUIS 2012

Témoignage de Gergely Sztupa sur la chaîne 
You Tube, "Les solutions naturelles SOBAC"



LES ANTILLES

Nicolas Noirtin, relais de la SOBAC en Guadeloupe
Basé en Guadeloupe, Nicolas Noirtin est distributeur SOBAC pour les Antilles. 
Encouragé par les résultats sur le terrain, il est convaincu que le Bactériosol est la solution pour l’agriculture antillaise secouée ces derniers temps par 
plusieurs scandales sanitaires.

Comment avez-vous connu la SOBAC ?
EiĐolas EoirƟ n ͗ &ournisseur Ěe soluƟ ons Ɖour l a͛griͲ
Đulture  ĚeƉuis  Ěe  noŵbreuses  années͕  ũ a͛i  Đroisé  la 
route Ěe :aĐƋues Derle͕ venĚeur en ŵatériel Ěe traͲ
vaux ƉubliĐs et Ƌui avait ĚéĐouvert le BaĐtériosol Ɖar 
relaƟ ons  et  se  ƉroƉosait  Ěe  le  ĐoŵŵerĐialiser  aux 
�nƟ lles͘ E͛étant Ɖas Ěu ŵéƟ er͕  il éƉrouvait Ěe réelles 
Ěiĸ  Đultés et il est venu ŵ͛en Ɖarler͘  �u ĚéƉart͕ ũe lui 
ai Ěit Ƌue Đ͛était Ěe la ƉouĚre Ěe ƉerliŵƉinƉin et Ƌue 
bien Ě a͛utres Ɖersonnes avant  lui  s͛étaient essaǇées 
ă  révoluƟ onner  les  ƉraƟ Ƌues  agriĐoles͘  : a͛i  ƋuanĚ 
ŵġŵe aĐŚeté un Ɖeu Ěe BaĐtériosol Ƌue  ũ a͛i ŵis en 
ƈuvre aveĐ Ěes Đlients Đar ũ a͛i voulu laisser sa ĐŚanĐe 
au ƉroĚuit͘

Qu’est-ce qui vous a donné envie de conti nuer ?
E͘E͘  ͗  En  20ϭ5͕  avec les retours très positi fs que 
j’avais sur ces expérimentati ons͕ ũe lui ai Ěit ͗ ũe ĐoŵͲ
ƉrenĚs un Ɖeu ŵieux le ƉroĚuit͕ ses ƉerforŵanĐes et 
les ƉersƉeĐƟ ves Ɖour  les �nƟ lles Ěans  les ϭ0Ͳϭ5 anͲ
nées ă venir͘
:e lui ai ƉroƉosé une assoĐiaƟ on et nous avons Đréé 
une soĐiété ^ite �gri Ɖour ^oluƟ ons /nnovantes deĐŚͲ
niƋues Ɖour l͛Environneŵent �griĐole͘ 
>es  Ɖreŵiers  Đlients ŵeƩ aient  en  avant  le meilleur 
comportement du végétal dans des périodes cri-
ti ques de sécheresse ou d’inondati ons. La plante 
résistait mieux au manque d’eau grâce à son enra-
cinement et en cas de pluies diluviennes, la terre 
absorbait beaucoup mieux l’eau.

J’ai vu par la suite que le Bactériosol permet aussi de 
beaucoup mieux contenir les maladies fongiques et 
donc de diminuer énormément l’usage des produits 
phytos. Globalement, les uti lisateurs ne mett ent 
plus du tout d’engrais et n’ont pas perdu en rende-
ment mais ils ont gagné en qualité. 
Je me suis complètement investi  dans cett e aventure 
et j’ai recruté un technico-commercial. Sur chaque 
territoire (Guadeloupe et Marti nique), j’ai investi  
dans la communicati on et Christophe Frebourg s’est 
déplacé de métropole pour venir faire des profi ls de 
sol ici. 
Eous  soŵŵes  les  seuls  ă  Ěistribuer  les  soluƟ ons 
^OB�� en 'uaĚelouƉe͕ DarƟ niƋue et en 'uǇane͘ 

Comment faites-vous pour toucher les consomma-
teurs ?
E͘E͘ ͗ :e ŵe suis Ěit Ƌu͛il fallait faire Ěu bruit Ɖour ġtre 
entenĚu Ɖar  les agriĐulteurs et aussi  les ĐonsoŵŵaͲ
teurs͘ : a͛i ƉroƉosé aux uƟ lisateurs Ěe BaĐtériosol Ƌui 
ont aĚoƉté ă ϭ00 % le ĐonĐeƉt͕ un kit complet avec 
parasols, paniers, banderoles à l’effi  gie des techno-
logies Marcel Mézy pour faire les marchés afi n de 
vendre leur producti on en parlant de leur démarche 
culturale. 
: a͛i Đréé entre autres ͨ >es Ɖaniers Ěe DarĐel ͩ aveĐ 
un ŵaraŠĐŚer Ƌui est Ěans  la ĚéŵarĐŚe ĚeƉuis  trois 
ans et ne ŵet Ɖlus Ěu tout Ěe ƉroĚuits ƉŚǇtos͕ ni Ě͛enͲ
grais͘ /l Ěit ġtre enĐŚanté Ɖar les résultats͘

Quels sont vos objecti fs ?
E͘E͘ ͗ �oŵŵe en ŵétroƉole͕ nous nous Śeurtons iĐi 
aussi  au  ƉoiĚs  Ěe  l a͛griĐulture  ĐonvenƟ onnelle  Ƌui 
ne  ũure Ƌue Ɖar  le EP<͘  /l  Ǉ a enĐore Ěes gens Ɖour 
ŵeƩ re en Ěoute nos résultats͘ :e n a͛i Ƌu͛une Ěevise͕ 
ŵon éĐole Đ͛est la Ɖreuve Ɖar l͛exeŵƉle͘
/l  Ǉ  a  Ƌuatorǌe  agriĐulteurs  Ƌui  travaillent  sans  ƉroͲ
Ěuits ƉŚǇtos͕  ils se sont organisés en assoĐiaƟ on͘  /ls 
vont ƉarƟ ĐiƉer ă ŵa ĚeŵanĚe ă une ũournée ͨ Portes 
Ouvertes ͩ Ěans un lǇĐée agriĐole͘ Pour eux͕  le BaĐͲ
tériosol  fait  ƉarƟ e  Ěes  soluƟ ons  Ƌui  leur  seŵblent 
Ɖerforŵantes͘

Le consommateur est-il ouvert à cett e agriculture 
sans intrants chimiques ?
E͘E͘ ͗  Eous soŵŵes͕ Ěe toute faĕon͕ Ěans un Đontexte 
oƶ le boulevarĚ s͛ouvre en granĚ Ɖour une agriĐultuͲ
re resƉeĐtueuse Ěe l͛environneŵent͘ Je ne pense pas 
qu’il existe d’autres procédés qui répondent de fa-
çon aussi complète que le Bactériosol aux impérati fs 
environnementaux, économiques et agronomiques.
>oĐaleŵent͕  il  faut Ƌue nous  soǇons  la  réƉonse aux 
sĐanĚales sanitaires Ƌui touĐŚent  les �nƟ lles͘ >a ƉoͲ
ƉulaƟ on  a  trğs  Đlaireŵent  ĐonsĐienĐe  Ƌu͛il  Ǉ  a  Ěes 
taux  Ěe ŵalaĚies  ĐarĚioͲvasĐulaires  et  Đertains  ĐanͲ
Đers Ƌui sont Ěus ă Ěes Ɖroblğŵes liés ă l a͛griĐulture͘ 
Ils font le lien entre la santé et ce qu’ils mangent. 
Quand je leur parle, je sens que je touche une corde 
sensible chez les gens.
�u niveau Ěe la �Śaŵbre Ě �͛griĐulture͕ ũe ne renĐontre 
Ɖas les barriğres Ƌu͛il Ɖeut Ǉ avoir en ŵétroƉole͘ 'loͲ
baleŵent͕ l͛environneŵent soĐioͲéĐonoŵiƋue est faͲ
vorable aux soluƟ ons Ƌue nous aƉƉortons͘ 

Quels types d’agriculteurs ont adopté le procédé SO-
BAC ?
E͘E͘  ͗ Pour l’instant les clients qui travaillent avec 
Bactériosol sont des producteurs de bananes, canne 
à sucre et côté maraîchage, les producti ons concer-
nées sont essenti ellement les pastèques, les melons, 
les tomates et les tubercules. Sur la canne à sucre, 
nous avons déjà des analyses qui prouvent que nous 
obtenons un meilleur taux de sucre. Nous multi -
plions les animati ons et nous captons beaucoup de 
monde sur le territoire. 
:e suis ĐonvainĐu Ƌue nous graƩ ons un Ɖeu Ěe terriͲ
toire tous les ans et Ƌue nous allons nous insĐrire Ěe 
faĕon Ěurable Ěans le ƉaǇsage anƟ llais͘ 
/l Ǉ a aĐtuelleŵent une grosse vague Ě a͛griĐulteurs Ƌui 
Ɖassent  en Bio  et  Đ͛est  ă  nous Ě a͛ĐĐoŵƉagner  ĐeƩ e 
ŵutaƟ on͘ /l faut Ƌu͛on se fasse iĚenƟ Į er Đoŵŵe étant 
le  bon  oƉérateur  Ɖour  Đe  ĐŚallenge͘  �e  ĐŚallenge͕ 
Đ͛est Ɖour lui Ƌue ũe ŵe lğve ĐŚaƋue ŵaƟ n͘

MARCEL MAZOYER ET NICOLAS NOIRTIN 
'uaĚelouƉe Ͳ DarƟ niƋue

P�'E 30 ͳ :OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB��

ͨ  : a͛i  touũours  été  trğs  Đurieux  et  ĚeƉuis 
Ɖlusieurs  années͕  ũ͛étais  ă  la  reĐŚerĐŚe  Ěe 
soluƟ ons  Ɖour  sorƟ r  Ěu  ĐŚiŵiƋue͘  YuanĚ 
EiĐolas EoirƟ n Ƌui ĐoŵŵerĐialise  le BaĐtéͲ
riosol aux �nƟ lles ŵ a͛ Ɖarlé Ěe Đe ƉroĐéĚé͕ 
il Ǉ a Ɖlus Ěe Ěeux ans͕ ũ a͛i tout Ěe suite eu 
envie Ě͛essaǇer͘  Redonner vie au sol, y ra-
mener des micro-organismes, tout cela me 
parlait.  :͛étais  en  Đulture  ĐonvenƟ onnelle 
et  la Ɖreŵiğre année͕  ũ a͛i eu Ěu ŵal ă voir 
Ěes Ěiī érenĐes͘ >e bouleverseŵent était si 
iŵƉortant͘
Par contre en deuxième année, ça a tout de 
suite été net. Sans traitements, les légumes 
étaient beaux, bien enracinés. Je sen-
tais que la terre s’était enrichie, elle avait 
même changé de couleur et elle était plus 
fi ne. Je n’avais plus l’impression de travail-
ler la même terre. Elle est beaucoup moins 
compacte. Avant, quand il pleuvait, cett e 
terre argileuse se transformait en béton et 
il y avait beaucoup d’asphyxie des cultures 
au niveau des racines. Nous sommes beau-
coup moins confrontés à ce phénomène. 
: a͛vais Ěéũă ĐoŵŵenĐé ă réĚuire les ƉroĚuits 
ƉŚǇtosanitaires  et aujourd’hui je ne traite 
plus du tout. J’ai beaucoup moins de ma-
ladies, ça veut donc dire que mes plantes 
résistent mieux. 
Daintenant͕  nous  laissons  les  inseĐtes  se 

Ěébrouiller entre eux͘ hn éƋuilibre se Đrée 
naturelleŵent  entre  inseĐtes  nuisibles  et 
inseĐtes uƟ les͘ 
: a͛i  aussi  arrġté  tous  les  ĚésŚerbants  et  ũe 
Ɖasse la Ěébroussailleuse entre les lignes͘ 
Pour ŵoi Ƌui suis astŚŵaƟ Ƌue͕  il était  trğs 
iŵƉortant Ƌue ũe sorte Ěu ĐŚiŵiƋue͘ :e suis 
en transiƟ on bio et ũe sais Ƌue l a͛venir Ɖasse 
Ɖar la Ƌualité Ěes ƉroĚuĐƟ ons͘
>e Đonsoŵŵateur est Ěe Ɖlus en Ɖlus aƩ enͲ
Ɵ f ă nos faĕons Ěe travailler et il Ɖose beauͲ
ĐouƉ Ěe ƋuesƟ ons sur nos ŵétŚoĚes Ěe ƉroͲ
ĚuĐƟ on͘ /l sait surtout Đe Ƌu͛il ne veut Ɖlus͘ 
En Ɖlus͕ iĐi͕ nous avons été Đonfrontés ă Ɖas 
ŵal Ěe sĐanĚales sanitaires Ƌui ont aĐĐéléré 
la Ɖrise Ěe ĐonsĐienĐe͘ 
�veĐ ͨ >es Ɖaniers Ěe DarĐel ͕ͩ ũe ŵe bats 
Ɖour  faire  ĐonnaŠtre  Đe  ƉroĐéĚé  Ěe  ferƟ liͲ
saƟ on autour Ěe ŵoi͕ et ƉeƟ t ă ƉeƟ t͕ ĕa va 
entrer Ěans  la  tġte Ěes ƉroĚuĐteurs͘ BeauͲ
ĐouƉ sont Ě a͛illeurs en transiƟ on bio͕ Đe Ƌui 
est  logiƋue aveĐ tout Đe Ƌui est  interĚit au 
niveau  traiteŵents͘  Le Bactériosol est un 
formidable trait d’union pour faire la tran-
siti on avec l’agriculture biologique. 
�uũourĚ͛Śui͕ ũe gagne en ƋuanƟ té et en ƋuaͲ
lité͘ �u niveau gustaƟ f͕  les Đlients ŵe Ěisent 
Ƌue  ŵes  toŵates͕  ŵes  aubergines͕  ŵes 
ĐŚoux͕ ŵes laitues sont beauĐouƉ Ɖlus goƸͲ
teux͘ Dġŵe ĐŚose Ɖour les ĐonĐoŵbres͘ : a͛i 

beauĐouƉ Ɖlus Ěe Đlients et ũe ne réussis Ɖas 
ă saƟ sfaire tout le ŵonĚe͘ :e suis en exƉanͲ
sion et aussi en restruĐturaƟ on͘ 
Au niveau agrumes, les arbres fruiti ers se 
développent plus vite et sont moins tou-
chés par les maladies. �͛est iŵƉortant Đar la 
'uaĚelouƉe a été trğs touĐŚée Ɖar la ŵalaͲ
Ěie Ěu Ěragon ũaune sur les Đitronniers͘
Je découvre le bonheur de travailler de 
cett e façon avec des rendements qui, en 
plus, sont à la hausse. 
Je récolte dans la sérénité, fi er de consom-
mer sans arrière-pensée ma propre pro-
ducti on. J’entame ma troisième année en 
Bactériosol avec beaucoup d’opti misme ͩ͘

EN BREF...
> Les légumes sont beaux
> Bon enracinement, enrichissement de la terre, sol moins compact

> Moins d'asphyxie, moins de maladies, meilleure résistance des plantes
> Meilleur développement des arbres fruitiers, moins de maladies

« Les paniers de Marcel » ont le vent en poupe sur les marchés de Guadeloupe. Sur la grande bâche qui fait le tour de son étal, le maraîcher Marcel 
Tirolien annonce la couleur : « Je  nourris mes sols avec l’éco-fertilisant Bactériosol. Le naturel dans votre panier ». Tout un programme.

«Je gagne en quantité et en qualité»

MARCEL TIROLIEN
� Baie DaŚault ;'uaĚelouƉeͿ

MARAÎCHER
3͕5 ŚeĐtares Ěe ŵaraŠĐŚage aveĐ ƉroĚuĐƟ on Ěe ĐŚoux͕ ĐŚoux ĐŚinois͕ 

léguŵes asiaƟ Ƌues͕ toŵates͕ Ɖoivrons͕ Ɖiŵents͕ aubergines ͙
/nstallé ĚeƉuis ϭϵϴϴ͘
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:OhZE�> �E^ hd/>/^�dEhZ^ �E^ ^O>hd/OE^ ^OB�� ͳ P�'E 3ϭ

FOCUS SUR LA LOI LABBÉ
Adoptée par l’Assemblée nati onale le 23 janvier 
2014, la loi Labbé interdit depuis le 1er janvier 2017 
l’usage des produits phytosanitaires par l’Etat, 
les collecti vités territoriales et les établissements 
publics pour l’entreti en des espaces verts, prome-
nades, jardins et voieries, à l’excepti on des terrains 
de sport et des cimeti ères.
>a  loi  interĚit égaleŵent ĚeƉuis Đe ϭer  ũanvier 20ϭϵ͕ 
la ŵise en ŵarĐŚé͕  la ĚistribuƟ on͕  l͛uƟ lisaƟ on et  la 
ĚétenƟ on  Ěe  ƉroĚuits  ƉŚǇtosanitaires  ă  usage  non 
Ɖrofessionnel͘ 
Les produits pesti cides et désherbants chimiques 
disparaissent, remplacés par des produits de 
biocontrôle à faible risque, autorisés en agriculture 
biologique.

Quel est votre parcours à Guyancourt et pourquoi 
avoir envisagé la soluti on Bactériosol ?

: a͛i intégré l͛éƋuiƉe Đoŵŵe agent teĐŚniƋue en 20ϭϲ͘ 
>͛ usage Ě͛engrais et Ěe ƉroĚuits ƉŚǇtos était soutenu͘ 
En 20ϭϳ͕ aveĐ le resƉonsable Ěu serviĐe͕ nous avons 
l a͛ŵbiƟ on Ěe Đoller ă  l͛engageŵent 0 ƉŚǇto Ɖris Ɖar 
la ŵuniĐiƉalité Ěe 'uǇanĐourt͕ ĚeƉuis 20ϭ2͘ :e réŇ éͲ
ĐŚis alors sur Đe Ƌui génğre les noŵbreux Ɖroblğŵes 
Ƌue ũe renĐontre sur le terrain en Ɖrenant le ƉarƟ  Ěe 
ŵ͛aƩ aƋuer  ă  la  Đause͕  sans  Ǉ  réƉonĚre  Ɖar  réŇ exe 
ŵais en reĐŚerĐŚant un éƋuilibre͘ :e relanĐe alors le 
travail ŵéĐaniƋue en surfaĐe et ũ͛intğgre le BaĐtérioͲ
sol͘  >͛éĐosǇstğŵe  BaĐtériosol  était  la  soluƟ on  agroͲ
noŵiƋue  Ƌui  Ɖouvait  ŵ a͛ƉƉorter  l͛éƋuilibre  nutriƟ f 
Ěu gaǌon et  l͛évoluƟ on biologiƋue Ěu sol oƉƟ ŵisant 
ŵon travail ŵéĐaniƋue͘ : a͛ŵbiƟ onnais alors Ěe ĐonteͲ
nir la Ɖression Ěes ŵalaĚies͕ aŵéliorer les Ƌualités Ěe 
ũouabilité Ěu terrain tout en réƉonĚant aux aƩ entes 
environneŵentales Ěe la ville Ěe 'uǇanĐourt͘

BILAN AGRONOMIQUE

Il faut reprendre les choses à la « racine » !

Protocole antérieur - 2017 Protocole Bactériosol - 2018 

>e  sol  était  troƉ  souƉle͕ 
Đollant et glissant͘ 

>es Į nes Ěe liŵon Ƌui reŵontaient ă  la surfaĐe se sont struĐturées et  leur 
ƉrésenĐe a forteŵent Ěiŵinué͘ >e terrain aĐĐeƉte auũourĚ͛Śui une fréƋuenͲ
taƟ on ŚebĚoŵaĚaire Ěe Ɖlus Ěe 20Ś sans ĚéforŵaƟ on Ěu sol͘

>e gaǌon s a͛rraĐŚait ă ĐŚaƋue 
ŵatĐŚ͘

>es esĐaloƉes ont ĚisƉaru et  le  gaǌon  reste  trğs Ěense ŵġŵe en Śiver͘   >a 
résistanĐe ă l a͛rraĐŚage est exĐellente͘

PrésenĐe Ěe feutre͘ >a réorganisaƟ on Ěu ŵulĐŚ Ɖar BaĐtériosol a valorisé ŵes tontes en aǌote 
assiŵilable Ɖour le gaǌon͘

PrésenĐe Ě a͛ĚvenƟ Đes͘
hn  travail  ŵéĐaniƋue  Điblé  régulier  et  l͛éƋuilibre  Ěes  ƉroƉriétés  Ěe 
sol  Đréé  Ɖar  BaĐtériosol  ŵ͛ont  totaleŵent  Ěébarrassé  Ěes  aĚventiĐes 
;Ɖlantes bio inĚiĐatriĐes Ě͛un sol ĚéséƋuilibréͿ͘

^tress  ŚǇĚriƋue  violent  et 
raƉiĚe en ƉérioĚe sğĐŚe͘

>e sol ŵaintenant est Ěrainant ŵais lie l͛eau͕ la réserve uƟ le en eau Ěu sol 
retarĚe forteŵent le stress ŚǇĚriƋue et Đe stress se ĚéĐlare lenteŵent͘

�ouverture Daũoritaire 
Ěe Ɖaturins annuels͘

En réĚuisant l a͛rrosage et la ferƟ lisaƟ on͕ ũ a͛i observé une ŵigraƟ on Ěe Ň ore͘ 
>a Đouverture est Ɖassée Ě͛une ŵaũorité Ěe Ɖąturins annuels ă une forte ŵaͲ
ũorité Ěe raǇgrass et fétuƋues͘ :͛entreƟ ens ĐeƩ e inversion Ěe Ň ore en brosͲ
sant  réguliğreŵent  les  Ɖąturins  Ƌui  ĚéĐroĐŚent  Ěésorŵais  faĐileŵent͘  : a͛i 
fragilisé le Ɖąturin au ƉroĮ t Ěes graŵinées Ƌue ũe voulais voir se ĚéveloƉƉer 
Ɖar stress ŚǇĚriƋue et ŵinéral͕ alors les autres graŵinées Ɖuisaient faĐileͲ
ŵent les éléŵents nutriƟ fs et l͛eau Ěans le sol grąĐe ă un  sǇstğŵe raĐinaire 
ƉrofonĚ͘

FLORIAN BACQUET
�gent en ĐŚarge Ěe l e͛ntreƟ en Ěes sols sƉorƟ fs 

ă la ville Ěe 'uǇanĐourt
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^ous le Ɖlan Ěe ferƟ lisaƟ on 
20ϭϳ

^ous le Ɖlan Ěe ferƟ lisaƟ on 
ProtoĐole BaĐtériosol 20ϭϴ

5 Ɖassages 4 Ɖassages

3 arrosages Ɖar seŵaine 
ă Śauteur Ěe ϭϲϲ ŵС Ɖar 
arrosage

2 arrosages voire ϭ arrosage Ɖar seŵaine Ěe ϭϲϲ ŵС

Ferti lisati on Économie de 11.43 % entre le protocole antérieur de 2017 et le protocole 
Bactériosol de 2018

BILAN ÉCONOMIQUE

BILAN ENVIRONNEMENTAL
>͛obũeĐƟ f Į xé Ɖar la ville Ěe 'uǇanĐourt est aƩ eint͘ :e 
n͛uƟ lise Ɖlus Ěe ƉroĚuits ƉŚǇtos ƉarĐe Ƌue ũe n͛en ai 
Ɖlus besoin͘ Yue Đe soient Ěes ƉroĚuits séleĐƟ fs gaͲ
ǌon ou fongiĐiĚes͘ :͛ai réĚuit les intrants fertilisants 
et  ũe gğre  le  terrain Ě͛entraineŵent uniƋueŵent en 
BaĐtériosol͕  sans  aƉƉort  Ě͛engrais͘  :e  Ɖréserve  au 

ŵieux la ressourĐe eau͘ EnĮ n͕ BaĐtériosol est un Ɖuits 
Ěe Đarbone et était Ɖrésent ă  la �OP 2ϭ Ɖour Đela͘ En 
ĐaƉtant  le  Đarbone  atŵosƉŚériƋue  ;gaǌ  ă  eī et  Ěe 
serreͿ͕  la  ville  Ěe  'uǇanĐourt  est  en  avanĐe  sur 
les obũeĐƟ fs Ěe la �OP 2ϭ et luƩ e ainsi eĸ  ĐaĐeŵent 
Đontre le réĐŚauī eŵent ĐliŵaƟ Ƌue͘

:e ĐoŵƉte Ěésorŵais Ěiŵinuer Đertains  travaux ŵéͲ
ĐaniƋues  en  ƉrofonĚeur͕   suƉƉriŵer  le  Ɖassage  en 
engrais  Ěe  ŵai  Ɖour  aƉƉorter  un  ŵaxiŵuŵ  Ěe  saͲ
Ɵ sfaĐƟ on  aux  ũoueurs͘  �  Ɵ tre  Ɖersonnel͕  ũe  souŚaite 
Đonserver la ŵġŵe Ƌualité͘ 

Eous ĚisƉosons égaleŵent Ě͛un trğs bel exeŵƉle aveĐ 
le terrain Ě͛entraŠneŵent Ƌui est enƟ ğreŵent ferƟ lisé 
au BaĐtériosol͘  /l  ĐonĐréƟ se  toute  la  ĚéŵarĐŚe  vers 
laƋuelle nous  souŚaitons aller͕   ă  savoir une ĚiŵinuͲ
Ɵ on Ěes Ɖassages et Ěes ĐoƸts Ěe ferƟ lisaƟ on Ɖour un 
renĚu exĐeƉƟ onnel͘

CE QUE J'ENVISAGE

Nombre d’arrosages 
sur 6 mois

Protocole antérieur - 2017 Protocole Bactériosol - 2018

ϳ2 arrosages 48 arrosages

->ÉCONOMIE SUR LA FERTILISATION ET L'ARROSAGE

CONCLUSION DE L'ÉTUDE

-> Economie sur la fertilisation 
-> Réduction et économie d’arrosage
-> Diminution des passages
-> Restructuration du sol
-> Rééquilibrage du sol (absence d’adventices)
-> Résistance à l’arrachage ; meilleure densité et 
profondeur racinaire

-> Meilleur drainage du sol, limitation du stress 
hydrique
-> Meilleure couverture du gazon
-> Travail mécanique réduit
-> Migration de la flore vers des ray-grass et fétuques
-> Lutte contre le réchauffement climatique

Terrain d'honneur de Guyancourt

VENTE EN LIGNE

Afin que tous les jardiniers aient accès à nos 
produits, nous avons mis en place depuis le  

10 avril, un site internet de vente en ligne où 
l'ensemble de notre gamme dédiée au jardin est 

disponible. RDV sur boutique.sobac.fr

Témoignage et résultats de l'étude menée à la mairie de Guyancourt 

�eƉuis  le  ϭer  ũanvier  20ϭϵ͕  les  ũarĚiniers  aŵateurs 
ne  Ɖeuvent  Ɖlus  aĐŚeter  Ěe  ƉroĚuits  Ěe  traiteŵent 
issus  Ěe  la  ĐŚiŵie  Ěe  sǇntŚğse  Ěans  les  ũarĚineries 
notaŵŵent ;voir ĐiͲĐontreͿ͘ 
�isƉaraissent  ainsi  une  granĚe  ƉarƟ e  Ěes  ƉroĚuits 
Ƌue  les  ũarĚiniers avaient  l͛ŚabituĚe Ě͛uƟ liser Đontre 
les  inseĐtes  ou  les  ŵalaĚies  au  ũarĚin͘  �͛est  toute 
une  révoluƟ on Ɖour  l͛uƟ lisateur Ƌui  Ěğs  l a͛ƉƉariƟ on 
Ěe  ƋuelƋues  ƉuĐerons  ou  Ě͛une  ŵalaĚie  sortait 
l a͛rƟ llerie lourĚe Ɖour s͛en Ěébarrasser͕  Ěétruisant au 
Ɖassage  les  inseĐtes  uƟ les  Ƌui͕  lui  venaient  en  aiĚe 
naturelleŵent et gratuiteŵent͘ 
�uũourĚ͛Śui͕ Ɖour garĚer ses Ɖlantes en bonne santé͕ 
Đela  l͛oblige  ă  Ɖenser  son  ũarĚin  Ěiī éreŵŵent  et 

Ěans une logiƋue globale͕ Đe Ƌui n͛est Ɖas forĐéŵent 
éviĚent au ĚéƉart et aƉrğs Ěe  longues ŚabituĚes Ěe 
ũarĚinage͘
Pour  gérer  la  situaƟ on  Ěans  la  globalité͕  il  faut 
reƉrenĚre les ĐŚoses ă la ͨ raĐine ͩ ͊ et ĚonĐ le sol͘ 
�e  sol  Ƌue  l͛on  Đonnait  Ɖeu͕  il  faut  le  Ěire͕  et  Ƌui  a 
néĐessité  Ěes  ŵillions  Ě a͛nnées  ă  se  forŵer  et  Ěe 
voir  Ƌue  Đertains  sols  auũourĚ͛Śui  se  retrouvent 
ĐoŵƉlğteŵent ĚégraĚés en ă Ɖeine ϭ0 ans ͊ 
Et Ɖourtant  Đe  sol est ă  la base Ěe  l͛enseŵble Ěe  la 
struĐture et Đ͛est sur lui Ƌue tout reƉose͘ ^i le sol va 
bien͕ les Ɖlantes iront beauĐouƉ ŵieux en surfaĐe et 
inverseŵent͘ >e sol est Ě a͛borĚ l͛Śabitat͕ le lieu Ěe vie 
Ěe la Ɖlante͕ elle s͛Ǉ intğgre͕ elle Ǉ Ɖuise la nourriture͕ 

elle  ĐoŵŵuniƋue  aveĐ 
l͛environneŵent͘ 
Le duo gagnant Bactério-
sol/Quaterna permet aux 
jardiniers de produire au-
tant, avec une bien meil-
leure qualité et surtout 
sans phytos.



ASSOCIATION SANTÉ TERRE VIVANT

Au commencement de cette démarche, il y a des femmes 
et des hommes. Des agriculteurs partout en France qui ont 
décidé de changer de modèle agricole, qui ont cherché tout 
en maintenant de bons niveaux de production, à repenser 
leur rapport à leurs sols, à leur métier, à leur santé, à l’envi-
ronnement et aux consommateurs.
Ces pionniers, qui débutèrent cette transition dans les an-
nées 1980, ont été rejoints par des milliers d’autres depuis. 
Ils sont la preuve vivante qu’il est possible aujourd’hui de 
produire sans détruire, en proposant des produits de haute 
valeur nutritionnelle et environnementale. 
En 2015, l’Association Santé Terre Vivant est née afin de fé-
dérer ces agriculteurs utilisateurs des technologies Marcel 
Mézy et d’ouvrir leur démarche aux pouvoirs publics et aux 
consommateurs.
Trois ans plus tard, l’Association porte un nouveau projet 
« Entre Nos Mains », véritable trait d’union entre produc-
teurs et consommateurs. Ce manifeste est la résultante de 
dizaines de réunions, de centaines de rencontres, qui ont 
toutes fait émerger la nécessité de repenser notre modèle 
agricole et de consommation, pour des agriculteurs mieux 
valorisés, des produits de plus haute qualité au juste prix et 
la préservation durable de nos ressources naturelles.

ͨ Entre Eos Dains ͩ a Ɖour voĐaƟ on Ě͛enĐourager et 
Ěe favoriser l͛évoluƟ on Ěe notre ŵoĚğle agriĐole vers 
une agriĐulture Ɖlus Ěurable et résiliente͘ �ela Ɖasse 
Ɖar  une  sensibilisaƟ on  aĐĐrue  Ěes  Đonsoŵŵateurs͕ 
Ƌui͕ Ɖar leurs ĐŚoix Ě a͛liŵentaƟ on au ƋuoƟ Ěien͕ ont le 
Ɖouvoir Ěe soutenir les agriĐulteurs aǇant engagé Ěes 
ĚéŵarĐŚes vers une aŵélioraƟ on Ěe leurs ƉraƟ Ƌues͘
Par  ĐeƩ e ŵise  en  relaƟ on  ĚireĐte  et  la  ĐréaƟ on  Ěe 

Ɖartenariats Ěurables entre les ferŵes et les assieƩ es͕ 
entre faŵilles Ɖartageant les ŵġŵes valeurs͕ « Entre 
nos mains » a Ɖour  obũeĐƟ f  Ěe ƉerŵeƩ re  aux  agriͲ
Đulteurs Ěe vivre Ěigneŵent Ěe leur ŵéƟ er͕  en étant 
autonoŵes͕ Ěans une ĚéŵarĐŚe Ěe ƉréservaƟ on Ěu 
vivant ͗ Ěes sols reŵƉlis Ěe vie͕ une bioĚiversité favoͲ
risée͕  la Ɖrise en ĐoŵƉte Ěu bienͲġtre aniŵal͕  la  réͲ
silienĐe au ĐŚangeŵent ĐliŵaƟ Ƌue Ɖar Ěes ƉraƟ Ƌues 
aĚaƉtées  ;stoĐŬage  Ěe  Đarbone  Ěans  les  sols͕  ĚiŵiͲ
nuƟ on Ěes besoins en eau et Ěe  l͛irrigaƟ onͿ͕  la ƉréͲ
servaƟ on Ěe la santé Śuŵaine et le resƉeĐt Ěe notre 
environneŵent͘
>e ŵanifeste « Entre Nos Mains » reƉose sur une viͲ
sion aŵbiƟ euse Ěe notre agriĐulture͘ Derrière chaque 
aliment produit se trouve un agriculteur, un homme, 
une femme, une histoire et un parcours de vie. Eous 
souŚaitons Ƌue ĐŚaƋue Đonsoŵŵateur Ɖuisse iĚenƟ Ͳ
Į er et ĚéĐouvrir  l͛Śuŵain en aŵont Ěe son assieƩ e͘ 
�onnaŠtre  le  visage  Ěu  ferŵier͕   ses  ĐonviĐƟ ons͕  sa 
faĕon  Ěe  ĐulƟ ver  et  Ě͛élever͕   ses  exigenĐes  Ěe  ƋuaͲ
lité͕  son reĐours ou non aux engrais et aux ƉroĚuits 
ƉŚǇtoͲsanitaires͕ en toute transƉarenĐe͘

L’autonomie de chaque agriculteur est pour « Entre 
Nos Mains » un jalon fondamental à la mise en place 
de systèmes agricoles pérennes, durables et qualita-
ti fs. 
Pour un éleveur͕  ġtre autonoŵe͕ Đ͛estͲăͲĚire ĚéƉenĚre 
a ŵiniŵa Ěe l͛extérieur͕  Ɖar la ƉroĚuĐƟ on au sein Ěe 
l͛exƉloitaƟ on  Ɖar  exeŵƉle  Ěe  l a͛liŵent  Ěes  aniŵaux 
ou  la ĚiŵinuƟ on Ěu  reĐours aux  intrants  ĐŚiŵiƋues͕ 
Ɖerŵet un gain ă Ɖlusieurs niveaux ͗
• Environnemental  ͗ nourrir ses bġtes aveĐ les fourͲ
rages͕ les ŵéteils et les Đéréales ƉroĚuits sur la ferŵe 
Ɖerŵet Ě͛éviter les iŵƉortaƟ ons ŵassives Ěe soũa͕ ĐaͲ
tastroƉŚiƋues en terŵes éĐologiƋues  ;ĚéforestaƟ on͕ 
transƉorts͕ bioĚiversitéͿ ͖
• Nutriti onnel  ͗  ƉroĚuire  son  aliŵent͕  Đ͛est  savoir 
ƉréĐiséŵent Đe Ƌu͛on ŵet Ěans la ŵangeoire Ěe ses 
aniŵaux͕  Đ͛est ŵaŠtriser  les  intrants  Ƌui  ont  ou  non 
été  uƟ lisés  Ɖour  la  Đulture  Ěes  végétaux  et  Ɖouvoir 
Đontrƀler Ěe  faĕon eĸ  ĐaĐe  la Ƌualité aliŵentaire Ěe 
la vianĚe ƉroĚuite ͖

• Economique  ͗  liŵiter  les  intrants  et  l a͛ĐŚat  Ě a͛liͲ
ŵents  Ɖerŵet  Ěe  Ěégager  une ŵeilleure  rentabilité 
globale Ě͛exƉloitaƟ on et Ěe ne Ɖlus ġtre souŵis ă  la 
volaƟ lité Ěes Ɖrix Ěu ŵarĐŚé Ěes ŵaƟ ğres Ɖreŵiğres͘

�uũourĚ͛Śui͕  il  est  Đlaireŵent  établi  Ƌue  les  sols  ne 
sont Ɖas Ƌu͛un siŵƉle ͨ suƉƉort ͕ͩ ŵais une ŵaƟ ğre 
vivante͕  Ƌui  inŇ ue  sur  la  Ƌualité  Ěes  végétaux  ƉroͲ
Ěuits͘ �ŚaƋue ŚeĐtare Ěe sol ĐonƟ ent Ěes tonnes Ěe 
vers Ěe terre͕ Ě͛inseĐtes͕ Ěe baĐtéries et Ěe ĐŚaŵƉiͲ
gnons͘ �eƩ e ŵiĐrofaune  souterraine essenƟ elle aux 
Đultures  est  ƉarƟ Đuliğreŵent  sensible  ă  Đertaines 
ƉraƟ Ƌues agriĐoles ͗ engrais ĐŚiŵiƋues͕ uƟ lisaƟ on Ěe 
ƉesƟ ĐiĚes͕ labours ƉrofonĚs͘ Or͕  un sol vivant͕ bioloͲ
giƋueŵent aĐƟ f͕  Ɖerŵet aux Ɖlantes͕ léguŵes͕ arbres 
Ƌui  Đroissent  Ěessus  Ěe ŵieux  se  ĚéveloƉƉer  et  Ěe 
ƉosséĚer Ěe ŵeilleures valeurs nutriƟ onnelles͘ 
ͨ Entre Eos Dains ͩ Ɖose ĚonĐ Đoŵŵe ƉrinĐiƉe fonͲ
Ěaŵental ă sa ĚéŵarĐŚe la ƉréservaƟ on Ěe la vie Ěes 
sols͕ ă la fois en les enriĐŚissant en ŵiĐroͲorganisŵes 
issus  Ěes  teĐŚnologies  DarĐel  DéǌǇ  et  égaleŵent 
en  Ěiŵinuant/suƉƉriŵant  le  reĐours  aux  intrants 
ĐŚiŵiƋues et aux ƉroĚuits ƉŚǇtoͲsanitaires͘ 
�aƉitaliser  sur  la  vie  biologiƋue  Ěes  sols  Ɖerŵet  Ěe 
ƉroƉoser en suivant Ěes végétaux Ěe ŵeilleure ƋuaͲ
lité organoleƉƟ Ƌue et nutriƟ onnelle͕ Đar aǇant ƉousͲ
sé  sur  Ěes  sols  vivants  et  riĐŚes  en  nutriŵents͘  >es 
Ɖlantes  ainsi  ĐulƟ vées  sont ŵieux  Đonstruites͕  ĚonĐ 
ŵoins sensibles aux aƩ aƋues Ěe ravageurs et Ěe ŵaͲ
laĚies͘ >es reĐours aux ƉroĚuits ƉŚǇtoͲsanitaires sont 
ĚonĐ Ěiŵinués͘ �e Ɖlus͕ un sol aĐƟ f biologiƋueŵent 
ĚégraĚe ŵieux  les ŵoléĐules  ĐŚiŵiƋues͕  et  l͛on  reͲ
trouve au Į nal ŵoins Ěe résiĚus Ěans les ƉroĚuits Ěe 
ĐonsoŵŵaƟ on ;fruits͕ léguŵes͕ Đéréales͕ vinͿ͘
En  suivant͕  les  aniŵaux  Đonsoŵŵant  ĐeƩ e  Śerbe͕ 
Đes  Đéréales  et  Đes  fourrages͕  ĚisƉosent  ă  leur  tour 
Ě͛une aliŵentaƟ on Ěe ŵeilleure Ƌualité͕ ƉerŵeƩ ant 
Ěe  renforĐer  leur  santé et  leur bienͲġtre͘  >a vianĚe͕ 
les  ƉroĚuits  laiƟ ers͕  les  ƈufs  issus  Ěe  Đes  aniŵaux 
Ɖrésenteront égaleŵent Ěe ŵeilleurs Ɖaraŵğtres nuͲ
triƟ onnels Ɖour  le Đonsoŵŵateur  ;taux Ěe ŵaƟ ğres 
grasses͕ raƟ o oŵegaͲ3/ϲ͕ etĐ͙Ϳ͘  

�uĐun ŵoĚğle agriĐole ne Ɖeut ġtre valable s͛il n͛est 
Ɖas  Ěurable͘  ͨ  Entre  Eos Dains  ͩ ŵet  la  ƉréservaͲ
Ɵ on Ěe nos sols͕ Ěe l͛eau͕ Ěe la bioĚiversité et la luƩ e 
Đontre  le  réĐŚauī eŵent  ĐliŵaƟ Ƌue  au  Đƈur  Ěe  ses 
engageŵents͘
>e ŵanifeste ͨ Entre Eos Dains ͩ garanƟ t une aĐƟ on 
ă Ɖlusieurs niveaux en faveur Ěe l͛environneŵent Ɖar 
les agriĐulteurs signataires ͗
ͻ ZesƉeĐt Ěe la vie biologiƋue Ěes sols
ͻ  ProteĐƟ on  Ěe  la  bioĚiversité  Ěe  la  faune  et  Ěe  la 
Ň ore  grąĐe  ă  la  ĚiŵinuƟ on/suƉƉression  Ěu  reĐours 
aux ƉroĚuits ƉŚǇtoͲsanitaires
ͻ PréservaƟ on Ěe  la  ressourĐe eau  ͗ ĚiŵinuƟ on Ěes 
reũets Ěe nitrates Ɖar les élevages Ěans les Đours Ě͛eau 
et les naƉƉes ƉŚréaƟ Ƌues et ĚiŵinuƟ on Ěes besoins 
Ěes Đultures en eau et/ou en irrigaƟ on
ͻ >uƩ e Đontre le réĐŚauī eŵent ĐliŵaƟ Ƌue ͗ ĚiŵinuͲ
Ɵ on Ěes reũets Ěe gaǌ ă eī et Ěe serre Ěes exƉloitaƟ ons 
et augŵentaƟ on Ěu stoĐŬage Ěu Đarbone Ěans les sols 
agriĐoles
ͻ salorisaƟ on Ěe ϭ00 % Ěes eŋ  uents Ě͛élevage et ĚiͲ
ŵinuƟ on Ěes reũets Ě a͛ŵŵoniaĐ et Ěe nitrates
En  reũoignant  le  ŵouveŵent  ͨ  Entre  Eos  Dains  ͕ͩ 
vous  faites  le  ĐŚoix  Ěe  vous  engager  Ěans  une  ĚéͲ
ŵarĐŚe  Ě a͛griĐulture  Ěurable͕  resƉeĐtueuse  Ěe  la 
terre et Ěu vivant͘ sous ƉerŵeƩ eǌ égaleŵent la ŵise 
en ƈuvre Ěe ƉroĚuĐƟ ons agriĐoles Ɖlus ƋualitaƟ ves͕ 
ŵeilleures  Ɖour  votre  santé  et  Đelle  Ěu  ĐonsoŵŵaͲ
teur͘   sous  faites  le  ĐŚoix  Ě͛un  sǇstğŵe  autonoŵe͕ 
viable  éĐonŵiƋueŵent͘  EnĮ n͕  vous  garanƟ sseǌ  la 
ŵise  en  ƈuvre  Ěe  ƉraƟ Ƌues  agriĐoles  Ɖérennes  et 
résilientes͕ engagées aĐƟ veŵent Ɖour notre Ɖlanğte͘

1- L’AGRICULTURE ENTRE NOS MAINS

2- L’AUTONOMIE ENTRE NOS MAINS

3- LA QUALITÉ NUTRITIONNELLE ENTRE NOS MAINS

4- LA PLANÈTE ENTRE NOS MAINS

REJOIGNEZ
NOUS

L’avenir est « Entre nos mains » !
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vous achetez une production 
issue d’une ferme adhérente

pour la santé 
de la terre
et du vivant

sante-terre-vivant.fr
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Nom.......................................................................................................................................................................................................

Prénom...........................................................................................................................................................................................

Date de naissance ................................................................................................................................................

Profession.................................................................................................................................................................................

Adresse...........................................................................................................................................................................................

Code postal............................................................................................................................................................................

Ville..........................................................................................................................................................................................................

  Je souhaite être informé(e) régulièrement 

des activités de l’association.

Mail..........................................................................................................................................................................................................

Tél...............................................................................................................................................................................................................

COMMENT RÉGLER MON ADHÉSION ?

- Par chèque à l’ordre de :

« Association pour la Santé de la Terre et du Vivant »

- Par CB sur notre site www.sante-terre-vivant.fr 

Le montant de l’adhésion est fixé à 20 € par an.

REJOIGNEZ-
NOUS 
EN ADHÉRANT

Merci d’envoyer 
votre bulletin 
à l’adresse ci-contre.

BULLETIN D’ADHÉSION

Pourquoi adhérer
À L’ASSOCIATION ?

L’association pour la Santé de la Terre et du Vivant défend 

les modes d’agriculture respectueux de la santé des sols, 

des végétaux, des animaux, de l’Homme et de notre 

environnement. Nous pensons qu’il est possible de produire 
des aliments de qualité, sans détruire la planète, en 
permettant à l’agriculteur de vivre dignement de son métier. 

Aux quatre coins de la France, des milliers d’agriculteurs 

partagent la même philosophie. Leur point commun ? Leur 

rencontre avec les technologies Marcel Mézy qui leur permet 

chaque jour d’optimiser de façon naturelle le potentiel de 

fertilité de leur sol et de proposer aux consommateurs des 

aliments de haute valeur nutritionnelle, tout en respectant 

notre planète. Parce que nous pensons que l’avenir est entre 

les mains des consommateurs, nous avons besoin de vous pour 

continuer à faire grandir cette association. 

Mieux se nourrir, naturellement !
En consommant des aliments issus d’une ferme utilisatrice 

des technologies Marcel Mézy, vous favorisez des pratiques 

agricoles naturelles et sans danger pour notre santé et 

notre environnement. En effet, la fertilisation naturelle par 

un écosystème de micro-organismes spontanés permet de 

supprimer le recours aux engrais chimiques de fond et de 

limiter l’utilisation de produits phyto-sanitaires. 

Retrouvez tous nos articles sur notre site internet 
www.sante-terre-vivant.fr.

Suivez nos actualités sur notre page Facebook ! 

Pourquoi faire le choix de 
productions issues d’une fertilisation 
naturelle par des micro-organismes ?

Association Pour la Santé 
de la Terre et du Vivant
Merlet - Chez Mathieu Causse
12340 Bozouls - 06 80 21 88 61

 AssoPSTV 

 @associationsanteterrevivant

 @AssoPSTV ©
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sante-terre-vivant.fr

AGRICULTURE  |  ALIMENTATION SANTÉ  |  ENVIRONNEMENT

aliments de haute valeur nutritionnelle, tout en respectant 

notre planète. Parce que nous pensons que l’avenir est entre 

les mains des consommateurs, nous avons besoin de vous pour 

continuer à faire grandir cette association. 

Mieux se nourrir, naturellement !
En consommant des aliments issus d’une ferme utilisatrice 

des technologies Marcel Mézy, vous favorisez des pratiques 

agricoles naturelles et sans danger pour notre santé et 

notre environnement. En effet, la fertilisation naturelle par 

un écosystème de micro-organismes spontanés permet de 

supprimer le recours aux engrais chimiques de fond et de 

limiter l’utilisation de produits phyto-sanitaires. 

Retrouvez tous nos articles sur notre site internet 
www.sante-terre-vivant.fr.

Suivez nos actualités sur notre page Facebook ! 

Pourquoi faire le choix de 
productions issues d’une fertilisation 

par des micro-organismes ?

Association Pour la Santé 
de la Terre et du Vivant
Merlet - Chez Mathieu Causse
12340 Bozouls - 06 80 21 88 61
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LE KIT DE COMMUNICATION EST DISPONIBLE !
Depuis l’été 2018, un kit de communication est disponible sur simple 
demande pour les agriculteurs adhérents utilisateurs des technologies 
Marcel Mézy : flyers par type de production (viande, produits laitiers, vin, 
fruits et légumes), panneau à afficher à la ferme, autocollants, sacs en 
papier kraft logotés… 
Ces outils à destination des consommateurs vous permettront de mieux 
communiquer sur les liens entre sol vivant, qualité nutritionnelle et 
respect de l’environnement, toujours dans une optique de meilleure 
valorisation de vos productions ! 

UNE QUESTION ?  UNE DEMANDE ? 
BESOIN DE PLUS D’INFOS ? 

CONTACTEZ-NOUS !

Témoignages vidéo d'adhérents
sur la chaîne You Tube, "Association pour

 la Santé de la Terre et du Vivant"

Par téléphone au 06.80.21.88.61 
ou par mail animation@sante-terre-vivant.fr




